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ÉTUDE.SUR. LA FAUNE 
DES 

"BARP ACTICOÏDES MARINS 
' ' 

DE RO.SCOFF 
PAR 

.A. MONARD 
DocleÙr ès' Sciences, conservateur du Musée d'IÙstoire naturelle 
' · de La C!iaux-de-Fonds (Suisse) 

INTRODUCTION 

. ! • • , 1 

Nous avons établi la présente liste d'Harpacticides marins pendant un 
séjourd'.environ deux mois, avril et' mai 1934, à la Sfation Biologique de 
Roscoff. Elle ne peut avoîr la prétention d'épuiser '1e. sujet, car la variété 
des 1facies, des milieux y 2st si grande qu'on'ne peut', en un temps si court, les 
étudier tous. C'est ainsi que, faute de marées favora-bles, nous n'avons pu 

·explorer l~s r'o~hers battus, d'ont la fau'ne est si caractérisÙque, et bien des . 
. milieux d~!lt l'ouvrage ~e M. ~E BEAUCHAMP, Les Gr~l'es de·Roscoff, l~issait 
· entrevoir la richesse en Copépodes. . . , . 

Les Harpacticides en effet sont, en général,~hautement caractéristiques 
des habitats ': les algues, les zostèr1es~ les sables,' les ~oues: .les' rochers, les 

1 irous d'eau 'exondés à chaque marée, les milieux pollués, tranquilles ou 
battus,, stéri.ohalins ou sauniâfres, littoraux 

1 
ou profonds,· offrent chacun 

. leur 1 physionomie faunistique. On se heurte, il est vrai, pour, l'emploi pra- .. • · 
.tique des Harpacticides à c~ractériser les facies, à la difliculté et à la Ion-.· 
gueur .des détcrminatiof!-s, à la pullulation parfois incroyable des. individus .. · 

'1 

Cependant le fait subsiste et m~riterait une étude plus poussée. . . 
' Nous avons fait, dans les.environs immédiats de la Station, '26 prospec­
tions : baès, aquariums et vivier de la Station, cherial de l'île Verte, côté 
opposé de celle-ci, rocher du Loup, tro'us de rochers exondés aux' marées 
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basses, grenouillère, port, Aber de Roscofî, dràgages a de faibles profondeurs 
aux licuxdits Goc, ·Roc'h Iliévcè, la Fonlaine. Le matériel a ~té traité 
comme nous l'avons dit dans'« les Harpacticoïdes de Banyuls » (1928). 
Toutefois, po~ir l~ matériel des dràgagcs; à faune très riche en, espèces, 
mais pauvre en individus, on a avantage' à. mettre le ~ristallisoir. en 
chambre noire percée d'une petite fen~.tré ~ù les individus 'viennent 

s'assembler. , 
Les Harpactici~es de Iloscofî n'o~t ,pas encore fait l'objet ,d'une étude, 

générale. RosE. a étudié les ,quek1ucs espèces du plancton (Clytemnestra, 
Setella, M icrosetella, llalithales~ris, etc.). lAKUBIS1Ai{ .a publié 'des notes sur 
la faune héhérgée par M aia 1 squin.ado '(1932) et· sur celle des eaux sau-

mâtres (1933). / , 
No,us avons 'été amené à développer ,nos idées sur la systémàtiquc de 

quelques-unes des grandes familles, si bien que cc mémoiré en tire une portée' 

plus générale. , . , , . , · . , , 
Enfin, en tcrmmant cette courte mtroduction, nous présentons nos 

remerciements à M. le Prof: Pi!.nEz, et à M. G. TEissrnrt, sous-directeur du 
laboratoire,' pour leur aimable hospitalité et pour l'aide' qu'il nous ont 
libéralement accordée dans nos trav;iux. · 

Longi pediidae 
' ' 1 ' 

Cette famille, créée par SAns, c~ntcnait à l'origine les genres Longipedia, · 
Canuella, Sunaristes. Elle s'est enrichie depuis ·de deux gcnrés nouveaux, 
Brianola Monard et G_anuellina Gurney, sans que ses caractères <lussent être 
modifiés'. Voici, du rcstci abrégée, la diagnose donnée par SAns : corps nor­
mal, sans démarcation tran:héc, ·cépl~alosomc parfois (Canuella) distinct 
dn métasomc; rostre lamellaire et mobile; œil développé; antennule courte 
à soies spiniformes; cxopo<liLe de, l'l}nte11nc grand, à 6-7 arti~lcs; palpes 
hi en développés et abondamment sétifères; maxillipè<les I c~lanpïdes; 
maxillipè<les Illamellaircs ~vec d:s ~o.ics phimcuses; pattes à rames toutes'. 
triarticulécs, toutes natatmres. Cmqmèmc patte à lobe interne très petit; 
distal rudimentaire ou bien développé. Un ou deux ovisacs. . , 
, La structure des pièces orales donne' à cette fa.mille son unité et un 

'c~ractèrc prirni~if accCiitué, ?ar les cin,q genre~ p~uvent être rangés en deux 
'.séries : la première, cc.Ile qm a, les qaractères lès, plus archaïques; compre-

nt Canuella, Sunarzstes, lJrzanola et Canuellina· la seconde réduite au 
na , · ' · 
g. Longipedia. . , . 

Canuella, par la structure des prnces orales, des,pattes, par lu·séparat10n 
<lu céphafosome et du méta$ome, offre les caractères .les plus primitifs; 
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; toutefois les armatures des pattes pa~aissent déjà réduitcs,;par rapport à 
l'idée qu'on peut se faire de l'armature primitive. De même, la cinquième 
patte est trop rudimentaire pour être archaïque. Simaristes est :{ine Canuella 
dont le céphalo~rn.mc et le premier métasomite sont soudés et que sa vie 
commensale a très peu touché, Brianola est encore une Canuella à c,éphalo­
métasomc, mais à vie libre, à armatures réduites. Enfin Canuellina, v:oisin de 
Brianola, en difîèrc par l'exopoditc de l'antenne et la structure des pattes 
natatoires. En: outre les fcm9llcs. de· ces quatre genres ont deux ovisacs. 

Le g.· Lolig~pedia, ne peut entrer dans la même lignée, il est caractérisé, 
surtout par le développement de son deuxième endopoditc et de sa cinquième, 
patte, puis par la présence d'un seul· sac ovigèrc chez la femelle. Tou~efois, 
les pièces orales, remarquablement semblables, aux~uclles il faut attribuer 

· une grande valeur phylétique, sufiisent i.t maintenir le genre auprè.s des 

précédents. , 
, Aussi, malgré la scission qu'y provoque Longipedia, on peut considérer 

la famille comm~'très naturelle; elle est, du reste, très isolée dans la séri,e 
des Harpacticoïdcs, i.t moins qu'elle ne se rapproche, comme le laisse penser 
SAns, des Cérviniidac, groupe que je n'ai pas cnçore rencontré. 

Ces rapports génériques peuvent' être résumés ainsi (voir note à Ecti­

nosoinidae) : · 

Canuella 1 ' 

Brianola, Sunaristes, Canuellina L~~~·i~~di~. 

SAns place, avec raison, les Longipcdiidae au début des· Harpacticoï~cs; 
'car Cannella paraît, dans plusieurs de ses caractères (pas dans tous, car la 
réduction ·de la cinquième patte, l'union complète des segments génitaux 
'de la femelle, la diminution des armatures et le champ sexuel du mâle 
n'offrent pas de caractèr~s archaïques), le plus primitif de tous les Har~a.cti­
, coïdes. Une qu9stion cependant _doit être pos6c : les épines barbclées.,gros­
sièrcment pectin'écs de l'antcnnulc doivent-clics être considérées comme 
primitives ou très évoluées ? On les rcncont~e encore chez les Tachidiidac ~t 

·]es Cletodidae, surtout. Or, si la prcmièrè de ces familles peut .être consi­
dérée comme ayant cons~rvé des caractères archaïquès, la seconde paraît au 

, contraire comm~ _très adaptée. . 
GunNEY (1930) a comparé le nauplius de Longipedia av.cc cclm des 

, , autres Harpacticides. Il en conclut que ce genre est voisin des Calanoïdcs, 
, . ou des Cyclopoïdès, que la ,famille des Longipediidac est très éloignée des 

autres Achirotcs, et que la division de SAns en Achirotcs et Chirognathcg 
1 • ' 1 

nd peut guère être maintenue. . , . . 
A ma connaissance, la famille compte les espèçcs suivantes : Longipedw 

1 
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coronata Cla~s; scotti Sa~s, .~inor Scott; rosea Sars,· brerispinosa Gu'rney, 
. zongispina, Moüard; ~eberi A. Scott. . 

, Canuella perplexa Scott, furciger~ Sars, canadensis .Willey, · curticau-­
. data (Thomps. et Scott), inopinata (Thomps. et Séott), longipes (Thompso1~ et 

.. 'sc'ott). . ' 1 ' :• 

· , Can~ellinà insignis Gurney. ,. 
Brianola · stebleri Monard. 

·, Voici lés espèc~s. trouvées .à Roscoff·: 

.. 1. Longipedia weberi .A. Scott (fig. 1). 
' 1 ,, 

~~. 0,9 mm. A 8-10 m. de profondeur, dans, le ~aërl. , . · ·· 
Ce~ exempiaires sc rapprochent· beaucoup plus de L. weberi q~e. de / 

coronata. Clau~. La taille est.plus petite, les bords des urosomites sont spinu­
leux, la cinquième patte est ,tout à fait .conforme à celle de. weberi • . Il c~t 
vrai que GunNEY (1927) envisage webe'ri et coronata corn.me identiques; ',. 
qu'il considère la taille corrime très variable, ainsi que la forme del' opercule 
anal. Nous pensons qué, pour l'instant, il faut s'en t~nir à la description'.,de 

' • ' ' ' ' ' • \' ' • 1 

SARS pour coronata. et attendre une étude des variat10ns de ,l'espèce. 
L. weberi a déjà été trouvée dans la Malaisie (A. ScoiT), à Ban'.yuls (MoN,rnn) 
et .en Dalm'atie (IAKUBISIAK), Il e~t probable, du reste, que beaucoup de 
localités attribuées à coronata reviendraient à weberi. 

'2. Longipedia minbr Scott; 
'1 

Couleur jaune; 1 mm. - Rocher du Loup; v1vrnr. 
Les exemplaires étudiés sont conf ormes à la déscription de SAns; les 

mét~somites III, IV, V et les urosomitcs II, III, IV sont garnis de find 
spinules à la face dorsale; la. cinquième patte est allongée: ' . 
, Toutefois,' la taille est notablement plus g~ande; SAns ind!que 0,8 mm., 
PESTA, 0,7 à 0,8 ,mm., GunN'EY, 0,95-1,15. L., minor est. cosrriopolite' : 
Écosse, Norvège, côtes d' ~llcma'gne, de . France (CANu),. Banyuls,, C~Ùe,. 
Irlande, Hovigno, Ceylan, , canal de Suez, golfe de Guinée; à Roscoff, 

· IAKUBlSIAK l'a trouvée en corrrn,1cnsale sur ·Mdïa ;quiriado. ' 

3. Canuella perplexa, Scott . 

. Pa~mi le~, Fucus; 0,9 mm.; couleur blanche. . 
En général 1' espèce vit sur le f~~d, dans le gravier; ici, elle se trouvait 

·. dans de la bouc tombée .d'une ioufî~ de· Fucus platyc:arpus. ,· 
. ' 

. '. '. 1, ... 
'1 

'.-.,.',. 
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Connue en Angleterre, Éc'osse, Irlande, Norvège, côtes d'Allemagne, 
Héligoland, Banyuls, canal,de S~ez; enfin, à Roscoff, commensale de Maia 

· squinado (lakubisiak). 

, '. 

Vase. du port. 
Distribution Norvège, Massachusetts. 

5. Sunaristes paguri Hesse. 

. . 
Dans les cüquilles habitées par des Pagures, j'ai trouvé plusieurs femelles 

'ovigères, dont ,l'intestin et les œufs étaient colorés ·en violet intense. 
. Distribution : côtes de France, d'Écosse, ·de Norvège, d'Irlande; 
Malaisie, Ceylan. L'espèce n'a pas encore été renéontrée en Méditerranée; 
je l'ai cherchée en. vain à Banyuls . 

6. Brianola stebleri Monard. 

Vivic'r du laboratoire,. à l'ombre et à la lumière, 6', ~' 0,9 mm. 
' Je ne suis pas cert~in qu'il ~'agisse ici de la même forme que celle que 
j'ai décrite à Cette. Je n'ai·pas pu examiner avec suffisamment de détails les 

· individus de Roscoff, qui m'ont paru un peu différents. Notamment l'e.xo­
podite de·l'àriterine est ici plus grand, la furca porte deux rangées longitu-

, di.nales ,de spinules, au lieu d'une, et la pectination des addendes des pattes · 
1

' m'a paru différente. . · 
0

Brianola stebleri, décrite à C~tie, a' éte ~etrouvée depuis au Canada; 

Ectinosomidae · 

· C'est une des familles d'Harpactièoïdcs le
1

s plus nettemen~ c~racté'risées 
et les plu,s naturelles; elle offre une si grande u~ité que la distin?tio1~ des 
genres est déjà délicate et ne peut guère SC baser que SUI'. l'examen, tOUJ~lUS 
difficile dans les petites espèces, des pièces orales. SAns y décrit six genres : 
Ectinosoma, Bradya, Pseudobradya, Microseiella, Neobradya, Ectinosomella. 
Pl~s tard, BnIAN ajoute deux genres à la famille, Jlafophytophilus (ortho-

. graphié premièrement Alophytophilus), puis Bradyellopsis . .. Récemment 
\'\'ILSON a créé. le nouveau genre Arenosetella. Le, g. Tetanopsis ~rady, 

, • 1 

insuffisamment décrit,' ~entre pe'ut-être dans cette famille. · . . . 
Voici les caractères. donnés par SARS : corps fusiforme, cépl,ialosome 

"• 
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conffocnt avec le premier' métasomite, r?strc plus ou moins. proéminent, 
épimèrcs développées, 4 (~) ou 5. (Ô') urosomites, le dernier réduit ~amcs . ' ' 
furcales ,divergentes, pas d'œil, antennule petite, à nor~hrc d'articles réduit',· 
ante.nue avec des épines .<lenticulées,. sori e~opodite à 2-3 articles, pièces 1 • 

orales comme chez les Longipédidcs, pattés toutes triarticulées natatoires 
, . ' ' 

cinquième patte lamellaire avec des; soies spiniformcs, un ovisac. 
On pourrait encore ajouter ce caractère : la chitine des Ectinosoma (au 

moins des espèces q~e je connais) semble avoir des qualités partic~l~èrcs; si 
l'animal vient au contact de l'air, elle n'est plus mouillablc, si bien que, saisi' 
par les forces ·capillaires, il ne p_eut rentrer: dans l'eau et est destiné à périr. 
En outre, cette qualité chimique de ses téguments lui. permet de circuler 
rapidement dans la bouc, la vase, les détritus, sans se souiller. On peut 
'comparer il cet égard une Laophonte, _un Cletodes càpturés en même temps 
qu'une Ectinosoma; celle-ci ~st nettè de toute souillure, les deux premiers 
sont prcsq~c immobilisés par les détritus qu'ils traînent et au milieu des-

• . 1 quels ils se débattent vamcmcnt. 
Les g. Jlalophytopltilus et Bradyellopsis Brian, dont ,l'cndopoditc de la ' 

première patte est biarticulé et légèrement préhensile, obligent à modV:icr · 
sur ce point la diagnose de la famille; mais il s'agit ici <l'un caractère d'im­
portance secondaire. En outre Neobradya Scott a les cndopoditcs. II à. IV 
tous biarticulés. 

Comparés au genre principal Ectinosoma; ces genres peuvent se définir 
ainsi, dans leurs rapports génétiques : Microsetella est une Ectinosoma 
adaptée ü Ja vie pélagique, et montrant <le cc fait un grand développement 
<le l'antcnnule et des soies furcales. · 

. Bradya, qui peut être considérée cornmc ayant conservé le plus de carac-
tères primitifs est un Ectinosoma dont le premier maxillipède, moins réduit,· 
offre des carac,tères archaïques, et rappelant, d'assez loin il est vrai, celui de 

· Longipedia. . . . . . 
Pseudobrady~ ne diffère de !Jradya que par des caractères secondaires; 

forme de Ja furca, de la cinquième patte, de l'exopoditc de l'antenne. 
Ectinosomella est plutôt u_nc Bradya qu'une Ectinosoma, dont Jes pièces 

oràles sont modifiées et simplifiées. 
llalophytophilus est une Pseudobradya ü cndopoditc du p~erriier pÙopode 

biarticulé et préhensile. 
Bradyellopsis semble être une Bradya avec antennule, furca et pre- . 

mière patte modifiées . 
. Arenosetella paraît être une Ectinosoma très aberrante.· 

Enfin, il n'est guère possible d'établir les aflinités de Neobradya (qui 
d'après SAns mériterait .de constituer une famille) et de Tetanopsis, incon;i­
plètement connu. 1 

I 

' 
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Le tableau suivant résume ces rapports (1.) : 

Brady a 
'Ectinosoma · , 

.Microsetella J Arenosetella 1 
Pseudobradya I Ec.tinosomella., Bradyellopsis 

II alo phyto philits 

Voici les espèces de cette famille : 
Ectinosoma angulifrons Sars, arcticum OI., australe Br.,' barroisi Rich., 

brerirostre Sars, 'brunneu;n Br., chrystalli T. Sc., claratum Sars, curticorne 
Bœck, compresswn Sars, distinctwn Sars, elongatwn Sars, erythrops Br., 
finmarchicum Sc., gothiœps Gicsbr., gracile Sc., gracilicorne Br., henne­
guyi Labbé, herdmanni Sc., · leptodermwn Klic, longicorne T. A. Sc., 
longisetosum (Dad.), major .(2) 01., melaniceps Bœck, minor (2) T. A. Sc., 
minutwn (CI.;, mixtwn Sars, neglectwn Sars, normani T. A. S.c, obtusum 
Sars, propinquiun Sc., proxÏliiwn Sars, sarsi Boeck, scotti Br., tenerum 
Sars, tenuipes Sc., tenuireme Sc., tenuissin~um !Oie, reili Labbé, wiesei 
Smirnow. . , 

Ectinosomella nitidula Sars. 
Bradya armifera. (Sc.), brericornis Sc., congenera Sars, dilatata Sars, 

dubia Smirnow, edwardsi (Rich.), 'furcata Sars, limicola Her., ma~m­
chaeta Sars, proxima Sc., scotti Sars, simulans Sars, typica Bœck; longis-
pina Ia~chnow. . ,# 

Bradyellopsis subniger Brian, tumidus Brian. 
Pseudobradya acuta Sars, ambigua Sars, attenuata Sars, digitata Sai:s, 

elega.ns ·sc., exilis Sars, fusca Sc., hirsuta Sc., leptognatha Sars, minor Sc., 
parrula Sars, proxima Br., pulchella Sars, pygmaea Sars, quoddiensis 
Willey, robusta Sars, scabriusculf! Sars, similis (Sc.), tenella Sars. 

Microsetellci bre1•ifida Gicsbr., norwegica (Bœck), rosea Dana. 
A renosetella fiùilis Wilson, spinicauda \Vilson. 
llalophytophilus fusiformis Brian, spinicornis Sars. 

.Neobradya pectinifer~ Scott. 
Tetanopsis typicus Brady. 
Ajoutons en terminant que l~s 'Ectinosomides ont fait l'objet ,de deux 

·rcvisions : celle d'OioFssoN ('.l917) et celle plus ancienne de Th. et A. 
ScoTT ('l89G). . · . · . ' 

Voici les espèces que j'ai trouvées à Roscoff 

(1) Je ne ,prétends pas donner ici un tableau v~aiment phylétique; so~tenir actuellement,, avec 
tous les démentis qu'a donnés la science à de telles tentatives, qu'un genre dérwe de tel autre parait u_nc 
grancle imprudence, surtout lorsqu'on ignore tout des formes antiques et que le dévcloppcm;n~ larvai~c 
·est insulfisammcnt connu. Les rapports indiqués ici sont fondés sur l'étude de I~ morpholog1~, mtcrprc­
té.c avec l'idée qu'on peut SC faire - avec prudence -des types primitif~, en laissant de ,côte Jcs carac-
tères qu'on peut considérer comme adaptatifs. , . . ' 

(2) Ectinosoma es l neutre; les noms brunnea, leptoderma, longisetosa, minuta, temlÎs$ima sont mcor­
.rccts; de rll~me major et rninor devraient être remplacés par majus et minus. 

' 1 

: 1 

J . 
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7. EctÏno~oma. mela!'-iceps Bœck. 

Vivier, chenal de l'île Verte, rocher du. Loup; 0,57-0,60 mm:. La tache 
sombre du céphalosome est toujours présente chez les individus adultes. 

Distribution géographique étendue : Iles ~ritanniques,. Norvège, 
. Allemag~e, Spitzbe~g, Terre de Fra?çois-Josep~, baie d'Hudso~, mer Égée, 
Rovigno, Adriatique, Dalmatie, Banyuls, canal dE1'Suez; Commensale parfois 
de Maia squinado (lakubisiak). · 

Les mâles saisissent les femelles par les ~oies fùrcales. 

•. 

8. Ectin~soma normani '!· A. Scott. 

Dans Fucus platycarpu's, d~ns le sable, les zostères, au chenal de l'île' 
Verte, rocher' du Loup. A 14-l6 m., auiÇoc. ,- 0,45 mm. Lés. mouvements 
de cette espèce sont très lestes. . . , · . . : , :'. 

Les exemplaires pris a~ Goc sont de spécification douteuse : le d.istal de. 
là cinquième patte,est trop large, et le deuxième segment de l'urosome porte 
une rangée de forts denticules. En outre la taille est un peu grande· (0,53 

mm.). ' 
Couleur blanc-grisâtre. . 
Espèce largement répandue : mers atlantiques d'Europe, Terre de ' 

Frànçois-Joseph, Méditerranée, Adriatique, Sardaigne, Cette, Banyuls, 

Ceylan, Mass~chusetts. · · 

1 • 

9. Ectinosoma curticorne Bœck. 

Rocher du Loup, en ~ilieu sténohalin; ,Aber de Roscoff, en milieu 
saumâtre'; sous des touffes de Pilayella, à marée basse; bouc .du port; bù 
elle pullule littéralement. On rencontre souvent des mâles adultes accouplés 
à des femelle; immatures,• saisies 'par les soies caudales. La couleur. brun-· · 
foncé, presque noire, des téguments fait aisément r~connaître l'espèce, m~i~. 
le~ jeunes sont pâles. Est attirée par la lumière : pullule du côté lumière des 
cristallisoirs, fuit le côté 'ombre. Les téguments .restent propres, même si 
l'animal, qui est .très vif et ,s.ans repos, circule dans les va~es polluées du '· 
port. Résiste moins à la putréfaction qùe Platychelipus littoralis. 

bistribution : iners atlantiques d'Europe; s'éloigne au Nord jusqu'au 
Spitzberg· et la tc'rré de François-Joseph, la Nouvelle-Zemble la .Sibérie. 

' ' ' 1 

Côtes du Massachusetts. N'a pas encore été signalé en Méditerranée. 
' ' 

. '· .. 
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10. Ectiriosoma gothiceps Giesbr. , 

13 

Aber de Roscoff eri milÎeu de salinité variable; chenal de l'île Ve t · b . , ' . . . . , . , r e, oue 
dù port 'bassin de natat10n dit cc grenomllere ». Dans le vivier tro . · ' , · . , , uve une 
forme trop grande (0,62-63), d'attribut10n douteuse. - Dimensions : 

0
,
53

; 
· couleur. jaune-brun. · / · · . · · 
·' · Mers atlantiques d'Eùrope, Terre de François-.Joseph. 

11. Ectinosoma tenuireme Scott. 

Dragué a~ lieudit « la Font~ine >>, .à 10 m. environ. Les dimension~ de 
l'unique femelle rencontrée sont un peu faibles (0,64 mm. au lieu de O 73). · 

. ' ' .mais la Jongueur de l'antennule et la forme des appendices correspondent 
a~x descriptions des auteurs. C'est u~e forme de profondeur, trouvée par 
Sars à 30-50 brasses. · ' ' . 

Distribution : Écosse, Norvège. 

12. Ectinosoma longicorne T. A. Scott (1896). 

' Une femelle bien typique draguée au Goc, dans le maërl, à une quinzaine , 
·de mètres. · 

Distribution :. Firth of Forth . 

. · 13. Pseudobradya minor (T. A. Scott).· 

Draguée près du' roc Guérhéon, ·à 8-10 m. Une fe~elle grisâtre (0,38 
min.) non .tout à fait mûre et manquant d.es ta~hes pigmentées sur l'anten­
nule; s~ns cela, bien conforme aux dessins de SARS. 

Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Héligoland. 

14. Bradya typfoa Bœck. 
1 

Draguée au Goc, à 15 m. Une fe'melle, 0, 7 mm. 
Distribution : Iles Britaùniques, Norvège, Grinnel Land, Terre "de 

' François-Joseph. 

Tac~idiidae 

Cette famill~, issue ,des ,Tachidiinae ,de ,Brady, compte 9 genres dans . 
l'œuvre de SAns; Euterpina, Thompsonula et Ionesiella, tous de ScoTT, 
peuvent aussi Y. ent~er. Enfin WILSON en a ajouté récemment 'deux autres, · 

· r • . 1 

'· ' 

·I 
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Rathbunula et Echinocor'nus, portant à 14 le nombre total des genres. 
La. diagnose, résumée d'après SAns, est : corps déprimé, cylindrique ou 

fusiforme; antennule comparativement courte, celle du mâle fortement 
préhensile; exopodite de l'antenne généralement bien développê; palpe 
mandibulaire biramée; appendices buccaux bièn développés; première patte , 
non préhensile ressemblant aux suivantes, dont les rames sorittriarticulées. 
Cinquième patte lamellaire, à un ou deux articles. Un. ovisac.' , 

Airisi, présentée, la famille offre des caractères primitifs certains : les 
pièces orales compliquées, les palpes mandibulaires et maxillaires biramés 

' avec exo- et endopoditcs, le premier maxillipède av.cc 3 ou 4 lobes, la struc,-
turc du deuxième ma:idllipède. Tout cela se rapproche beaucoup du type 
primitif des appendices buccaux, ou du ~oins, de cc qu'il est permis d'ima­
giner comme primitif. L'antennule, ordinairement réduite, offre des soies 
barbelées; nous savons déjà que leur i1iterprétation est incertaine carac-' . ' 
tère archaïque.ou très évolué. Best difficile de se prononcer, d'autant plu~ 
que les auteurs ont beaucoup varié dans l'appréciation du sens évolutif chez' 
les Copépodes, et se sont maintes fois contredits. J'incliÎie cependant, ~ais 
s.ans grands arguments,· à croire qu'il s'agit plutôt d'un caractère archaïque. 
Enfin, les pattes, toutes. natatoires, uniformément armées de soies plumeuses 
aux marges internes et d'épines aux marges externes sont aussi de type très 
primitif. L'endopodite de la première patte est parfois biarticulé (Danielsse~ 
nia, Psarnmis, Ionesiella), mais; si l'on compare Robertsonia ù Danielssenia 
par exemple, on peut être condu!t à envisager cette réduction commè plus 
apparente qu'effective (1) puisque le di.stal semble formé du médian et, du 
distal primitifs, soudés. De même la ci!J.quième patte à un article de Tachi­
dius apparaît nettement avec un lobe interne et un distal à 4 soies (dont 
on reconnaît même l'apicale) soudés par juxtaposition. Si l'on admet ces . 
interprétations, la diagnose de ,la famille se tr01.~ve singulièrement allégée, 
si bien que les Tachidiidac apparaissent comme des Chirognathes à pattes 
toute~ natatoires et triarticulées, à pièces orales .non réduites, à .antennttles 
munies de soies barbelées, à un· orisac. 

1 ' 

Quelques espèces sont euryhalines, fréquentent les c~ux saumâtres, les 
estuaires où la teneur en sel est extrême1,Ilent variable : cette faculté de 
supporter ces écarts peut encore être considérée cqmmc un caractère pri­
mitif,. non pas morphologique mais physiologique. 

Quelq~es genres paraissent même conduire à d'autres familles : ainsi 
Robertsonia, d'après GunNEY, est voisin d'Amphiascus, et mê~e « apart 

(1) II faut <lire qu'ici cette interprétation est moins certaine que clans'Dactylopodella [lapa (endo­
poclitc clu clcuxièmc pléopocle), clans certaines Laophonte (premier exopoclite) ou clans quelques espèces 
cle l'ancien g. Attheyella par exemple, car la marge externe de l'endopodite, où se marque le mieux 1.a 
fusion, n'en rnolitrc ici aucune trace. i " ·, 
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from the possession of two egg sacs, it is impossible to separate (Amphias- . 
'eus) froin Robertsonia ». Il reste, il est vrai, la forme de la première patte qui, 
strictcmènt natatoire dans Robertsonia, est nettement préhensile chc.z 
Amphiascus, puisl'antennule. Ces trois caractères (ovisac, première patte, 

'antcnnule) sont suffisants pour établir un genre; quant aux divisions ~n 
familles, il ne faut. pas les envisager comme très tranchées·, ~t admettre 
.franchement des terrùes de transition, pouvant tout aussi bien entrer dans 
l'une que dans l'autre. Ces relations entre Diosaccidcs et Tachidiides seront 
encore plus marqtiées par le genre nouveau que nous décrirons plus tard 
Teissierella, qui est un Amphiascus à antennule de Tachidius : ainsi les 
Tachidiides tendent la main a:ux Diosaccidcs par Robertsonia, et les seconds 
répondent aux premiers par Teissierella. 

D.'un autre côté Danielsscnia et· Psammis font penser aux Stenhclili 
(Dclaralia), sans avoir cependant la palpe mandibulaire si caractéristique 

.de ces dcrnièrs : encore une liaison de familles, en d'autres séries (Stenhelia 
est très éloigné de Amphiascus). 

Avec les Cletodidcs, les Taqhidiides ont en commuh la structure de 
l'antennule et de la première patte; mais il s'agit ici, me semblc~t-il, plutôt 
d'une convergence que d'un rapport génétique, les premiers ayant conservé, 
à ~ôté .de caractères très évolués, les caractères primitifs que sont la non­
préhensilité de la première patte et les soies barbelées de l'antcnnùlc .. 

Pius que Tachidius,,. Tachidiella r6~umc les 'caractères essentiels de la 
famille et semble d'organisation plus primitive. Rostre grand, antennulc à 

8 .articles, exopodite de l'antenne bien développé, antenne à 3 a_rticles• 
· palp~ mandibulaire à exopoditc développé, palpe maxillaire, maxillipèdes, 

tous ces appendices ofîrent des car~ctèrcs archaïque~; les pattes toutes 
triarticulécs, à armatures très complètes, la cin'quièmc patte à det!X articles 
(de forme un peu aberrante cependant) confirment cette impression.· 

Tachidius en dérive par l'union des deux articles de la cinquième patte,. 

par la réduction de l'antenpule et des armatures. 
. Pseudotachidius est une Tachidiella à antennule réduite, à cxopoditc de 

l'antenne très grand et patte première modifiée. Robcrtsonia aussi est d'un 
caractère très primitif (ce qui explique ses affinités avec Amphiascus). 
Danielssenia n'est guère qu'une Robcrtson~a avec le 'premier endopodite 
biarticulé · Psammis une Danielsscnia it cinquième patte soudée (où lobe ' . ' 
interne et distal. sont beaucoup plus nets que dans Tachidius). Fultonia et 
Argestes ont l'exopodite 'de l'antenne réduit, ne différant guère l'un de 

l'autre que par la première patte. · . . 
· Tachidiopsis est aberrant et r~ntre assez difficilement dans la fam1.llc; 

ses appe~dices, selon SAns, .rappellent Tachidiella et Pseud~ta~lâdws; 
.· cependant, à l'antcnnule, manquent les soies barbelées si caracténstiques de 

. ---
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la fan1ille; les endopodites des deuxième 'et troisième pattes sont· en àppa­
·rence biarticulés,• par union du médian et de l'apical; le' deuxième maxilli~ ' 
pèd~. est trè.s aberrant, ou peu~-êtr~ de' forme très primitive. 

Euterpina, pélagique, n'est une Taehidiide ql!-e p
1

arce qu'on ne sait où la 

mettre. 
Les deux genres nouveaux Rathbunula et Echinocornus sont bien, par 

leu~s pattes, le,urs antennules et leurs pièces orales (celles qui ont été étu- , 
diées) des Taehidiides. Le premier• a un palpe mandibulaire très primitif · 

' dont l' endopodite esi biarticulé; il est à· peine distinct de Thompsonula 
dont il diffère, en détails secondaires, par l~ palpe et la cinquième patte.: · 
Le, second est peut-être plus proche de Tcwhidius, au mo'ins par la cinquième 

patte. , . . 
En résumé, la famille paraît assez hétérogène · un premier groupe de· 

genres _comprendrait Tachidiella, Tachidius, Pseudotachz.dius et les deux 
genres américains. Un second groupe contient Robertsonia, Danielssenia,., 
Psammis, Fultonia, Ar gestes; Tachidiopsis et Euterpina demeurent à part. 

Voièi les espèces, de ces genres, sauf omission (1) : , : · · · . , 
Tachidius arcticus Olop., brefJicornis LiÙj.,. corwergens L~bbé, fontic'olà 

Chambers, incisipes Klie, litt?ralis Poppe, longicornis · O.lofs., · spit.zber­
gensis Olofs. (voir ÛLOFSSON : 1918, Zool. Beitr. Uppsala, G). 

Tachidiella minuta Sars. · 
Tachidiopsis cyclopoides Sars.· . 
Robertsonia dia~emata Mon., {lafYidula Willey, hamata Willey, normani ·. 

Brady, tenuis, Brady (2). . 
1 

. 

' Danielss'enia fusiformis Brady, stefanssoni Willey, robusta Sars, sibirica 
Sars, 'spinulosa Br. et Rob., typica Bœck, brucei (Ionesiella). 

Thompsonula hyaenae Thomps. · 
Psammis longisetosa Sars. 
Fultonia hirsuta Scott. 
Àrgestes molli; Sars, tenuis Sars. 
Echinocprnus pectinatus Wilson. . 
Rathbunula agilis Wilsqn, curticauda Wilson. 
A ~es espèces, n'ous · a,jouterons deux nouveautés. . . 
L~nnÉ (1927), a fait paraître une rtwision des 'fachidiinae; mais ~! 

s'en .tient aux trav.aux de· BœcK et de· I3nAnY, ne cite pas SA~s, met 
.flobertsonia dans les Longipediidae, r~uuit les quelques fSpèces qui ~e.stent 

1 , 

f 1) Jo ~e ,rréte;1ds. donner, d~ns ces listes ~ 'espè?es, que ccll~s dont j'ai connaissance; restent réser­
vées les om1ss10ns, ~ou.Jours P?.ss1Lles, pour qm ne dispos~ ras d une bibliothèque étendue. Enfin, ces 
listes ne. peuvent s1~111fier .qu 11 a éto :(lroeéclé. Ù une rcv1S1on complète clu genre. · / · .• 

(2) Jrrasa lmoxi (Thomps. et Sc.), propinqua (T., Sc.) que Gurney range dans les Robersoma 
sont des Amphiascus ou peut-être <les Teissierella. ' · · 

/, 

~- . . . .. ·--·-- -· , __ - -
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, ' e,t même Laophonte'· mohammed da:ns le genre Tachidius, si bien qu'il est 
difficile de suivre l'auteur da~s cette voie. ' , ' 

,Voici les espèces que j'ai trouvées à Roscofî . , 

\\. 1 15. Tachidius brepicornis Lillj. 

, Aber de Roscofî, sous des algues exondées à marée bas~e, très abon­
, dant; quinze jours plus tard, il pullule dan~ les mêmes ~n<lroits. Il sort très 

rapidement' de la vase pour aller <lu côté lumière dans les cristailisoirs; 
'.il y a de nombreux mâles accouplés il de jeunes femelles, cl les maintenant 
par le milieu .du corps; parfois, un mâle s'approche <l'un autre m,âle, mais 
seulm,nent lbrsqU:e cclui,-ci a <léjü saisi une femelle. - C'est une ~spècc 
d'h~bitat saumâtre abondamment r'épanclue clans toutes les mers atlan- · 
tiques <l'Europe; en, Méditerranée (où le bios. saumâtre a été peu ét\ldié) 

.. elle n'est guère connuè que de l'Adriatique (PESTA). En Amérique du Nord 
· elle est signalée au Canada, au Massachusetts; enfin aux Kouriles (CnAP· · 

PUIS). . . . 

L'espèce paraît assez stable :'la taille varie de O,G il O,G5 mm. selon 
PES;i"A;'nous en avonst~ouv6 <le 0,72 mm. L'animal est extrêmement vif et 
remuant; ses coups <le rames sont puissants et k projettent il grîu~de 
distance. Il n',y a guère que, les Ilarpa~ticus pour être aussi rapides dans leurs 
déplacements. 

' ' 

1.G. Tachidins ~p . .(fig. 2-3) . 

. D~ns un dragage au Goc, dans le maërl, j'ai trouvé un seul exemplaire 
. d'un pètit Tachidius (O,/iG mm.), qui appartient vraisemblablement il une 

espèce noüvclle. L'antennule a 5 a~ticles, mu~is des soi~s barbelées carac­
téristiques. Le rostre est grand, arrondi, avec deux petites échancrures. 

, Uexopodite d~ l'antenne a 3 articles. La cinquième patte est lamellaire, 
quadrangulaire, avec 7 soies. L'exemplaire n'apu·être étùdié complète­

.ment.' 

17. Tachidius reductu~ nov. sp. (fig. 4-11.). 
'I ,• 

' A Roscoff, 'dans un trou de rocher aliment~ seulement par les plus hautes 
, marêes, et dont l'eau est d'un~ teneur en sel extrêmement variable,· puis­
, qu'uiie pluie la rend saun~âtre et qu'une période de sécheres~e la rend plus 

' chargée ei:i s~l que la nqrmale, j'ai trouvé un tout petit Tachidius,, qui n'e~tre 
dans aucune des espèces citées, quoiqu'il se rapproche davantage de litto-

ralis. 
2 
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Puis j'~i trouvé l'espèce asse~ corrlmunéi'nent : dans lc.s boues du port, 
où elle est abonda~te, dans la vase de la « grenouillère », près .de l'île V crte, 
à l' Aber de Roscoff; en· général da-11s les stations o:.:i la teneur en sel est 
variable. Cela paraît du rc~tc un caractère général aux espèces du genre; 
nolis pensons aussi qu'il s'agit là d'un caractère primitif. 

Longueur : 0,4.-0,50 mm.· Couleur blanchâtre a~cc l'intestin coloré. 
La forme est celle des Tachidius, renflée en avant, rétrécie en arrière· 

' I - 7 

le rostre est court, la furca plus large que longue avec les soies usuelles. 
L'opercufo ~nal est en arc surbaissé, finement et densêmcnt cilié.'L.cs bords ', 
postérieurs de tous les segments, inêr~c ceux 'du métasome, les bords la té~ 

' raux de ceux-ci, les épimèrcs du céphalosomc jusqu'à une faible distance des 
antennes, les copules qui joignent les pattes .de la rriême paire, présentent 

. tous une série serrée de fines spinulcs. Cc caractère existe aussi dans brePi-
, ' ' 

cornis. , , , 
La pre'mièrc a.ntcnne est .obscmément articulée, à 6 articles peu dis-

tincts, munie à son extrémité des soies· pcctinéê~ usuelles d~ns la famille'.' 
La seconde antenne présente un cxopoditc biarticulé; les pièces orales et le. 
deuxième maxillipèdc sont normaux. Les p~ttes sont toutes semblables, 
le proximal étant toujours très petit, surtout chez les cndopoditcs où il 
est inerme le nombre d'addendes des distaux est le suivant 

Pi 
p Il 
P Ill 
P IV 

3 ép. ext., 2 ap:, 1 s. int. 
2 ép. ext., 2 ap., 2 s'. int. 
2 ép. cxt., 2 ap., 2 s. int. 
2 ép. ext., 2 ap., 1 s. int. 

5 soies. 
5 soies. 
G soies. 
5 soies. 

'Comparées à celles de brevicornis~ les pattes. montrçnt les différences 

suivantes : , 
. Première patte: l'c~dopodite est plus court que l'e~opodite; le proximal 

de l'@dopoditc est inerme, le médian ne porte qu'une soie réduite; le distal 
de l' exopodite a un addendc de plus. 

Deuxième patte : ci1dopodite plus petit, à proximal mcrmc; sores 
internes du distal de l' cxopoditc plus fines. 

Troisième patte .: cndopodite plu's petit, proximal inerme· G addendes 
au distal; soies internes du distal de l'cxopodité réduites. ' 

Quatrième patte': proximal de l'cndopoditc i'nerrnc. 
La cinquième patte présente des caractères bien spéciaux : les deux 

lobes int~rnes, grands et arr~ndis'. s'i~1cl~nc~ll l:un vers l'autre jusqu'à se 
toucher; ils portent quatre smes. Ilien clmgncs _deux se trouvent les articles 

, distaux, fort petits quoique distincts et porteurs d'une seule soie. . 
Cette nouv~llc cspèée se range assez difiicil~mcnt dans Je g. Taèhidius; 

i , 

1. 

' 
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elle diffère de toutes les autr~s espèces plus que celles-ci ne diffèrent entre 
elles.et mériterait peut-être la création d'un ge~re nouveau. A noter surtout, 
·comme point 'important la présence de deux articles à la cinquième pàttc, 
'et la'réduction du premier article des endopodites natatoires. __:C'est de 
T. littoralis Poppe qu'elle est peut-être la plus voisine; là aussi la cinquième 
patte de la femelle présente un lobe interne bien constitué, mais il n'y a 
pas trace de distal. - T. fonticola Chambers est si m~l dessiné qu'il est diffi­

. cile de le reconnaître; ses dimensions concordent avec celles de notre 
espèce. 

18. Tachidiella minnla Sars. 

, Draguée au Goc. Quelques femelles ovigèrcs, incolores, de 0,5 à 0,52 mm. 
et tout à fait. conformes aux dessins de SAns; cependant le distal de la cin­
quièmé patte est, dans nos exemplaires, un peù plus largc,.et les soies un 
peu diff érentcs; en outre la taille est un peu plus grande. 

L'espèce n'a pas été retrouvée depuis SAns, qui en avait récolté quelques 
exemplaires en Norvège, il ·une profondeur de 12 brasses: 

19. Danielssenia perezi n~ sp. (fig. 12-20). 

Cette belle et intéressante cspèc.e, très distincte des autres Danielssenia, 

a été draguée près du rocher Goc, à 15 mètres environ. J'ai l'honnc.ur de là 
dédier à M. le Prof. PÉnEz, directeur de la Station de RoscofT. 

Le genre Danielss~nia présente une belle unité si l'on en. excl~t le D. 
brucei : la première, antenl:ie possède de 4 à G articles; l' cxopodite de l'an­
tenne a 3 articles; les rames des pattes sont toutes triarticulécs à·l' exception 

' ' 
du premier cndopoditc, et les armatures des pattes sont à peu près sem-
blables partout. La première patte est très constante; la cinquième a 
partout deux a~ticlcs, d~ forme normale. La furca est très court?, sauf dans . 
brucei qui s'écarte des autres espèces l)ar ce caractère, et par les armatures 

des pattes. 
. La nouvelle espèce présentée ici appartient sans conteste à cc genre par 

la structure de tous ses appendice~; elle en diffère bien nettement, cepen­
dant, par de nombrc_ux .détails de s_ccond' ordre, et spécialement par la 

forme de la cinquième patte. . , 
Fcrriellc : taille 1,07 nùn.; couleur blanc-jaunâtre. On voit déjà qu'elle 

est plus grande que les autres espèces; à l'exception de sibirica et stefanssoni 

(typica 0,58; fusiformis 0,9; sibirica .1,2; bnicei 0,89; spi1iu.lo~a ?,85; 
stefanssoni ·1,22 inm.). La forme générale est celle du genre, peu d1lat~e en 
àvant en fus eau. Le rostre est une large plaque hyaline, un peu arrondie, et ' , ', 
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bien délimitée 'en arrière. L'ornementation est fort riche; le~ segments du 
métasome, sauf le premier qu'i est nu, portent de petites spinules marginales'; 
à la face dorsale, l'~rosomc estgar~i de pareilles spinules ~drs le milièu des 

'' segments; à la face ventrale; il y f\ des spinulcs plus fortes, un peu avancées ' 
par rapp~,rt aux latérales. L.a fü.rca ,est très courte, avec les ~eu~ soies bien 
développées. '., , ' · , . . 

' Antennule : assez allongée à 6 articles, les quatrième et cinquième très 
co~rts; le cinquième porte deu~ addendcs' très forterr1ent 'barbelés, ''les 

·,barbes étant disposées sur deux rangs; le dernier article porte une soie spi~ 
n~lcuse, plus simple et moins hérissée. · 

Antenne : l'exopoditc est 'assez grand, triarticulé et porte 5 1soies au' 
t,otal. ,L'endop_odite

1
,est garni de 3 fortes 'épines à grosses dents, 'd'une rangée 

transversale d'épines et de ,soies géniculées. Les pièces orales sont conforme~ 
à celles des. autres espèces du genre. , , 

Première patte : elle est courte 'et large, et, comme les pattes s'uiva'ntes, 
fortement pectinée sur les ,marges ,externes' .. L'endopodite, à 2. articles, est 
un peu pl~s long que l'cxopoditc, et garni de 3 s,oi(!s, et épines à l'apex, et 
d'une soi~ suda, marge interne. Le distal de l'exopo~ite porte 5 adde~d~s. · 
Les pa.ttcs suivàntes ont les endopodites plus lo,ngs que les exopodites. Les 
distaux portent respectivement : 7, 8, 8 addendes aux èxopodi.tès et ,5, 6, 4 
~ux rames internes. Le médian de l'endopoditc II porte 2 soies, tandis que· 

· D. typica, sibirica, fusiformis n'.cn ont qu'une. , ' .· 
Cinquième patte : elle est fort remarquable. Le lob,e aussi avancé que le 

distal est presque deux fois plus large et tronqué carrément; sa 
1 

marge 
interne èst presqire rectiligne; il porte 5 soies inégales, renflées en fuseau; la 
seconde interne est très.petite, la quatrième fort longue. Le distal est ovale, 1 • 

relativement petit et porte une grosse sbie fusiforme (l'interne); les 4 a11tres 
'sont faibles et courte~. ' ' , ' 

On,,voit que les armatures des pattes concordent avec celles de typica; 
il y a, dans fnsiformis, une soie de moins aux distaux de la troisième patte; 
dans sibirica, deux soies d,e plus au distal de l'cndopoditc de la quatrième ' 
patte~.Ccpendant, c'est la forme très caractéristique de la cinquième patte 
qui permet d,e distinguer plus facilc~1ent cette espèce. ' 

,Diosaccidae 

, Ce n'est pas sans rais,on que nous fai~ons suivre les Tachidiidae par les 
Diosaccidae sans observer l'ordre généralement adopté depuis SÂns. Les 
Tachidiidae nous paraissent la famille la plus primitive des Chirognathcs; e:t 

, les Diosaccidae sont ceux qui s'en r~pprocherit le plus. Nous avons ~u que 
1 

Robertsonia et A.mphia~cus ont. des rapports é,troits, marqués davantage par., 

, 1 ,,. 

',• 
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1 Teissierella .nov .. g. De même Danielssenia et Stenhelia ont certains points de 
communs, et, quoique plus distants que les précédents, constituent peut-

, être une lignée parallèle. · 
La famille comprend Jes genres suivants·: Amphiascus Sars, Diosaccus' 

Bœck, Pseudodi~saccus T. et A. Scott, Diosaccopsis Brian, Stc1~helia 
Bœck, Stenheliopsis Sars, Parastenhelia Th. et A. Scott. Srhizopera Sars, 

. Amph~ascopsis Gurney rentrent. dans la longue série des .A·mphiascus. 
·. A cès 7 'genres s'ajoute Teissierella nov. g. ' · . 
. . . Voici, d'après\SAns, les caractères résumés de la famille: corps de for.me 
vari~ble,.jamais déprimé; rostre défini à sa base; antennule ordinairement 
à 8 articles; antenne à deux articles, cxopodit'c rela tivcment petit; pièces 
OJ'ales. de structure variable; exopodite I plus court que Tendopodite, et· 
t~u~ deux préhensiles;' pattes i;atatoires triarticulées; endopodite II du 
mâle transformé; cinquième patte lamellaire; deux ovisacs. 

· ' Quelques-uns de ces caractères sont nettement primitifs : .le développe-
. ment de 'l'exopodite de l'antenne, génÙaleme~t tl 3 articles, les dèux lobes 

1 
'. 

des palpes mandibulaire et maxillaire, la forme des pièces orales en général 
qui rappelle celle de Tachidiella. l\Iais la 'première patte est nettement 

· préhensile, armée d'épines recourbées, de soies géniculées qui n'existent. 
pas chez les Tachidiidae; les addendes conservent cependant leur nature : 
le~ épines éxtérieures apicales se transforment en crochets lisses ~u barbelés 
(d;ns, .ce cas seul~ment du côté concave, externe); .les soie.s d~~ marges 
internes se géniculent. Ces modifications ne se produisent que dans l'arma-

, tiire des distaux, et à des degrés divers; elles sont en général moins marquées 
. c.hez les Diosaccidae que chez les Thalestridae, et .dans les deux familles 
. affectent davantage l'endopodite que l'exopodite. En plus apparaissent . 
, ·dans la patte modifiée des muscles spéciaux, sièges•de réflex~s parti~uliers,, 

faisant mouvoir l'apex de l'cndopodite par exemple. Cette préhensilité de la 
• patte qui en modifie profondément la forme est un ~àractère évolutif impor-' 
tant qui sépare nettement c'es familles des Tachidiida'e. ' 

.Les autres pattes sont triarticuléès ( cxc. Stenhelio psis); la troisième, la 
mieux armée, présente ~ouvent le type de la patte qui nou~ paraît primitive~ 
les deux rames triarticuléés, à marges externes spinuleuses, à marge~ internes 
nues .. A l'ex'opodite, le pr?ximal et le médian sont armés à leurs 'angles 
distaux d'une épine, à la marge externe, d'une soie à l'angle interne. Le 
distal est muni de. trois épines externes, auxquelles c~rrespondent trois soi.es 
internes; à sori apex il y a, d.i'i côte externe, une épine soie, du côté interne 
une soiê; au total ilporte 8 addendes. On pourrait le considérer comme 
formé de la réunion de 3 ou 4 articles, tous porteurs d'une épine exterrie et 
(l'une 'soie inter~e; mais il n'y a. pas d'argument pour confirmer cette 

interprétation: 

'. i Il 

'. 
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L'endopodite ne porte pas de soies à sa marge externe; le premicz: article 
porte une soie interne, le deuxième uuc ou deux soies (il est difficile d'inter­
préter la présence de ces deux soies), le troisième 3 soies internes ( corres­
pondant ,à celles de l'exopodite), deux apicales et une épine externe. C'est 
la troisième patte qui offre ces caractères; la deuxième paraît' être influencée 
par les modifications,subies par la première patte et la quatrième par la 
réduction de la cinqt;ième. ' · , · 
· Un autre 'caractère qui pern

1

10t de distinguer facilement, en. l'ahscncé de 
l'ovisac, ou chez les mâles, un Amphiascus d'un Dactylopu'sia est ln position 
de la soie du proximal du premier cndopodite; phcz les prcniicrs elle est 
insérée à l'apex, chez les seconds vers le milieu ou la hase de l'article. C'est la 
première p~si Lion qu,i paraît originelle et da~1s ces deux genres, elle ne varie . 
guère tandis que dans .Mesochra, par exemple, elle occupe tantôt l'apex,· 
tantôt la' marge de l'article. ' 

. Quelques exceptions à la tripartition des pa Ucs peuvent être signalées : 
ainsi les· deux nrticlcs distaux de l' endopodite I, hicn séparés et déyeloppés 
dans hcaucoup d:cspèccs d'Amphiascus, se réduisent et tendent à former 
un bloc dans le groupe cinctus par exc1nple; ils restent cependant ti;ès 
distincts·, sauf dans çaricolor v. biarticulatus où ils se soudent complètc­
n;cnt. ·i\fois cc n'est ici qu'un caractère très secondaire, et ne pouvant expri­
mer qu'un rapport subspécifiquc. Dans Stenltelia (DelMalia) le même endo· 
podite est .normalement biarticulé et ressemble ü celui de Danielssenia1 , / / , , 

d'autant plus qu'il n'est guère préhensile; pas plus d'ailleurs'que pour ce 
dernier on ne peut aflirmcr qu'il y ait réunion 'de deux articles, quoique le 
nombre èt la disposition des soies puissent le faire supposer. Dans quelques 
Stenheliopsis les pattes II à IV ont l' cndopoditc hiarticulé; mais ici il y a 
certainement fusion de deux articles, le rr;édiau et l'apical. Le n~mbre et la 
disposition des addendes, l'aspect de la Înarge' extel·ne ·ne la.issent aucun 
clou te lt cet égard. · 

· L'endopodite de la cleuxiètr1e patte est modifié chez les mâles, comme , 
chez,Ies Thalestridae et chez les. Tachidiidae; cc caractèrd, qui est du reste 
adaptatif, renforce la parenté ·des trois familles. 

La dualité des ovisacs est un des caractères .fondamentaux des Diosac­
cidac; GunNEY conteste son· importance cc since it docs npt cor~cspond to 
any diffcrcncc in the gcnital apparatus, and may cvcn be inconstant within 
a single spccics JJ. On peut remarquer cepcnda~t qu'il ne souf.Ire aucune 
exception chez Ampltiascus et Dactylopusia, que séparent du reste d'autres 
caractères. (position de la soie de l'endopodite I, armattires des pattes nata­
toires, forme de la patte I), établissant avec ceux-ci une corrélation d'im7 
portance. Qu'elle suHisc pour l'établissement d'm~c famille est une affaire 
~'appréciation personnelle; les familles, cl' Harpacticides ne sont pas si 

• • > 
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nettement séparées, en général, qu'on ne puisse en faire varier la hiérarchie, 
et que les coupures qu'on y pèut faire ,aient plus qu'une valeur subjective. 
Ailleurs, la dualité des ovisacs est aussi un caractère constant. : Longipcdia 
et Canuella c~ sont. {me preuve. Chez les' Clctodidac; Eurycletodes a deux 

· ovisacs, les autres genres un seul, et cela paraît constant, sauf chez Ndnno­
Jlll~ où SAns indique un sac et GunNEY deux. On sait du reste fort peu de 
chose sur la manière dont se forment les sacs d' œufs; parfois aussi, chez 
Amphiascus, les deux sacs sont adhérents par leur face commune, et il 
faut. .J'aiguille pour les séparer et mont1;er leur dualité. 

'Si l'on cherche à i~tal;lir les rapports <les genres entre eux, on peut esti­
mer que Teissierella représente un type primitif, et relie les Diosacridao 
aux Tachidiidac; Amphiascu~ en est le plus proche; Diosaccus en diffère 
par la forme générale, par la réduction de l'cxopoditc de J'antcnnulc, par la 
forme de la première patte. Mais cc genre se plricc aisément auprès de 
Amphiascus; Psewlodiosaccus dont la palpe man<lilmlairc n'a qu'un lohe 
et Diosaccopsis dont l' cxopoditc de l'antenne est encore plus réduit, sont 
proches de Diosaccus. . 

Il n'en est pas de même du genre Stenhelia qui semble former, dans la 
famille, une autre série; .la première patte est à peine préhensile, l'antcnnulc 
souvent réduite, .la palpe max.illairc aberrante, la cinquième patte d'un autre 
type, l'cndopo<litc I tantôt tri-, tantôt biarticulé (sous-genre pelavalia). 
Stenlwliopsis se rattache d'assez loin à Stenltelia; la palpe est plus normale, la 
première patte du même style; mais les cn<lopoditcs des pattes natatoires 
offrent une tendance (di1iaricata) à la fusion des articles. 

. Chez Parastenhelia (simili.s) la première patte est ncttcmcntccllcd'un Tha­
lcstriidc; dans anglica et antartica le texte parle d'un cndopoditc li 3 articles 
et les figurés n'en montrent que 2; le nombre dès ovisacs n'est pas i~1diqué. 

· Nous avons publié (Rev. suisse Zool., t. XXXV, ;1928, n° 19) un essai 
d'une.classification du genre Amphiascus, basé slir les armatures des pattes 
natatoires. Nous pensons encore que cc caractère est fondamental dans le 
genre, que les autres sont davantage adaptatifs; mais les espèces sont très fluc­
tuantes, et il rie faùt pas comprendre les descriptions d'une façon trop étroite. 
Ainsi la longueur de' l'cndopoditc 1, la forme de l'antcnnulc de la cinquième 
palle peuvent varier sans qu'il en résulte des difîércnccs d'ordre spécifique. 

Les genres de Diosac~idac peuvent se ranger dans le tableau suivant : 

(Tachid.) . Robertsonia JJanielssenia 

............................ 
(Diosacc.) Teissierella ' 

, Amphiascits 
. Diosaccus 

Pseudodiosaccus, JJiosàccopsis 

.. 

Stenhelia 

Stenheliopsis . .................... 
Pàrastenhelia (Thal.) 

, ' 
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Enfin voici, à notre connaissance, les espèces de Diosacci,dae : 
Teissierella celtica nov. · 

, Amphiasfus ( 1) angrapequen~is · Perta~ brunneus, Willey, commensalis 
Seiwell, consimilis Sars, dactylifer Wilson, dubius Iakubisiak; rotundipes ' · 
Gurney, elegans Brady, ignotus Bràdy, irrasus (Scott). 

Diosaccus, riiber Brian,. sord.idus Brady, tenuicornis (Claus), 'truncatus 
. Gurney, spinatus Campbell. ' · 

Diosaccopsis amphiascultts Brian, ru~eus• Brian; 
Pseudodiosaccus propinquus T. et A. Scott. 
Stenhelia arenicola Wilson, aemula (Scott); gibba Bœck,' giesbrechti 

Scott, longicaudata Bœe~(' magnacaudata Mo~ard, normani Scott, palits­
tris Brady, polluta Monard, proxima Sars·, pygmaea Brady, . pygmaea? 
Norman et Scptt, reflexa (Brady), robusta (Brady et .'Robertson), tethy­
'sensis Monard, glacialis Brady, longifnrca Sewell. ' ' 

Stenheliopsis affinis Sars, crispata Brady,' diMricata Sars, latifurca 
Sars, media Sars. 

'· 

, Parastenhelia anglica Norma~ et Scott, an,tarctica ·Scott, grdcilis, 
Brady,· hornelli Thomson et Scott, similis 'Thompso'n et Scott, tenui's. 1 . , I 

Brady. , .. . 
A ces espèces s'ajoutent ici quelque's formes nouvellei;;; yoici d'ailleurs 

ce que. nous avons trouvé à Roscofî. 

20. Teissierella celtica n. g. n. sp. (fig. 21-28). 

Quelques auteurs, SAns (1911), Gun~EY (1927), ont insisté sur1Ja res­
semblance q~'ofîrcnt les espèces du g. Robertsonia avec Amphiascus .; les 

' ' ' 1 , 

appendices ont la même' ~onformation, l'aspect général 'est le même : 
seuls diffèrent deux caractères : 1° la première an'tennc, cou~tc et armée 
de , soies pectinées caractéristiques dans Robe'rtsonia, longue dans :Am­
phiascus (S_ou 9 àrticles) et munie ,seulement de'soies simples; 20 un!sirµplc 
sac ovigère chez la femelle du premier de ces genres, co~1mc dans tous les 
Tachidides, deux chez le second. A cela on p~urrait ,joindre la forme dE'. 
la première patte, dont l'cndopoditc est à peine préhensile dans Robertsonia 
et)'est nettemcnt:dans 'Àmphiascus.' . , . 

Or voici une espèce qui marque encore plus la transition entre les deux 
' gen~es; et par 'conséquent entre les deux familles': la femelle possède deux 
sacs ovigères; 1a , première patte a l' ei.idopodite nettement préhensile; la 

(1) Je no répète p~s ici lés espèces rcvisées dan~ mon travail·sur le gen°re,AmphÏ<l$CU~., "' ' ,. 

1' 

I 

·' 1. 

1' 

',· 
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seeond.e patte ,du mâle (comme dans Robertsonia et Amphiàscus) a l'endo­
podite·nettement modifié: les autres pattes, les pièces orales, sont d'Am­
phiascus. Mais la première et la' deuxième antenne, avec leurs soies pectinées, 
le petit nombre d'articles. de' la' première, font penser au g. Robert~o~ 
nia. Plutôt donc que d'élargir la diagnose de ces deux genres, que d'em­
brouille; leur systé~atique ~t rendre conf uses les deux familles des Dio­
saccidae et Tachididae ne .vaut--il pas mi~ux créer ici un nouveau genre, que 
nous dédions ~ M. Teissier sous-directeur de la Station de nosc~fî, le ranger 
d.a~s la famille des Diosaccidae ~t lui attribuer la nouvelle espèce qui va 

• 

1 

, suivre? ' · 

Diagnose du genre : habitus des Amphiascus quoique un rieu plus renflé 
en avant et un peu plus court. Première antenne courte, à 6 .articles dans 
l'espèce up.ique, munie d'épines pectinées; seconde antenne à cxopodite 
triarticulé, à soies pectinées; pàlpe mandibulaire il deux lobes, mais sans . 

. le dév~loppcmcnt des Stenhelia. To.utes les ranics triarticulécs. Première. 
patte à cndopoditc allqngé, préhensile à un faible deg~é; les autres pattes il 
cndopoditcs plu~ courts que les cxopodites. Cinquième pritte à <leu~ articles, 
du type des Ainpltias'ciis. Chez le mâle l'antennule .l'endopodite de la 

' ' deuxième patte, la ci1~qnième patte sont modifiés. Deux sacs ovigèrcs. Un 
grand rostre, ~rticulé à la base. 

Ce genre est nettement caractfaisé par rapport à Amphiasws, Diosacciis, 
Stenhelia, Stenheliopsis, fYserulodiosaccu~, Parasfenl;elia tels qu'il~ sont défi­
nis dans mon « Synopsis )) (Z?ol. Jahrb. Syst., Band 54, 1927, p. 159-160): 

Description de l'espèce. Femelle: '<;:orps de forme normale, un peu'élarg1 
en avant, et rétréci .en arriôrc. Ilostre grand, triangulaire. Furca très courte, 
avec Jcs soies usuelles. Segments de l'urosol:ne · spinuleux bordés <l'e dents 
aigu~s; leurs :rangées s'intcrrompcùt à la f~ce dorsale, mais on voit alors, 
postérieurement, une rangée continue de très fines et très petites spinules. 

L'antennulc a G articles, larges .et courts; elle porte aux troisième et 
cinquième articles des soies grossièrement pectinées. La deuxième antc,nne 

'est forte et courte, chaque article avec u'nc soie pectinée; l' endopodite est 

grand, à trois articles et muni aussi de soies pectinées. · 
Parmi les pièces orales, le dcuxiè~e maxillipède est le plus remar­

q@ble; il, porte latéralement une série de ,longues spinules et marginale-

.ment de petites épines. · ' , 
La première patte est très caractérisée par l'endopodite, très allongé et 

nettement préhensile; son article proximal est égal à l' exopodite; les 
deux apicaux sont', ensemble, un peu plus courts que Jui; le dernier port.e 
2 soies et une épine: L' exopodite est armé de séries obliques de dents; 

son apical , a 3 épines et 2 soies. , . · 
Les pattes II à. IV sont natatoirès à 3 articlès à toutes les rames. Les 

1: 

i 
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distaux portent 7, 7, 7 .addendes aux cxopoditcs respectifs; 5, G, li aux , 
cndopoditcs. Ces formules diffèrent d~ R. tenztis et' diademata. Les rnédians 
<l~s endopodites oht tous une soie. La cinquièrnc patte présente un .lobe 
interne étroit et long, aussi' allongé que le distal et porteur de 5 soies. Le 
<li;tal est arrondi, à peine plus long que large et porteur de 6 soies aussi. 

Dimensions : 0, 70-0, 76 mm. Co~1leur jaune-brun, inéolore ou grisâtfo. 
Mâle : Un peu plus petit que la femelle (0,7 mm.). L'antcnnulc est 

modifiée et préhensile; l'cndopoditc de la deuxième patte est modifié ù la 
façon <les Amphiascus; l'a cinquième. pa ttc présente un lobe interne trian­
gulaire, surmonté de 2 soies égales; le distal est petit., large, avec 6 .soies. 

Dans des trous de rocher, dont l'eau n'est renouvelée qu'aux plus haùtcs 
marées, it l'est du laboratoire; dans la bouc du port; vase de lu « gre- · 

. nouillèrc )); île Verte, côte Nord; Aber de Hoscofl'; vivier: 
C'est de Stenhelia. !ma.Ti Th. et Sc. que cette espèce est la plus proche; 

elle en diffère par les épines barbelées de l'antcimulc,la forme de ia première 
patte et.l'ornementation. Les. armatures des putt.es natatoires sont les 
'mêmes. 

Nous pensons que S. kno.Ti, et peut-être A. bulbi/er Sars, irrasus (A. Sc.), 
propinqmis (Scott) doivent rentrer dans notre, nouveau genre. · 

21. Amphiascus ie~wiremis (füady). 

Hocher du Loup; chenal de l'île V ertc~ 
Les exemplaires trouvés sont très typiques; la taille varie de. 0,6 it 

0,63 mm. Toutefois nous avons trouvé un exemplaire nai11 , de 0,4.5 mm., 
mai~ dont la forme et la structure des apr>endiccs ne laissent aucun doute 
pour l'attribution spécifique. · · ' ' 

Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Spitzberg, Tèrrc de François-
Joseph. ' 

1 

22. Amphiascus similis (Claus). 

' Dacs de 'l'aquarium; rocher du Loup. , 
Les dimensions, un peu plus faibles que celles doimées par SAns, varient 

·de 0,8 à 0,98 inm .. La couleur est 1'aune ou oranll'ée parfois les bords posté-
, , b ' 

rieurs des segments. sont plus intensément colorés. L'espèce: paraît assez 
variable : la première patte est plus ou moins robuste, les proportions des 
soies de' la cinquième diffèrent. En outre, l'armature de la quatrième patte 
natatoire varie un peu : le distal de l'exopoditc port.e tantôt 2, tantôt 3 
addendes internes (7 ou 8. an total). 

1 

'. 
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Vit parmi les algues filamenteuses, ~ur l~squcllcs il avance rapidement 
en saisissant les fllamcnts par les maxillipèdcs; nage par grands bonds 
rapides. 

Distribution étendue : · Norvège, Iles Britanniques, Irlande, Faroë, 
Bohuslan, Nice, Gênes, Adriatique, l~géc, S~r<l~igne, Rovigno, ca.nal de 
Suez. 

23. 4mphiascus longirostris (Claus). 

Vivier, sur la tunique <l' Ascidia mentula. 
Dimensions un peu grandes, 0,8G et 0,9 mm. Jaune-orangé ou incolore 

avec les pattes jaunes. Les distaux <les pattes natatoires portent 7*, 8*, 8* 
addcndcs aux cxopoditcs et 4, G, 5 aux cndopoditcs; médian~ : 2'. 2, 1. soies· 

· / (*indique qu'une des soies internes GSt beaucoup plus fine que les autres). · 
Les dessins <le SAns montrent 7 adclcn<les à l'cxopoditc de la troisième patte. 
Enfin, dans nos 'exemplaires, le, distal <le PV est proportiol)'ncllcmcn~ plus 
large. · 

Distribution : Héligoland, Iles Britanniques, Norvège, Irlande, Terre de 
François-Jose ph, Baltiq~c, Massachusetts. 

24. Amphiascus phyllopus Sars. 

Sur klaia squinado, vivier. , 

Dimensions : 0,9 mm. (SAns : 0,74). Incolore. La quatrième patte porte 
7 ad<lcn<les i.t l'cxopo<litc, f) i.t l'cndopoditc. 

Distribution : Norvège, Irlande, Adriatique, Gênes,· canal de Sue~. 
IAKunrsIAK a trouvé cette espèce en commensalisme avec lvf aia squi­

nado; nous avons peu étudié celle faune parlic.ulièrc, découverte par cet 
.autc~1r, et cependant reconnu quelques-unes de ses espèces. 

25. Amphiascus cinctus (Claus). 

1 
Huisseau de l' Aber; creux <le rocher~; vase de la « grenouillè1·è 1;; près. 

de l'île Verte; vase du port où il est très abondant. En général il, est rouge, 
ou d'un magnifiqu~ rouge-violet transparent; le céphalos~mc est inc~lore, 
sauf chez les jeunes où il est rourrc sur sa moitié postérieure. Parfois les 
pattes so~it violettes. Ces coulcurs

0 

varient notahlcmc~t : SAnS mentionne 

1 · · • <l · no!'; cxem-seu crncnt une cemt,ure rouge sur un fond Jaunatrc; or, ans -
plaircs, l'urosomc est toujours coloré. , 

Dimensions : environ 0,9 mm. 
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Distribution étendué : Nicé, Norvège, Irlande, canal de Suez, Gênes, 
Égée; Sardaigne, Ro".igno, Adriatique,, Massachusetts. Le développement 
larvaire a été étud~é par BnrAN. 

26. A mphiascus ~aria ris (N orm. et Sc.) .. 

Dragué ·au Goc à une quinzaine de mètres. · 
Dimensions : 0,7 mm. Diane avec l'intestin coloré. Très typique .. Les ' 

formules sétales sont : , 

p II 
P III 

7 7 4~2 
7 .:.__ 6.1 

1 

( dist. exp. - dist: méd. end.) 
* une soie fine. 

1P IV 8* - 5;1 

Distribution : Norvège, llc.s Britanniques, Héligoland. 

1 1 

27. Amphiascu.s normani Sars. 

Bouc du port. Dimension~ : 0,9-0,93 mm. Couleur blanche avec parfois 
l'extrémité de l'uros~me teintée- de jaune. ' , . 

L~ cinquième p~tte est très. caractéristique : une des soies apicales est 
modifiée, tuberculeuse; chez le mâle, les déux épines dur lobe interne sont 
fourchu'es. · 

Les armatures des pattes sont.: 

'p Il 7* - 4.2 (dist. exp. -dist méd. en'd.) 
.p Ill 7* - 5:1 * ' . · une. sorn fine. 
PIV .8* -4.1. 'I 

L ' bd ' .. d' ' . a omen n a pomt ornements. , , 
Distribution :, lies ~ritan~iques, ~orvègc,· Égée, Rovigno, Bern,rndc~. ' 

1' 

,· I: , 
28., Amphiascus tenellus Sars; 

'' 
Dragué au Goc, à une quinzaine de mètres. 
Dimensions : 0,48 à 0,53 mm. (~ ov.).' Incolore. 
Formules des armat,ures : · 

/ 

p II 
P III 
PIV 

?* -· 4.2 (dist. exp.~ dist: ~éd. e'nd;) 
7 * ·-· 6.1 ' * .une soie· fine.· ' · 

18* - 5.1. 

·, 

,'. 

,, 

1. 

1 ., 
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D~ns nos exemplaires,' le distal de l'endopodite de la première patte est 
mi peu' court,' et _la forme de la cinquième p'atte un peu différente; sans 
cêla' ils concordent avec la description de SAns. 

L'espèce n'a pas été retrouvée ·depuis sa découverte sur lc.s côtes de 

Norvège. 

29. Amphiascus perplexus (Thomps. et Sc.). 

Ilouc du port. 
Incolore: Dimensions : 0, 72 mm. 
Variété avec l'ant.cnnulc pl~s. courte, les' arlnures des pattes un peu, 

différentes;, les épimères du céphalosome sont toujours sinuées: 
.La Stenhelia perplexa de Thompson et Scott, quoique plus petite, est 

idc.n tique à A. sinuatns <le Sars et possède la priorité <le 'nom . 
. Armatures des pattes : 

· P II G - 4.2 
P III G - 5.1 
P IV 7 '- '1.1. 

Dist~ilmtion : Norvège, Adriatique, mer Égée (var. indistinctus' Brian), 

. Gênes, Ceylan~ 

30. Amphiascits' tena:r Brian. 

' 
Chenal de l'île V crtc. 

Di!llensions : 0, 75 mm. Couleur .jaunâtre. 
Les armatures des pattes sont 

PII 
P III 
PJV 

G - '1.2 
G - 5.1 
7 --;- !t.1 

Les formes' de la p~cmière et de la cinquième. patte. correspondent 
tout à fait aux figures de BmAN (Boll .. Soc. Entomol. Jtal., LIX, n° 3, 1927); 

. seule ]'antcnnule est un peu plus c6urte. Je n'ai pu trouver le ~r1âlc dont' 

l' endopoditc. modifié est très caractéristique. , 1 

Distribution : Port de Gênes. 
BmAN en a décrit une variété aegea de la mer: Égée. . 
GunNEY tient cette espèce pour identique à erythraeus (A. Scott), mms · 

dans cette dernière le distal de. P~V est beaucoup plus allongé. 

,,. 1 ', 

. ' ., . 

. ·' 

' 

.\ 

.. , 

'. 
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31. Amphiascus parrus Sars. 

Bacs du laboratoire. 
Dimensions : 0,53 mm. (0,46 Sars). Incolore. 
Nos exemplaires diffèrent du type par les armatures des pattes nata-

toires : 
p II 
P III 
PIV 

7 - 4'.2, (dist. exp. - dist. méd. end:)· 
8* - 6d (dans un autre individu 7 - 6.1). 
8* - 5.1 * une soie fine. 

Dans le type de SAns, il y a seulement 6, 6, 8 addendes aux distaux des 

exopodites. 
Distribution : Norvèg'e, Cette, Adriatique, Massachusetts, mer Égée 

(var. tenuis Brian). Commen,sal de Maia squinado (IAKUBISIAK). 

32. Amphiascus confusus (Scott). 

Dragué· au Goc, par 15 m. de fond. 
Un (J, grisâtre, de 0,8 mm. 
L'espèce est aisément reconnaissable à la longueur ·de la fu~ca, à la 

forme lancéolée du rostre; et aux épines fourchues de la cinquième patte. 
Notre exemplaire différait cependant <lu type par la concavité à peine mar­
quée de la furca. L'ornemç~tation de l'urosome est riche; elle consist~ en.:· 

U I : fines et courtes spmules, latérales et dorsales. 
UII, III, IV: <lenticuics ventraux et tout aù bord du segment de longu

1

es. 
et fines spinules dorsales, .latérales et ventrales. 

U V : denticules à la base de la furca. 
Distribution : Iles Britanniques, Norvège~ 

1 

33. Amphiascus neglectus (Norm. et Sc.) (fig.__29-30). , , 

Stenltelia neglecta N orm. et Sc. 1905. 
Dragué au Goc, par 1.5 m. de fond_. 
~ ov, _0,62 m·m., incolore. 
Cette espèce n'a pas été r~troU:vée depuis sa découvert'e. L'unique exem­

plaire trouvé offre quelques différences avec le type de NonMAN et ScoTT. 
La première patte, .et la plupart des appendices sont conformes; la cin­
quième patte, identique dans sa forme, a les soies un peu différemment 
disposées. Les armatures des pattes natatoires sont : 

P Il 5 - li..1 
P III 6 -·5.1 
P IV 7 - 4.1. 1' 
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Distribution Devon et Cornwall. 

34. Amphiascus hispidus (Norman). 

Chenal de l'îlq Verte~ 

Si2 ov. 1 mm. blanchâtre. 
Conforme au type. Cependant la femelle trouvée possédait .une première 

patte massive et courte, semblable à celle du mâle. Les formules des dis-

taux sont : 
P II , 5 - 4.1 
P III G - 5.1 
P IV 7 - 4.1. 

Distribution : Iles Ilritanniques,: Norvège, Terre de Grinnel, Irlande, 
Massachussetts. Commensal de Maia squinado (IAKUDISIAK). 

35. Amphiascus debilis (Giesbr.). 

Chenal de l'île Verte, rocher du Loup. 
Dimensions :' 0,47-0,48 mm. Incolore ou grisâtre. 
Les armatures des distaux sont : 

p II 
P III 

5 -4.1 
G - 5.1 

P IV 7 - 4.1 

On observe qùelques variations : le proximal de l'endopodite de la 
première patte est plus ou moins allongé; l'antennule plus ou mo.ins élaricée. 
Au rocher du Loup, trouvé un individu.plus grand (O,GG mm.) qui présentait 
4 s~ies au distal de l'end. P III, dont les épimères étaient sinuécs, dont l'an­
tcnnule ét~it plus courte. En outre le lobe interne de P V était moins avancé. 
S'agissait-il vraiment de debilis malgré la conformité des autres caractères? 

Distribution : Kiel, Jlcosse, Irlande, Norvège,· Weser, Baltique, Héli­
goland, Adriatique. Commensal de Maia squinado (IAKUDISIAK). 

3G. Amphiascus littoralis (Scott) (fig. 31-32). 

(Dactylopits littorali~, T .. Scott, 1902). 
Rocher du Loup, O,G3 mm. Incolore. 
Espèce non' retrouvée depuis sa découverte. Nos individus sont très 

conformes aux figures de T. ScoTT. Voici les armatures des distaux : 

p II 
P III 

5- 4.1 
G - 5:1 

P IV 7 - 4.1 

1 

i 
1 

• 1 
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.Distribution Firth cif Forth. 

A ces espèces nous ajoutons ici 4 nouvelles formes· d'Amphiascus; ce 
genre difficile et polymorphe au plus haut degré est certainement celui qui 
promet le plus de. découvertes. 

37. Amp!tiascus pestai n. sp. (fig. 33-45). 

Cet Arnphiascus n~uveau 1:lrésente plusicur~ caractères qui lui donnent 
une physionomie à part dans ce vaste genre; la furca et la cinquième p~tte . 

. offrent des formes encore inconnues. La structure des appendices le pla'ce 
dans' le groupe du tenuiremis (Brady); les arma tu~es des' pattes natatoires . ' ' 

sont exactement! celles de cette espèce. 
Femelle : le corps .est remarquablement allongé, près de cinq fois plus 

long que large; le céphalosom? est. très conique; le ro~tre, très aigu, très . 
grand, est plié selon sa longueur, en angle dièdre.' L'urosome est garni, 
à la face dorsale, de rangées de courtes spinules; ventralement, il est nu; à 
l'exception des dents triangulaires usuelles il la base de la ftirca. L'opercule · · 
anal est très proche du bord antérieur du segnie~t. La f urea est étrange : 
un globe irrégulier, bombé sur trois faces. Elle porte les. soies usuelles, la . . ' . . \ 

petite mesurant 0,17 mm:, la grande 0,41 mm. Les faces supérieures de la 
· furca et d'une grande partie cle l'urosome sont hirsutes. , . ' · 

L'antennnle ést.longue (0,22 mm.), spécialement aux articles ter, 2e, 4e;. 
le fouet, à 4 articles est court, 'égal seulement aux 2 articles précédents; 

.. les rappo~ts ge longueur des 8 articles sont : 18, '18, 9, H, 4, 3, 5, 8. 
~'antenne a 3. articles : son exopodite est bien développé, à 3 articles 

(mais, le médian est mal délimité); il porte au to.tal 5 soies. Les pièces ' · 
orales sont normales .. · La 'première patte ressemblé il celle de tenztiremis; · 
l' exopodite, court, a 3 articles égaux; le i)roximal de l' endop~ditc est plus 
long que l'exopoditc, le niédian est court; le distal,' un peu plus long,' 
porte un crochet et une .soie. 

Les 3 pairès de pattes natatoires ont toute~ Vcndopodite plus court 
que l' exopo~ite; les médians des premiers' port~nt 2, 2, 1. soies, les ap,icaux · . 
4, G, 5 soies; aux apicaux des rames externes il y a 7; 7, 8 addendes; à 
signâler que la soie interne distale de l'apical de l'ex?podite de la quatrième. 
patte est très courte et très fine, comme dans tenuiremis. 

La cinquième patte offre une bizarrerie. unique; son c,list~l, oblong et 
allongé, ·se termine par 2 lobes divergents comme les dents 'd'une fourche, 
portant chacu'n une fine soie. Les 4 autres so~es du distal sont de moyenne 
l,ongueur. Le' lobe interne s'avance jusqu'à la moitié du distal; il porte 

· 5 soies dont l'interne est insérée très proximalement.' 

'/ . 
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Dimensions : 0, 75-0,8 mm.; coul~ur gris-jaunâtre . 
. Mcîle: beaucoup 'plus petit que la femelle (O,G2 mm.) ;.il s'en distingue par 

l'antcnnule qui est préhensile,' par l'cndo'poditc de la dcuxi~mc patte, et par 
la cinquième' patte. Celle-ci est armée de 3 fortes soies au lobe interne; 

. le ,distal a 6 soies, mais les lobes fourchus de la femelle manquent' et sont 
remplacés par un lobe unique, très allongé. L'cndopodite modiGé rcssemi)le 
à celui de tenuiremis; il a 2 articles et porte 2 grosses épines. La furca est 
moins globuleuse que chez lu femelle. 

A 10-15 mètres de profondeur, près du 'rocher Goc (Roscoff) en, très 
nombreux exemplaires; à 10 mètres près du lieudit La Fontaine. 

'·Je dédie cette remarquable espèce à M. le Dr O. PESTA, à Vienne. 

38. Amphiascus jzmodi n. sp. (fig. !i.G~52). 

'' ' 1 1 l 

Cet Amphiascus se place près de A. exiguus Sars' dont il diffère par la • 
plus gra~dc taille, la structure des pattes natatoires et la cinquième patte. 

·Femelle : corps de forme normale, atténué en arrière. Urosomc orne· 
monté ventralement de spinules courtes et serrées, situées aux bords posté­
rieurs <les segments, et de longs denticules latéraux (U II, .III, IV) et . 

. ventraux (U III) placés un peu en avant cl.es spinulcs. Des denticules à la 
hase· de la furca. Celle7ci courte avec des soies normalement constituées. 

Rostre allongé. 
. Antermule. trapue, les ~roisiè,~c ~t qu~trième articles courts, ·le fouet 

r~marquahlement court aussi. Antenne à 2 articles; cxopoditc normal, à 

3 articles. Deuxième maxillipèdc cilié, à 'crocl~ct g1:êlc. ' 
. Première patte ressemblant à celle de exiguus; endopodite plus long que 

l'ex~podite, son proximal court, son médian et son distal bien développés-. 

Les 3 articles de l'exopoditc sont 6gaux .. 
Pattes natatoir~s ~1 en<lopodites allongés, 

(sauf à P IV). Les armatures sont 

dép~ssant les · exopodit~s . 

p Il 5 - 't2 
P III G - 4.1 
P IV 7 - 4.1 

1 

1 

Elles diITèrcnt de celles d' e.xigw1s. . 
, Cinquième patte : lobe intcr~1c peu ava~cé, avec lt .soies; distal allongé 

, avec 5 soies (G dans exiguus). . 

Incolore. Taille : 0,45-0,48 mm. 
Dragué au Goc, par :15. mètres <le fond. 
Dédié à M. H. JuNoD, La Chaux-de-Fonds. 

.. 
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39. Amphiascus ilierecerisis n. sp. (fig. 53-57). 

Cet Amphiascu; nou'veau, remarquable par la cinquième patte, fait partie 
<lu groupe typhlops par sa petite, taille, lu longueur <le l'antennule, les arma-
tures des pattes natatoires. ' " -

Femelle : 0,4G mm.; couleur blanche, avec l'intestin jaune. Corps 
vermiforme, très allongé, l'urosome à peine plus étroit que la partie anté­

' ricure. Rostre allongé. Dernier segnienJ légèrement conique. Furca très 
courte, avec les soies usuelles. Ornementation, pauvre : un peig1ic médian: 

, ventral au troisième segment de l'urosomc, des denticules à la base <le la 
f urca. 

Anten~ule : 8 articles, les deuxième et quatrièmè les plus long~. 
Antenne normale: l'cxopo<litc très petit à 3'articles, le médian peu dis-

tinct. , , 
' ' 

Pièces orales normales : palpe mandibulaire à 2 lobes. Deuxième maxilli-

pè<le à main renflée, à crochet grêle. _ 
Première patte: cxopodite h 3 articles égaux. Proximal, <le l'endopodite 

très lo~g, une fois et demie' plus que l'exopodite; médian court, distal plus 
long, avec un crochet et une soie géniculéc. 

Pattes natatoires à cndopodites aussi longs que les cxopodites, sauf à la 
quatrième où il est plus court. Les armatures sont rédi1ites, mais nor~ 
males pour le groupe: G, 6, 7 aux distaux des exopoditcs; 4, 5, 4 aux distaux 
<les endopodites. Les médians de ceux-ci ont une soie. ', ; , 

Cinquième patte : lobe interne court; porta~( 4 soies : la premièrè et la 
dernière sont 'grêles et courtes; les 2 autres très fortes et spinulcuses, la 
deuxième (interne) avec 2 fortes dcnticulatious, variables du reste. Distal 
Gvalc, allongé, deux fois plus long que large: avec 6 soies peu difîércntcs'en, 
longueur. Les marges sont nues, à l'exception de quelques spinules au bord 

externe du distal. 
Dragué près de Roc'h Iliévec, à' 8-10 mètres ~e fond, dans le sable. 

40. Amp?iiascus roberti nov. sp. (fig: 58-65). 

1 Cette nouvelle espèce se place au plus près de Amphiascits limicohts 
(= Stenhelia limicola Brady, Tr. Nortlmmb. Soc., XIII, 1900). Mais elle en 
diffère par une taille plus grande (0,9 mm. au lieu de O,GG), par les armatures 
des. pattes, natatoires, par la soie externe de la furca, ici nor~ale; renflée 
en bulbe dans l'espèce de IlnAnY, et par la forme de la cinquième patte 
4ont le lobe interne est plus large et moins avancé que dans limicolus. 

1 

Les endopodites des pattes natatoires .sont presque aussi robustement 

J 

j 
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construits· que les c:;rnpodites, et tmis les appendices· sont remarquable­
ment courts pour la grandeur de l'animal. 

· Antcnnufo : courte, à 8 articles, tous, à l'exception du dernier, aussi 
larges ou plus larges que longs. 

Antenne : elle est normale, l'cxopodite très petit présentant 3 articles. 
Pièces orales : normales. Elles sont protégées par une lèvre supérieure 

très avancée, it bords dentelés. La marge du deuxième maxillipèdc est ciliée. 
Pattes. La première est çourte; le proximal de son cndopoditc égale 

l'cxop~ditc; les 2 distallx sont assez dévC!oppés; les addcndes normaux. Les 
deuxième et troisième pattes ont l'cndopoditc' aussi long que l'cxopoditc et 
très' robuste : da.ns la quatrième paire, l'cndopoditc est plus court. Les 
addcndcs sont donnés par le tableau suivant 

Pli 5 -- li.1 
p Ill 6 - 5:1 

• 1 PIV 7 - li.1 

. Cinquième patt'c : .le lobe interne est large et arrondi et porte 5 soies; le 
distal est court, une fois et demie plus long que large et porte 5 soies remar-
quablement longues. . . 

La furca est très courte; les soies en sont normales; les deux plus grandc's 
mesurent 0,35 et 0,14 mm. 

L'urosomc est presque nu; il y a des dents triangulaires à la hase de la 
fnrca et un court peigne médian ü la face ventrale du troisième segment. 

Position systématique : groupe 'du debilis; voisi;1 du limicalits (13rady) · 
Dimensions : longueur totale 0,!) mm.; urosomc O,lili i11m. 
Dans la .vase de dessous des blocs, près du rocl,1cr du Lou{l (Roscoff). 

M. Amphiasws speciasus Brian (1!)27) var. (fig. 66-67). 
(Ball. Musei Zaal. Anat. camp. Genara, VII, 1927.) 

C.cttc espèce, que caractérise essentiellement sa cinquième patte, ~ait 
partie du groupe du debilis: Les médians des endopodites ne portent qu'une 
soie, l'cndopodite de'la première patte est allongé, ,le distal de la cinquième 
porte 5 soies. La brièveté des addendcs de la cinquième patte, la forme 
de son distal sont très reinarquablcs. 

Femelle : taille de 0,62 1l 0,7 mm., plus grande que .Je type. Incolore. 

quatrième les plus 
. I 

Corps normal, furca courte avec lès soies usuelles1 
Antcri'nule allongée it 8 articles, les deuxième et 

lcings. Antenne et pièce~ orales normales. 
Première patte : exopodite à 3 articles égaux, le· dernier armé de 

·' 
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4 addcndcs. Proximal ,de l'endopoditc allongé, plus long ,que l'exopoditc; 
médian et distal courts, égalant ensemble.le tiers ou ,le quart du proximal. 

Pattes natat9ircs normales, port~nt, aux 'distaux, les armatures sui-, 

vantes : , 

Pli 
P III 
PIV 

5 - 4.1 (dist. exp. - dist. méd. end.) 
6 - 5.1' 
7 - 4.1 

'Cinquième patte bien développée: lobe interne grand, portant 5 courtes' 
soies spiniformcs; distal rhomboïdal, à marges spinuleu~cs, portant 3 épines 
'courtes et fortes et 2 soies apicales fines et longues. , 

' Rocher du Loup, houe du port de Hoscoff. 

42. Diosacc~s tenziicornis (Claus). , 

Chenal de l'île V cr te;' créüx <le rochers. , : , 
, EspÙe, aisément reconnaissable, et qui paraît remarquablement fixe~ 
Distribution : Méditerranée, rncr Égée, Rovigno, Adriatique; Banyuls, 1 

' • ' 1 I ' 

Iles Britanniques, Norvège, Bohuslan, Irlande, Madère,. canal de Suez,' 
l\fassachusctts. Comrn'cnsalé <le M aia squinado. 

1 li3. Stenltelia (Dela11ali'~) aemula (Scott). 

Draguée au Goc, par 15 mètres. 
Taille : 0,45 mm. ~; 0,4 mm. J'. 
Exemplaires, très typiques.' 
Distribution : Écoss~, Norvège. 

1 !14. Stenhelia (DelafJalia) giesbrechti (Scott) (fig. 68-70). 

Draguée au Goc, par 15 mètres. 
Dimensions : ~ ov. 0,53 ·mm., CS' 0,4 mm. 
Chez le mâle,.l'o~ncmentation consiste en groupes <lÇ 4 ou 5 épines au 

hor<l postérieur ventral <les, segments. L'antennule présente 8 articles; 
l'en<lopo<lite <le la <lcuxiômc patte est plus ·1on'g •que l'exopodite, .foi:mé de 
2 articles, dont le distal provient <le la soudure <lu médian et de l'apical 
primitifs, et est armé <le 2 fortes épines en pince. La cinquième patte est 

, formée d'.une lam,ellc contin'nc où sont inséréés 4 s<:Jics et, une. très forte 
épine, représcntar~t le distal et <le 2 soies inégales r~mpluçant le lobe interne. 
Le mâle de cette espèce n'avait jamais été trouvé. 

Distribution Écosse, Norvège, Banyuls. , ' 

"· 

'1 

'' 

' 1 

,,• 
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' 
45. Stenhelia (pelMalia) palustris (Brady). 

Boues du port, de' la grenouillère. 
Taille : 0,64 à 0,88 mm. Jaune-grisâtre, ou blanchâtre. 
Observé un exemplaire dont le d~rnier article de l'antennule était 

' · partagé en deux, portant à 7 au lieu de G le nombre d'articles. Les autres 
individus très typiques. , ' 

Dans les sacs ovigères étaient renfermés déjà . des nanplii mobiles,· 
1' 

1 avec les yeux rouges' et les 3 paires d'appendices. 
1 

' '· · Distribution : Éedsse, Angleterre, Norvège, Terre· de Grinnel, Baltique. 
Scn;\FER indique sa présence en eaux saumâtres. 

Thalestridae' 

Aux Diosaccidae succèdent tout naturellement les Thalestridae, dont le 
genre le plus primitif, Dactylopusia, se railproehe nettement de Amphiascu:s .. 

' Les anciens auteurs, même, ont ~onfondu ces deux genres et décrit sous le 
nom de Dactylopnsia ou Dactylo pus de nombreuses espèces d' Amphiascus. 
Les Thalestridae paraissent plus évoluées que ces derniers.; 'la préhensilité 

· de la première patte est très marquée, et affecté à un haut degré les deux 
rames; les appendices se ~m1trent, en général, plus variables que dans .la 
famille précédente, si bien qu'un grand nombre de ge:q.rcs ·ont pu être 
distingués. Il y a parfois tendance a la réduction du nombre des articles des 
pattes, endopoditcs ou exopodites, quoique, dans la, règle, les rames so!cnt 
triarticulécs.' La première antenne est très variable, mais la seconde et les 
pièces .orales pai:uisscnt, d?ns leur ensemble, phis primitives. Cette grand~ 
famille . représente assez bien le type moyeu des Harpacticoïdes, ~~ssi 
proche des formes les moins évoluées que des formes les plus différenciees, 
et elle eût mérité de donner son nom au groupe entier plus que les Harpac-
ticides; rameau plus isolé dans la série et moins richement: feuillu. . ' 

. Voici, d'après SAns, les. caractères de la famille: corps de forme varia~le, 
déprimé, comprimé ou cylindrique, dont les deux divisio:r:is sont moms 
marquées que chez les ldyaeides. Œil bien développé et parfois de structure I 

complexe. Antennule bien développée, généralement de 8-9 divisions, celles 
du mâle préhc,nsilcs. Antenne à 2 articles, son exopoditc comparativcrri~nt 
petit: Appendices oraux normau;x; deuxiè~;ic maxillipède très préhensile., 
Les 2 rames de P 1 préhensiles, armées d'épines unguiformes. Pattes nata~ 
toire~ triàrticulécs, l' cxopodite plus long;. endopodite II tra'nsforrn~ cl~ez le 
mâle. Cinquième paire foliacée, couvrant plus ou moins rovisac unique. 

,, ' 

1' 
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· Ajoutons encore que la soie interne du proximal de l'endopodite 1 est 
placée vers le i:nilieu ou même à la hase de l'article, et non à son sommet 
comme dans Amphiascus. Nous avons déjà vu que cette position médiane 
doit être envisagée comme plhs évoluée que la position ·apicale, plus pri­
mitive. 

Cette vaste famille offre des aflinités avec nomhre d' Harpacticoïdcs : 
en premier: lieu avec les Diosaccides ~vec lesquels elle présente nombre de 
caractères communs et n'en diffère guère que• par l'ovisac unique et la 
position de la soie de l' cndopoditc 1. Cette aflinité a été reinarquéc par tous 

· les auteurs; on pourrait fort bien envisager ces deux grol1pcs comnie des 
~ous-famillcs. de Thal.estrides. En plus, un genre -de la Méditerranée, 
Peltthestris Mo'nard, établit une relation avec les Peltidiidae : forme très 
aplatie, urosome dilaté, forme du deuxième maxillipède,' première' patte 
rappellent Peltidiwn; cependant, dans l'ensemble, c'est bien un Thales­
tride. Amenophia Ilœck est dans le même cas. , 

D'autres formes rappellent les Idyaeides': ainsi ldomene possède une pre­
mière patte presque identique à celle de Jdyopsîs. Enfin la première patte 
des Thalcstridac, des Diosaccidac, des Ameriidae,' des Carithocamptidae. 
est différenciée dans les mêmes directions, et établit entre toutes .ces 
familles des rapports plus oti moins étroits. Les pattes ~atatoires; triarti­
cqlées, les antcnnules, antennes et pièces 'orales, contribuent aussi, de leur, 
côté, à marquer ces rapports. Il y a là un groupe 1de familles plus rapprochées 
entre elles que les autres et formant une série naturel~c (1.). 

Thalestris et Dactylop'usia paraissent également primitifs, car il .est 
difficile de dire si l'un ou l'autre est plus évolué; cependant, nous inclinons à 
penser que Dactylopusia, déjà à cause -de sa parenté avec Ainphiascus, 
paraît être le moins différencié. Les autres genres en dérÎv?nt plus ou moins 

facilément. 
Cette famille comprend les genres suivants : . 
Dactylopitsia Nm:rnan, Daciylopina l3i·ady, Daciylopodopsis Sa;s, Dactylo­

podella Sars, Eudactylopus Scott, Thalestris Claus, Parathalestris Br. et 
Rob., Phyllothalestris Sars, Rhynchothalestris Sars, /lalithalestris Sars, 
Plesiothalestris Brian, Microthalestris Sars, Peltthestris Monard, Parawest­
WOf!dia Sharpe (. Westwoodia Dana) avec les ~o~s--genrcs Pseudothalestris, 
Pseudowestwoodia et Parawestwoodia, Fldvia B~ady, Tydem'anella' Scott, 
Vallentinia Norm. et Sc., Xouthous Thomson, Megarthrum Norrn et Sc. 

, (ces deux genres identiques), Amenophia Bœck, Jdomene Philippi,, ldo­
menella Scott, Tisemus Mo nard, J alysus 13rian. 

' . (1) M. K. LANG prépare actuelle.ment une revision complètedelafnmiile. C'est pourquoij~supprime 
ici les considérations générales relatives aux genres, en attendant que ·cette revision ait paru. 

l 

l 
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, Ces genres comptent un grand ?ombre d'espèces qui attendent une 
TCVISlOn, 

Voici les' espèces trouvées tl Roscoff : 

46. Dactylopusia vulga~is Sars. 

Chenal de l'île V crtc, zone supéricurc.'dcs marées, dans les algues Platy­
carpus, Pilayella, dans , les Zostères. Rocher du Loup, dans les algues. 
Dragué 11 La Fontaine. 

Taille ': O,G à 0, 7 mm. Couleur rouge-orange ou j'aunfitrc, avec le dernier 
segment d? l'urosorne plus chitini.sé et plus foncé. Ur;c ligne d'épines au 
milieu de ,l'avant-dernier segment. Varie quelque peu: la première patte plus 

. ou moins robuste, le premier cndopoditc plus ou moins long. La cinquièinc 
patte constante avec les deux rangées de traits chitinisés transversaux. 

Distribution : I-Iéligoland, Grande-Bretagne, Irlande, Norvège, Bohus­
lan, Terre de Grinncl, .côtes du Boulonnais, Baltique, Hudson Bay, :Massa­
chuscts, Gênes, Rovigno; commensale de l\!l aia squinado. On voit que cette 
distributioi1 est plutôt septentrionale, tandis que thisboides qui lui est 

si proche est plutô,t méridional. 

47. Dactylopusia thisboides. (Claus). 

Creux de .rocher, en milieu curyhalin; chenal de l'île V crtc. 
Taille 0,75-0,96 mm. Jau'nc avec bulles de graisse orangée, ou jaune 

avec ccint~re rouge. 
Distribution : Atlantique : 'Irlande, Angleterre, Boulonnais, Bear 

Island, Terre de Franz-J oscph, Madère, Massachusetts; Méditerranée : 
Cette, Banyuls, canal· de Suez, mer Égée, 'Sardaigne, Gênes, Adriatique, 
Dalmatie, Rovigno, mer Rouge. Nouvelle-Zélande. Antarctique. Commen-

sale dè M aia. ' · 

218. Dac,tylopusia micronyx Sars. 

Creux de rocher; boucs du port.· 
Taille : 0,65 mm. Jaune-orangé, à goÙttclettes rouges. 
Exemplaires très typiques; cependant la cinquième patte est phrn alkm­

géc; le huitième article de l'antennulcest très petit. Voici les armatures des 

pattes 
PII 
P III 
PIV 

7 r- 5.1' (d~st. exp. 

8 - 6.2 
8 :____ 5.2 

dist. méd. 'end.) 

Distribution Norvège, Iles Britanniques, Baltique. 

-·'-··-·-·.: 
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49. Dactylopusiâ neglecta Sars. 

Chenal de l'île Verte . 
Taille : 0, 75 mm. Couleur rouge. , 

' 1, 

Le distal de PV compte normalerl:ient 7 soies; celui de notre exemplaire 
en présentait 6 seulement'. , 

Distribution .: Norvège, Iles Britanniques, Roscoff (eaux saumâtres, 
IAKUBISIAK). 

54. Dactylopusia. brevicor~is (Claus). 

Chenal de l'île Verte. 
Taille : 0,8 .mm. ' 

Distribt.ition géographique : Iles Britanniques, Norvège, .Terre de Gr~n­
nel; Méditerrané~ : Gênes, Sardaigne, Rovigno, Cette, Banyuls. Massa­

' chusetts. · 

55. Dadtylopusia brevicornis, v. hirticornis, n.-var'. (fig. 71-73). 
' ' . . ' . 1/\ '. 

1 ' 1 ,1 1 

Trouvé!J dans le chenal de Ùle Verte et dans les boues du port, cette 
grande variété se distingue par l'antennul.e très hirsute, par l~ forme de la 
cinquième ·patte et par la ·taille. ·. . 

. Femelle : rostre arrondi: Furca normale. Antenuule à 5 articles, le pre- . 
mier muni d'une rangée tran~versrile d'épines, les suivaiits densément garnis 
de s.oies. Première patte sembl~ble à celle du type,' mais les crochets en 

·partie lisses. Cinquième patte différente : distal aussi large que long, dilaté 
intérieure~ent, 'portant 6 soies, l;interr{e isolée sur sa marge. · · · 

Taille : , 1,08 à 1,10 mm. Rouge ou blanc. , 
'Note : Le Dà~tylopusicl brevicornis, tél que je, l'ai décrit à Banyuls 

(p. 350), doit être une forme· réduite de cette variét6. La forme' de PV et 
l'armature de ~'antennule correspondent, à notre u'ouvelle variété. 

56. Dactylopusia euryhalina n. sp. (fig. 74-81)• 
' ' ' ' 

Dans le lit ~Ùême du ruisseau qui se jette dans l' Aber, d~ns la région q~i 
. s'étend sur la grève, et qui est donc d'eau salée ou saumâtre en marée haute,_ 
et d'eau douce ou presque à ~arée' basse - -car le coura.nt du ruisseau~ . 

•assez rapide, doit avoir tôt fait cl'élirniner le sel - j'ai trouvé plusieurs . · 
exemplaires d'un Daètylopusia nouveau: De ce genre on a, déj~ décrit 

' ' 

' ' 1 
,.1' 

1:. 
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25 espèces enviro~ : celle~ci se distingue au premier coup d'œil par la c'onfi-
guration des soies furcales, qui rappelle celle de Amphiascus giesbrechti; 

·cependant le tubercule e.st du côté interne de la ·soie; et non pas du c.ôté 
externe com'me dans cette derni~re espèce. L'organisation générale est 
'celle du D. 11ulgciris, avec des différences de détail. 

Corps assez trapu et renflé en avant; un rostre petit, mais net; uroso.me 
phrnétroit, comme c'est la règle dans le genre. Ses segmentê ne portent que 
quelqups dents latérales. Les branches de la furca sont courtes et larges; 
la grande soie apicale porte, au côté interne et vers 'la base, un tubercule 
saillant dont la form~ varie d'un individu ù l'autre, mais qui est toujours 
présent; la soie externe s'amincit brusquement au niveau du tubercule de 
1'3:utre soie. L'opercule anal est lisse, en arc assez courbé. . : 
. 1a première antenne, à 9 articles, est court~; les 5 derniers articles 

(fouet) égalent à peu près les .;4 précédents. La deuxième antenne est nor­
male; son exopodite, bien développé, a 3 articles, le médian fort petit et 
porteur d'une soie. Le deuxième maxillipède est assez fort; une grosse soie 
à l'intérieur• de la main. 

La première patte est courte et forte; les crochets terminaux. sont lisses; 
. la soie interne du proximal de l' endopodite est insérée un peu au delà du 
, milieu de l'article; les 2 apicaux sont courts et coalescents. A l'cxopodite, le 
médian est long, deux fois plus q~e le proximal (je mesure et compare les 
deux pli.ts grandes dir,nensions de ces articles), comme dans ,pulgaris. 

Les pattes suivantes sont normales et ressemblent en tout à celles de 
D. thisboides. 

La' cinquième patte présente aussi quelques . bons caractères; elle est 
complètement' privée ,des bandes chitineuses transverses qui. font recon- · 
naître si aisément thisboides et çulgaris; à leur place, le lobe int~rne pré­
sente une marge chiti~euse. élargie, faisant yers l'extérieur des denticula­
tions assez régulières. Le lobe interne est avancé, et coupé obliquement 
presque en ._droite ligne; les 5 'soies sont courtes et plumeuses• Le distal 
chevauche en partie le lobe interne; il est pyriforme, mqins aigu que dans 
\JtÛgaris; les soies sont courtes et l'interne espacée de la précédente. 

Longueur . : 0,65-0, 75,. Les soies furc'~les mesurent 0,39 et 0,18 · inm. 

Couleur rougè., 

57. Thalestris longimaiia Claus. 

Rocher du Loup, île Verte; parmi les algues et les rochers. 

Taille : 1,52 mm.. d 
Distribution ' : Iles Britanniques, Boulonnais, , Héligola~d, Irlan ~· 

Faroës, ,Gênes, Ad1·iatique, Bm1yuls. Dans l'estomac des aloses (vVxLLEY). 

,., 
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. 58. Parathalestris int~rmedia'Gurney (1930 a).· 

Chenal de l'île Verte, dans Ascophyllum et .Pilayella; Aber de Roscoff; 
boues du port; dragué au Goe à 15 mètres et à Guérhéon, à 1.0 mètres; 

L' , . . , ' ' . . , . ' espece est vo1sme de P. clausi; mais, chez celm-c1, les epmes de 1 an-
tenne sont pectinées, le deuxième maxillipède est plus robuste, la prelnière 
\attc est ~lus puissante, avec une pectination plus forte aux çrochets de 
1 e_ndopod1te, la cinquième patte porte des denticules à la base du lobe, les 
sows sont plus courtes, le distal plus large, ]~ lobe interne plus étroit. 

De P l 'd ·11· · d 1 " · zarpactoz es, elle diffère par Je deuxième maxi 1pe e, a prerruere 
patte et surt t 1 . ., " . 

, 0 1! a cmqmcme. . · 
· · L espèce f ' 1 ' 1 fi · requente les eaux saumâtres et es eaux a sa ure ixc .. 

Taille · 1 O'"' à 1 · · · 't · • t • • , ::J ,10 mm. Couleur jaune foncé avec une tcm e rougca rc. 
Distribution : Norf~lk. / / 

59'. Parathalestris clausi (Norman). 

Roch~r du Loup, chenal de, l'île Verte, creux de, rochers, sur 111~ia 
squinadà. 

Taille · O 92 C .' · b n · ' mm. ouleur Jaune ou pune- ru · . 
Il est bien différent de intermedia et assez ais'é à reconnaître . .On peut, 

not.er toutefo15 quelques variations :· ainsi la première patte est plus ou 
moi?s robuste, Îes rapports de longueur entre· son exopodite et son cndo-
podite varient un· peu · 

L~ mâle prend la fc'.melle par le dos. 
D~stribution : Grande-Bretagne,, Irlande, Héligoland, côtes· du Bou-

, lonnais No · Ad . . · , rvcgc, rrnt1quc. 
, Il~HAN CU a décrit une variété spectabilis qu'il a élevée plus tard au rang 

d cspec M · l' · b" · · l' (M Z l e. ais cndopod1te de P I est nettement rnrticu e on. "oo · 
Ital., XXXIV, tav. ,IV, 4), cc qui range cette forme dans le g. Eudactylopus, 
-comme ,nous l'avons fait dans nos Harpacticidc,s de Banyuls. 

60. Parathalestris harpactoides (Claus) (J). 

Ro_chcr du Loup. 
Taille : o 63 
D

. , mm. 
istribution . Atl . . ·· antique : Héligoland, Grande-Bretagne, Irlande1 ---d . (1) Le nom ùo é . ' . ' . . , 

u1t, mais qui cstfuu~Ü. CLAUS est liarpactoides;SAnsaemployé lcnomltarpact1co1des,souvcnt rcpro-

' \ 
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Norvège, Bohuslan, Weser Jade, Faroë. Méditerranée·: Cette, Banyuls, 
Adriatique, Rovigno. · Antarctique. 

61. Microthalestris forficula (Claus). 

Chenal de l'île Verte. 
Le mâle présente vraiment un curieux et primitif distal à la cinquième 

patte, formé de 3 articles et ressemblant 1t l' exopodite des pattes natatoires. 
Distribution : Méditerranée : Adriatique, Banyuls. Atlantique : Iles 

Britanniques, Norvège, Bo~mslan, Spitzberg, Terre de François-Joseph, . 
Terre de Grinncl, Baltique, Faroës. Massachusetts. Nouvelle-Zélande. 

62. M icrothalestris littoralis Sars. 

Creux de rochers; chenal de l'îl~ V crtc; digue du port de Sainte-Barbe. 
Taille: 0,9 mm., plus grande de beaucoup que le type (0,6 mm.). Jaunc­

orangé. 
Les 2 espèces de cc genre varient beaucoup en grandeur. 
Distribution : Norvège, Irlande, Gênes, Ilovigno·, Sardaign.c, Dalmatie, 

Adriatique, Massachusetts. 

63., Parawestwoodia ( Parawestwoodia) nobilis. (Baird). 

Chenal de l'île Verte, dans les algues. 
Taille :. 0,8 I~m.; couleur d'un rouge intense. 
L'espèce paraît bien stable. 
Distribution :. Atlantique : Grande-Bretagne, Irlande, côtes du Boulon- , ·, 

nais, Héligoland, Norvège, 13ohuslan, Terre de François-J~seph, Baltique, 
Madère. Méditerranée : Cette, Banyuls, Gênes, Rovigno, Adriatique, 
'canal de Suez. Massachusetts. 

64. Parm~·estwoodia (Pseudothalestris) minuta (Claus). 

Creux de rochers, rocher du Loup. 
Parfois très abondant, surtout des jeunes. Couleur jaune-orangé. 
Distribution : Grande-Bretagne, I~lande, Héligoland, Massaclm~etts, 

mer Égée, Sardaigne, Rovigno, Banyuls; commensale de Maia squinado 

( JAKURISIAK ), 
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Cinquième patte : le lobe interne est conique et court; il porte 5 soies. Le 
<listai est très allongé, 4 fois plus long que large, et porte vers son extré· 
mité G 'soies inégales. ' 

1 

Dragué près de Hoc'h lliéve\); dans· Je sable. 

· Ameiridae 

Nous avons créé cette famille (1927) en isolant' des Canthocamptidac de 
SAns un groupe de 11 genres caractêrisés par les en<lopoditcs triarticulés 
<le leurs pattes natatoires. Dans le cadre restreint ·de. notre Synopsi~, pur 
instrument de· travail et donnant pour la première fois depuis SAns un 

·tableau des genres groupés par leurs affinités, nous n'avions pas voulu' 
introduire une discussion <lé taillée <le nos arguments; la voici : 

' 

En premier lieu, il faut remarquer que les familles d'Harpacticoïdes, 
à partir <les Diosaccidae (dont il ne faut pas négliger les rapports avec les 
Tachi<lii<lae) jusqu'aux Canthocamptidac, sont beaucoup moins séparées 
que les autres, 'forment. une série plus ou moins continue et offrent des 
caractères évoluant peu li peu. Ces cinq groupes se présentent 'plutôt comme 
<les sous-familles; mais leur étendue et leur importance sont telles que, 
cette restriction une· fois admise, il n'y a aucun inconvénient à le~ laisser 
subsister. Du reste, les divisions naturelles se présentent d'ordinaire avec 
un caractère subjectif; scion que l'esprit est plutôt analytique ou plutôt 
synthétique ic même problème se résoudra difîércmment. Hoste donc, pour · 
revenir à notre sujet, à voir si la création des Amciridae peut se soutenir.· 

On nous a reproché (1) <l'avoir fidèlement suivi« le chemin marqué par 
SAns ». Notre Synopsis n'était pas une revision,. œuvre immense que nous 
ne pouvions entreprendre, mais un instrument de travail; il n'eût dès lors 
pas été indiqué de toucher à l'œuvrc monumentale de SAns qui reste, sur­
tout pour les espèces marines, lu base surlaqucllc t~ute étude doit reposer; 
CnAPPUis l'accuse de ne tenir« aucun compte de l'évolution et de grouper 
trop souvent en genres et familles les espèces \).yant le même nombre d'ar­
ticles aux cndopoditcs des péréiopodes )), Il y a là une èritique que l'examen 
de l'o:wvre de SAns et de notre Synopsis (puisqu'il suit fidèlement le. che­
min ... ) ne justifie certainement pas. Qu'on considère nos tables, et l'on y 
trouvera groupés des genres Néritahlemcnt voisins (Leptopsyllus. et Para­
mesoc/ira; Ameira, Sarsameira, Ameiropsis; llalithalestris,' Rhynchothales­
tris, Phyllothalestris; Parathalestris, Thalestris; etc., etc.). Quant à « tenir 
compte de l'évolution », c'est une aut,rc affaire; dans quel sens s'est-elle 
effectuée? Quelles sont les preuves qu'on peut avancer? Pourquoi la forme 

(1) P. A. C11APPu1s (1928). 
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de l'exopodite de l'antenne est-elle de plus haute signification phylétique 
que celle d'un autre appendice? Pourquoi celui qui répro~vc dans notre 
Synopsis l'usage du nombre d'articles des appendices l'cmploie-t-ii' lui-
1nêmè.abondamment dans ses tables? Connaît-on des for~lCS fossiles pour 
résoudre les questions d'aflinités ?. Ou le développement larvaire est-il 
suffisamment connu pour qu'on en tire des conclusions dans tous les cas? 
Voilà toute une série de questions où les réponses sont difficiles à donner, 

Si, l'on considère· l'état actuel de la systématique des Harpacticoïdcs 
on est' bien obligé d'admettre qu'elle repose sur un ensemble statique de 
caractères. On considère, par exemple, un Thalestris et un Dactylopusia; 
on voit que !_a.structure des appendices csrà peu près identique: antennule, 
antenne, pièces orales, pattes natatoires, cinquième patte, forme générale 
du corps, tout est à peu près semblable et ne marque aucune différence 
importante; seule la première patte, quoique de même type, .ofîre un cxopo­
' dite réduit. chez l'u~, développé chez l'autre; on en conclut que les deux 
, genres sont voisins et on les réunit dans la même famille. C'est le chemin 
. habituel : et le souci <le suivre une lignée évolutive - actuellement in trou-. 

va~le - n'entre pas en jeu. Admettre ensuite des parentés entre ces 2 genres 
est affaire subjective et personnelle, basée sur l'idée qu'on se fait de l'évo­
l~tion et des chemins qu'elle a pu suivre : ici, l'hypothèse entre en jeu, et 
quoique ce jeu soit intéressant et souvent instructif, il ne faut pas se dissi­
muler que la nature, objectivement interrogée, ne répond rien ou peu de 
chose à nos suppositions. 

En p~rtieulicr, Il est impossibl~ d'admettre que le mode d'articulation de 
· l'cxopoditc de l'antenne soit d'une importance plus grande que la morpho­

logie de tel autre appendice. En: outre, CnAPPUIS n'admet pas que Nito­
crella soit placé 1dans les Canthocamptidac et Nitocra dans les Ameiridae. 
« Une comparaison attcntiv~ no'Us montre que la seule différence entre ces 
deux genres consiste dans le· fait que les en<lopoditcs de Nitocrella sont 
biarticulés, tandis que ceux de Nitocra comptent 3 articles. » Or cc même 
auteur, dans sa diagnose originale, note d'autres différences principales : 
cinquième patte de même forme dans les deux sexes, urosomc femelle il 
5 segments, antennule à 4 articles, armatures des pattes· natatoires difîé­
rentes, champ sexuel femelle différent: Voilà qui éloigne beaucoup Nitocra 
de Nitocrella; et si l'on ajoute l'habitat d'ordinaire marin ou saumâtre de 

. bcàucoup d'espèces de Nitocra et l'habitat souterrain de Nitocrella, la 
par~nté qui existe entre l~s deux familles ci-dessus, la présence d'autres 
formes de transition, on pourra admettre notre point de vue. 

Enfin dans les Canthocamptidae nous avions réintrodÙit Attheyella 

dans le sens originel, parce que beaucoup d'auteurs s'occupant de recherches 
marines l'avaient maintenu. Nous lais~ions cependant entrevoir sa réinté-



Kopie von subito e.V., geliefert für Flanders Marine Institute (SLI05X00225E)

!".' •. 

. 1 

1 ' 

./ 

·, ,, ' 

48 I A. MONARD 
' ' ' 1 , 

·gratio9 sous une autre forme. CnAPPUIS, après avoir critiqué notre manière 
de faire (<<la revision des espèces du g. Canthocamptus s. l. montre justement 
que le g. Attheyella n'a pas de raison d'être»), le .réintroduit dans son ouvrage 
eri employant dans sa clef les mêmes caractères (end. P1-P3 à 2 articles), 
mais en le divisant en sous-genres, ou en genres nouveaux, ·è'est-à-dire en 
lui donnant une autre forme. · 

. Le principal caractère qui différencie les Ameiridae, des Canthocampti­
dae est la triarticulatipn des endopodites natatoires,. Constatons d'abord que 
.le nombre des articles est extrêrnement fixe dans les autres .familles, et ne 
souffre aucune exception vraie chez les Tach.idiidae, 'les Diosaccidae, les 
Thalcstridae; les exceptions apparentes p~ovienncnt du fait que 2 articles se 
sont soudés; D'autre part, chez les Laophontidae, Cletodidac, etc., ces . 
mêmes endopodites·sont réduits à 1 ou 2 articles, ou nuls; mais dans aùcun 
cas tria~ticulés. Cc caracthc vient ici s'ajouter à un ensemhle de pa~ticula­
rités qui font de ces familles des groupes nettement' délimités .. Cette con­
stance du nombre des articles perme.t ide lui attribuer une.importance c~r­
taine. En outre, moins que la première patte, les' trois suivantes offrent ·· 
prise aux adaptati~ns secondaires; ~lies ne sont plus influencées. par les 
pièces orales, ne sont jamai.s p~éhe11silc~ chez ]a.femelle, offrent souvent une 
,m;mature compliquée, qu'on peut regarder comme primitive, çt sont par 
cela même plus propres à montrer ](:)s rapports vrais des groupes. On 
·ne peut ·attribuer à]a ·hi~ ou triarticulation de l'endopodite de la.première 
patte, une importance de premier plau; pr1rce 'qu'elle 'n'est_ p~s même suffi- -
sante en hi en des cas ·pour séparer les genres (ex. Stenhclia); ~ais il est 
permis d'en attribuer une beaucoup plus èonsidérablc au même' caractère, 
s'il affecte les .~3 autres paires de pattes. . · 

La. réduction du.·nomhre des articles.des endopodites peut s.c faire selon 
deux modes : ou bien il y a simple soudure d~ 2 articles, qui sont .alors 'le 
médian et le distal, ou bien il y a ~éduc.tion vraie, avec disparition d'un 
article, qui est le basal., Dans le premier,cas, la disposition et le nomhre des 
addcridcs, l'as{>ect de la marge externe, d~s spinulcs qui la 'garnissent, les 

. amincissements du tégument 'chitineux indiquerü nettement le lieu de 
·réunion des 2 articles. Ainsi le deuxième endopo<litc de Dactylopodella, des 
mâles des Thulestridae et. d'Amphiasws, les en<lopoditcs II' et III de cer­
tains Canthocamptus s. l. (Attheyella au sens de BnADY), zscholrlc~i par 
exemple, de Stcnhcliopsis diParicata Sars, etc., montrent· nettement .la 
coalescence d.c deux articles. Dans cc cas, on ne peut certainement pas parler 
de biarticulation, car il y'.a en réalité 3 articles. L'antennule m~ntre aussi 
parfois ce pliénomènc qui diminue le nombre d'articles par coalcsecnc~ des 

' derniers; on trouve alors parfois des individus où la coalescence, normale 
dans l'espèce, n'cs't par exception qu'imparfaitcment marquée ou mêm~ ne 

1 ' ' 1 1 1 
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s'est pas efîectuée: ainsi par exemple dans Laophonte. Cette disposition peut 
aussi être considérée comme un état larvaire fixé : car dans les stades copé­
podiformcs, les délimitation~ entre articles s~nt souvent i~parfaitcs. 

Dans le second cas, il y a vraiment disparition de l'article, du proximal. 
Des stades de transition peuvent être. ?bscrvés chez quelques espèces : le 
premier article, quoique présent, est petit et inerme (Phyllocamptus minu­
tus). Ailleurs il y a un simple tubercule qui semble formé par le basal, mais 
qui est en réalité le proximal de l'cndop'aditc rudimentaire (AnchoraLolidac, 
Clctodidac). On peut alors vraiment parler d'un cndopoditc à 2 articles, et 
cette disposition, bien distincte du premier cas, présente un tel caractère 
de constance et accompagne un tel ensemble morphologique qu'on ne peut 
lui dénier une grande importance. 

Que ce caractère·. soit adaptatif, peu irr~portc. Les caractères qui ne le 
paraissent pas ~ont les mêmes partout et sont insuflisants à séparer les 
formes. L'cxopoditc de l'antenne, .par exemple, est tout autant soumis à 
l'adap'tation que les cndopoditcs des pattes natatoires; et ri1êmc il y a 
corrélation (non pas obligée, mais fréquente) entre la réduction de l'un et des 
autres; les formes à nage rapide (II arpacticus, Amphiasws cinctus, Longi­
pedia, etc.), dont les puissants coups de rame fÜnt bondir l'animal, ont les 
cndopodftcs développés, 11 3 articles, et l'cxopodite de l'antenne relative­
ment grand. Che~ lCs f01;rrics rampantes (Lao1ilwnte, Cletodes), l'antenne. 
devient un instrument de fouissagc; elle est robuste, puissamment armée, et 
son (~xbpodit~, organe grêle et sans force, se raccourcit et tend 11 dispa­
raître; en même temps, les cndopoditcs se réduise1it à 2 ou :l article, et la 
locomotion devient lente et pénihlc. , 

De tout cela résulte que la hiarticulation des cndopodites natatoires, 
lorsqu'elle n'est pas produite par la coalescence des articles, est un caractère 
important; qui peut su!Iirc 1t justifier ln création d'un groupe. 

Voyons maintenant les autres caractères. 
La forme générale est plutôt grêle, et les espèces sont très généralement 

de taille médiocre ou petite. Le rostre est petit, .non articulé. L'habitat est 
marin, 1.t l'exception de qi~clqucs 'espèces de. Nitocra, qui sont saumâtres 
ou dulcicoles. L'antcnnule est de S articles, sauf dàns le genre Pseudameira, 
Sars où elle est réduite, et Diartlirodes. Thomson où elle en possède 9 (cc 
dernier genre ressemble étpnnammcnt à une W estivoodia). L' exopoditc de 
l'antenne est uniartieulé, rarement à 2 articles (Ameil·opsis). La palpe mandi­
bulaire est biarticuléc et ne possède pas d'exopodite, sauf dans Ameiropsis et 
Stenocopia. Les autres pièces orales ofîrcnt déjà, dans leur détail, une ten­
dance à la réduction. La première patte est préhensile, l'endopoditc ordinai­
rement plus long que l'cxopodite. La soie interne du'proximal est placée vers 
l'apex ou au milieu de l'article (Ameiropsis mixta); sa position ne joue pas le 

' ~ 
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rôle r,répondérant qu'elle occupe chez Amphiascus et Dactylopusia. Dans 
les pattes natatoires, on observe souvent une diminution des armatures, par 
exemple. dans Ameira, où elle est. assez constante avec 

P II 6(7) 
P III 7 
P IV 7 

li.1 
(G)5.t 
5.1. addendes aux distaux. 

Sarsameira ( = Parameira Sars) et Ameiropsis ont d~s formules phis 
développées. 

Enfin la cinquième patte esf de forme très constante avec un élargisse­
f!Ient caractéristique de la base du distal. 

Voici les genres contenus dans cette famille. 
Ameira Bœck, Ameiropsis Sars, Sarsameira Wilso~ (= Parameira Sars), 

, Nitocrameira Liddell, Pseudameira ·Sars, Nitocra Breck, Stenocopia Sars, 
Psyllocamptus Sars, Cancrincola Wilson. Diart!trodes Thomson doit être une 
W estwoodia; Eremopus Brridv est insuffisamment déc~it; Goffinella Wilson 
es.tune ~orme très aberrante, Împossible à cl,asscr, et qui fait l,e pont eritre les 
Drnsaccidae et les Ameiridac. 

Si nous laissons de côté ces trois derniers genres, la famille apparaît 
avec une grande homogénéité; forme générale, appendic~s, tout concourt à 
cette impression. Ameiropsis nous paraît être la forme la plus primitive : 
l'antenne, triarticulée, a un exopod'ïte biarticulé; la palpe mandibulaire 
possède un exopodite; les armatures des pattes sont d'un type très complet : 
7.5, 8.6, 8.5, chez la plupart des espèces. , . 

Ameira en est une forme réduite, ~ exop.oditc de A II uniarticulé, sans 
cxopodite mandibulaire et avec des armatures plus réduites. C'est le genre 
le plus polymorphe. . . . . 

'sarsa~eira est très voisin d'.Am~ira; elle s'en distingue par la dispari­
tion du rostre, uno forme plus trapuo du corps, uno première patte d,e type 
moins évolué, ·à articles moins inégaux. 

·' , N itocramei1'.a ne· diffère · gu~re -des deux . genres p,récéderits que par 
une forme plus grêle et un détail du palpe maxillaire. Ces trois genres sont. 
entre eux très voisins et n'ont guère que la valeur de sous~geures. 

Pseudame.ira est plus éloigné. S,rns le rattache à Sarsamei;·a dont il diffère 
par la réduction de l'an.tcnnulc (seul genre de la famille où cette réduction 

.s'opère); la première patte est peu préhensile, les armatures réduites .. , 
Nitocra présente un caractère.de Canthocamptus, c'est-à-dire un opercule 

anal, dcntic~lé, particularité que nous avons 'rencontrée seulement· dans 
Thaleslrella. Sans cela, la structure des appendices rappelle. Ameira : la 

.. première antenne, la ,palpe mandibulaire et les pièces orales aussi .bien que 
les pattes, ·moins sétifèrcs cependant, sont du .'même type. 

·, 
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rôle prépondérant qu'elle occupe chez Amphiascus et Dactylopusia. Dans 
les pa~tes natatoires, on observe souvent une diminution des armatures, par 
exemple. dans Ameira, où elle est assez constante avec i. 

P II 6(7) 
P III 7 
P IV 7 

4.1 
(6)5.1 
5.1 addendes aux distaux. 

. . 
Sarsameira ( = Parameira Sars) et Ameiropsis ont d~s formules phis 

développées. 
Enfin la cinquième patte est" de farine très constante· avec un élargisse­

ment caractéristique de la base du distal. 
· · Voici les genres contenus dans cette famille. _ 

Ameira Bœck, Ameiropsis Sars, Sarsameira Wilson(= Parameira Sars), 
Nitocrameira Liddell, Pseudameira ·Sars, Nitocra B~ck, Stenocopia Sars, 
'Psyllocamptits Sars, Cancriricola Wilson. Diarthrodes Thomson doit être Une 
W estwoodia; Eremo pus Bràdy est insuffisamment décrit; Gotfinella Wilson 
est une forme très aberrante, impossible à classer, et qui fait le pont mftre les 
Diosaccidae et les Ameiridae. -. ' , 

Si nous laissons de côté ces trois derniers genres, )a famille apparaît 
avec une grande homogénéité; forme générale, appendic~s, tout concourt à 
cette impression. Ameiropsis nous paraît être la forme la plus primitive : 

. l'antenne, triarLiculée, a un exopod.itc biarticulé; la palpe mandibulaire 
possède un cxopoditc; les armatures des pattes sont d'un type très complet : 
7.5, 8.6, 8.5, chez la plupart des espèces. . . 

· Ameira en est une forme réduite, 'h exop.odite de A ·11 uniartic.ùlé, sans 
cxopoditc mandibulaire et avec des armatures plus réduites. C'est le genre 
le plus polymorphe. - · . . · ·. 

'Sarsameira est très voisin d'Am~ira; elle s'en disti~gue par la dispari­
tion du rostre, une forme plus trapue du corps, une première patte de type 
moins évolué, -à articles moins ,inégaux. 

' Nitocrameira ne difîère -guère des ·deux genres précédents que par 
une forme plus grêle et un détail du palpe maxillaire. Ces trois genres sont 
entre eux très voisins et n'ont guère que la valeur de sous~genres. ' 

Pseudame.ira est plus éloigné. SAns le rattache à Sarsameira dont il difîèrc 
par la rédu~tion de l'antennulc (seul genre de.la famille où cette ~éduction 
s'opère); la première patte est peu préhensile, les armatures réduites. , 

Nitocra présente un caractère.de Canthocamptus, c'est-à-dire un opercule 
anal. denticu1é, particularit6 que nous avons 'rencontrée seulement dans 
Thalestrella. Sans cela, la structure des appendices rappelle Ameira : la 

. première antenne, la palpe mandibulaire et les pièces orales aussi .bien que 
les pattes,· moins sétifères cependant, sont du 'même type. · 
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Stenocopia est une forme où l'allongement des appcndicès ne cache pas la 

parerüé. avec les Arr1ciridae, et inêrr~e avec le plus. primitif d.'cntrc eux, 
AmeÏropsis. Psyllocamptns ( = Phyllocampius Sars) est une forme réduite 

'rappelant Cantlwcamptus pa~ certains caractères, et qui forme entre Ameira. 
et ce dernier uri terme de' passage. Notamment, ,les proximaux des endo­
podites sont réduits,, inermes et 'marquent le passage à la biarticulation; 
l'endopodite de la première patte est 1t deux articles, les pièces orales · 
rêduites. . 

Voici, enfin, les espèces que nous connaissons : : Ameiropsis abbreviata 
i)ars, angulif era ··Sars, ariana Mona rd, breYicornis Sars, longicornis Sars, 
mi:pta Sars: nobilis Sars, robinsàni Gurncy. · 

Ameira attenuata 1'hompson, curyiseta Willcy, dubia Sars, exigua · 
Scott, exilis Scott, gracile (gracilis ?) Scott, longipes Bœck, minor Th. et 
Sc., minuta Bœck, · parYula (Çlaus), phlegraea (Brchm); pu~illa Scott, 
scotti Sars, sibogae A: Sc~tt, simplex Scott, simulans Scou, tenuipes Th. 

· et Sc. ' . 
Sarsameira elongq,ta (Sars), inter media (Scott), lorigiremis (Scott), 

major (Sars), parYa (13œck), propinqua (Scot't). 
N itocramei'ra bdellurae Liddell. 
Pseudamèira crassicornis ~ars,· fitrcata Sars, gracilis Sars, minutJssima . 

Monard, mixta Sars. , 
Nitoc~a '('.l) affinis Gurney, bre11isetosa Da<lay, chelifer Wilson, diPari­

cata Chappuis, dubia Sars, fragilis Sars, gra_cilimançi Giesbr., inuber 
Schma:nk; lacustris Schmank., minor Wjllcy, palustris ·Brady, platypus 
Daday,· pusilla Sars, spinipes Bœck, subter.ranea ChappuiS, typica Bœck, 

wolte~eclâ Brchm. . 
Stenocopi~ antarctica Brady~ longicaùdata (Scott), mfrwr. Sars, setosa 

Sar~, spinosa (Scott); 
Diarthrodes noyae-zeala'ndiae Thom~on. 
Eremopus debilis Brady .. 

· Goffinella :sty~if er Wilson. 

1 

68. Ameiropsis mixta Sars. 

Draguée au Goc, par 15 mètres. , . 
. ·Trouvé 2 fcmelles".ovigères très' typiques, quoique un peu petites, 
0,53 mm. au lieu d~_Q,6. ln~olores. L'espèce n'a pas été retrouvée depu.is sa 
découverte, par SA.ns, sur les côtes de Norvège, à des profondeürs. plus . 

. considérables. 

(1) Synonymie chargée! 

', . ·~ /. 
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69. Ameiropsis brericornis Sars.· 

Vivier, sur Ascidia mentula. . . 
Très typique; un peu plus grande que le type (0,7 mm.). Blanchâtre. Les 

armatures des pattes sont : 

p II 7 - 5.J (dist. exp. _:_ dist. méd. end.) 
P III 8 - G.1 
P IV 8 - 5.:1 

Distribution : Norvège (et peut-être Angleterre si cette espèce es~ syno-
nyme de A, longipe~ Drady). · 

70. Ameira longipes I3œck. 

Rocher du Loup .. 
Distribution : Norvège, Nouvelle-Zemble, Terre de François-Joseph, 

îles polaires (Fram :L909), Laie d'Hudson, Adriatiqu,~. 

71.. Ameira scotti Sars. 

Devant la station, dans le sable, sous des pierres. 
Taille : · O,G-0,62 mm. Couleur blanche. 
Distribution : Norvège, Écosse, canal de Suez, ,Banyuls, Cette, Ber­

mudes. 

72. Ameir(i parpula (Claus). 

Draguée à la Fontaine, par :lO .mètres. 
Taille : 0,41 mm. Incolore . 

. Distribution : Atlantique : Norvège, Kiel, Baltique, Bermudes, New­
Brunswick, Massachusetts. Méditerranée : Nice, Gênes, Rovigno, Sardaigne, 
Dalmatie, mer Égée, canal de Suez, Adriatique, Banyuls. 

73. Ameira pusilla Scott (fig .. 97-100). 

Dragi.iée au Goc (15 1?1·) et à noc'h Iliévec (10 m.). 
Taille : 0,35 à 0,44, ordinairement 0,4.-0,42. Incolore. 

L'espèce n'a. pas. été retrouvée depuis sa découverte par Th. ScoTT en 
Écosse (21 e Rep. Fish B. Scotl.). Nous en donnons quelques dessins qui 
complètent la description originale. · 

. i 
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74. Ameira.phaedra n. sp. (fig. 101-107). 

Femelle : 0, 53 mm. Couleur blanclie. Dans u,n dragage près du 'rocher 
Goc, à environ 10 mètres. 

Corps de forme normale; un rostre petit, mais distinct. Furca normale. 
L'ornementation consiste en une série de denticules à la face ventrale des 
segments deuxième et troisième de l'urosome. ' 

Antennule : à 8 ~rtieles, assez allongée .. 
Antenne à 3· articles : l'exopodite petit, uùiarticulé, à 3 soies. 
Première p

0

atte: exopodite normal, aussi long que le proximal de l'endo-
podite. Médian et apical de celui-ci aussi longs ensemble que le proxim'al, 
le médian plus court que le distal. Armatures normales. 

Patte.s natatoires : endopoditcs plus courts que les exopodites et port~nt 
4, 6, 5 addendes aux articles apicaux. Exopodites avec 7, 8, 8 addendes. 
Ces armat~res sont plus complètes -que celles d~s autres espèces du genre, 
en général. · 

· Cinquième patte : très caractéristique. Lobe interne à Lords parallèles, 
obliquement tronqué, et portant 5 soies. Distal largement ovale, avec 
5 soies dépassant de moitié le lobe interne. 

' 1 
La plupart des Amei,ra ont 4 soies au lobe interne. Simplex Scott, qui en 

'possède 5, diffère par l'antennule,, la première patte et la forme du distal de 
PV de notre espèce. Exigua Scott, qui est dans le même cas et dont phaedra 
se rapproche b~aucoup à 6 soies 'au distal de PV dont ia forme est tout 
autre; dubia Sars qm lui est voisine, diffèrè par la cinquième patte et 
quelques détails. 

75. Ameira speciosa n. sp. (fig. 108-118). 

, , Cette nouvelle espèce s'écarte assez notablement des au~res espèces du 
genre, comme le fait A. attenuata Thomps. ( = tenella Sars), par plusieurs 
détails de structure, un exopodite antennaire biarticulé, et une réduction 
des armatures des pattes natatoires. 

Le c~rps est allongé, comprimé Iilt~ralement; le rostre est très petit 
mais visible, le céî>halosome est ,très court, l'urosome. atténué en arrière 
avec des o~nements dorsaux. Les branches de la furca sont aussi longues que 
le dernier segment et leurs soies très allongées égalent la longueu,r du corps. 

'Antennule à 8 articles, très allongés, surtout les articles deuxième et 
cinquième; le septième.est petit et imparfaiten10nt délimité; la bandelette 
sensorielle et les soies sont fort longues. Antenne à 3 artiCles; exopodite à 
2 articles, le der'nier court avec 2 soies. Palpe mandibulaire avec l~ basal 
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un peu dilat,é, pourvu seulement d'un lobe; maxillipède antérieur avec un 
seul lobe près du crochet terminal.' 
· . Pre~ière patte préhensile; proximal de l'endopodite aussi long que 
l'exôpoditç, avec une soie interne placée au tiers ou au q~iart distal; médian 
court; distal long avec une épine, une soie géniculêe, urie soie sirnple; distal 
et médian ensemble un peu plus courts que le proximal. Exopodite' à 
3 articles, le distal le plus grand et armé de 5 addendes . 

Pattes riatat?ires croissant en longueur : les endopodites plus 9<:mrts que 
les exopoditcs; distaiix des exopodites portant tous 7 addendcs; distaux des 
endopodites II, III et IV portant 4, 5, 5 addendes respectivement. . ' . 

Cinquième ,patte très petite,· à 2 articles. Lobe interne courts et étroit, 
avec 4 soies. Distal ovale, un peu plus. long q~e large et, muni d.e 5 soies 

•inégales. . . . 
Le mâle n'a pas de patte n~tatoire modifiée; cinquième patte avec lobe 

interne non avancé, muiii ,de 2 soies; distal avec 6 soies. · :.-
Taille : 0,46 à 0,48 mm. I~colore. ' , 
D~aguéc au lieudit la Fontaine par une dizaine de mètres. 

76. Sarsamcira giràulti n. sp. (fig. 119-127). 

Le genre Sarsameira Wilso~ (Proc. U. S. Nat; Mus.,, 1913 · Para­
mcira Sars) SC dist~ng~e' par de petits caractères du g. 'Ameira qui en est 
très voisin. Le .'rostre est quasi nul, I' exopoditc de .l'antenne. a 2 articles, la ' 
première patte est ph~s trapue et les armatures des' pattes ~at!ltoires plus 
complètes. En général la forme du corps est .aussi plus ramassée et I'anten­
nulc 'plus· courte. Ce genre compte; .à ma connaissance, 6 espèces : parra 
(~œèk), major Sars, propinquua (Scott,) elo1igatà Sars, intemiedia (Scott) 

. et longiremis (Scott). 
En, voici une septième qui se range très nettement dans ce genre par 

tous. les caractères énumérés plus haut,, rnais se distingue des autres espèces 
par l'antennule, la cinquième patte surtout, et quelques autres détails. ; 

Femelle : corp's assez allongé, moins trapu que ·dans parpa; un rudi­
ment de rostre. Furca très courte, avec les• soies usuelles .. Ornementation 
pauvre : lé deuxième segment de I'uros~me porte quelque~ de~ticules sur les 
côtés; le trbisi.ème' en a de même sur les côtés et .la face ventrale; le qua­
trième el1 présente quelqus-uncs, très petits, et lC cinquième garnit la 
base

1 
de la furca d'une 9oller~ttc. Le~ segments I et II de l'u~osome sont · 

. · séparés sur la face .ventrale par une bande chitineuse. 
Antennule: 8 a~ticles très. courts, surtout les 4e, 5e, Ge et 7e; il y a des 

soies finement. barbelées. 

'"/ •',,' •' 

. '. 
1 

' 1 
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Antenne : 3 articles. L'exopoditè a 2 articles et porte 3 soies. Pièces 
orales : palpe mandibulaire à un lobe. 

Première patte : exopodite à 3 arti.cles, lè médian le plus court. Endo­
podite un peu plus long (du tiers) que l'exopodite; le proximal est relative­
ment court et large, le médian plus court encore, le distal allongé et rectan­
gulaire, égal au proximal : il porte 3 addcndcs. 

Pattes natatoires : les endqpodites toujours plus courts que ,les exo­
podites, surtout à la dernière patte. Les armatùres sont les suivantes : 

· 7, 8, 8 addendes 1 aux distaux des exopodites; 5, 6, 5 .aux endopodites. 
La cinquième patte est très remarquable : le lobe interne est très large 

et très court; il porte 5,soies (!~dans les autres espèces, sauf dans elongata) : 
le dis'tal est ovale, sculemen t deux fois plus long que large, beaucoup plus court 
qu'ailleurs, et po\tC G soies bien développées et une' petite à la marge, 
interne (5 dans les autres espèces). ' 

, 1 

Longueur : 0,68 mm~ Incolore et transparent. 
Dans la boue du vivier.' 

77. Stenocopia longicaudata (S.cott). 

Draguée au Goc, par 15' mètres de fond.· 
Femelle ovigère de 0,8 mm. tout à fait conforme à la description de 

SAns, mais mimie ,d'un œil rouge. Or_ SARS indique nettement qu'il n'existe 
aucune trace d'œil dans les individus qu'il a examinés, provenant d'une 
profondeur plus gr~I?-de qùe notre 'Unique exemplaire. Il en faut co~clurc que ' 
la présence ou l'abse:rwe d'un œil n'offre pas d'intérêt systématique ici et 
qu'il dépend simplement du milieu où l'animal vit. ' 

Les marges postérieures de tous les segments sont grossièreme~t et, 
idérrale:rnent dentées; à l'urosome, la denticulation existe aux deux 

b 

faces. 
Distribution Écosse, Irlande, Norvège. , 

1 

78: Nitocra spinipes Bœclc 

·Dans le ruisseau de l' Aber, en milieu saumâtre. 
'Femelle ovigère, un peu orangée, O,GG mm. 
Distripution : 'Atlantique : É?osse, Angl~tèrre, · Irlande, Norvège, , 

Jade, Baltique, Nouvelle-Zemble, Puck. Méditerranée : Adriatique, Syrie,· 
canal de Sue:z;. Massachusetts. ' \ 

'' 1 

.. , 
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' 79. Nitocra elegans (Scott. 1904) (fig. 1_28-132). 
, 

Devant la Station, dans la zone· exondée à chaque marée. 
Femelle ovigèrc bien typique, à l'exception de la cinquième patte légè-

rement différente. Taille : 0,8 ~m. (Scott, 0, 7). _ 
ScoTT a rangé cette espèce dans le g. Ameira; mais il ~a èompare déjà 

à Canthocamptus palustris Brady, qui est Nitocra typica. Il n'y a, aujour­
d'hui, aucun doute à conserver sur l'attribution. générique de cette espèce. 

L'ornementation de l'urosomc est riche; dorsalcment, les segments II à 
V portent des rangée's postérieures de denticules. V entralcment, des rangée~ 
pareilles existent aux segments II et III et se continuent par les rangées 
dorsales. Aux segments IV et V, la rangée ventrale ne correspond pas à la 
dorsale, mais est' placée plus proximalcment; enfin le segment Ill porte 
en plus un~ ra-ngéc latérale vers son milieu. 

Voici les armatures des pattes -natatoires 

p II 
P III 
P IV 

1.2.7* - 1.'.l.4 (exp. 
1.2. 7* - '.l.1.5 

. 1.2.7* - 1.1.5 

: bas. méd. dist. _;_end: bas. 1riéd. dist.) 

L'espèce n'avait pas été ·retrouvée depuis s~ découverte sur les, côtes 
· d'Écosse. 

Canthocainptidae 

. PESTA a divisé -cette famille en deux groupes, en se fondant uniquem~~t 
sur l'habitat marin ou dulcicole. Les rapports que présentent les genres d'eau 
douce avec les marins n'ont pas èncore été étudiés et il est difficile de savoir 
si cette division est naturelle; en tout cas, elle est pratique. Les qaiican­
-thocamptidae doivent compter les genres suivants : Leptopsyllus Scott, 
Paramesochra Sars, Cletomesochra Sars, Ilemimesochra Sars, Tetragoni­
ceps Brady, Phyllopodopsyllus Scott, M alacopsyllu~ Sars, Evansula (Evan­
sia) Scott, Pseudomesochra Scott, Ps~udomesochra Gurney, Leptomesochra 
Sars, Leimia .Willey, Mesochra Bœck, Leptopontia Scott, Leptastaws Scott, 
Paraleptastaws Wilson. · 

Débarrassée du groupe si naturel· des Ameiridae les Canthocamptidae 
- ' . 

marins donnent l'impression d'un_ groupe de débarras où l'on a placé tous 
les genres qui ne peuvent entrer ailleurs; Ce sont pour la plupart dÏis formes 
aberrantes, rencontrées en petit nombre d'individus et dont plusieurs n'ont· 
jamais été retrouvés depuis leur découverte. 

- Les Canthoca'mptidae d'ea~ douce ont été remaniés par CnAPPUIS qui 

---~··.:__ ____ . 
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a tiré des anciens gen.rcs Canthocamptus et Attheyella une série de genres 
nouveaux. 

Le caractère principal qui distingue cette famille des Ameiridae est la 
réduction d?s.endopodites natatoires (ou du moins de l'un d'entre eux) à 
2 ou 1 article. Le genre Mesochra est peut-être le plus représentatif du 
groupe marin; en tout cas, c'est le plus commun et le plus riche en espèces. 

Voici les espèces trouvées à Roscofî : 

80. Mesochra pygmaea (Claus) (fig. 133-134). 

Chenal de l'île Verte, rocher du Loup, bacs de la Station, creux de 
rochers, boue du port, au Goc par 15 mètres, vivier. de la Station; en 

milieux salins ou légèrement curyhalins. 
Couleur jaune, ou jaune-orangé, ou jaune clair, ou la partie antérieure 

jaùne vif et l'urosomc plus pâle. 
Taille : 0,3-0,44 mm., ordinairement 0,35 mm. , 
Avance par petites saccades rapides mais courtes; rainpc en longueur 

sur les brins de conferves. 
,Obs()rvé une variété dont la deuxième soie du distal de PV était très 

réduite et l'urosomc richement ornementé. 
Espèce largement répandue : Héligoland, Écosse, Irlande, Norvège, 

Baltique, Terre de François-Joseph, Grinnel Land, Massachusetts, Cette, 
Banyuls, Sardaigne, Rovigno, Adriatique, canal de Suez, mer Égée. 

) 
81. Mesochra lilljeborgi Bœck. 

Lit du ruisseau de l' Aber, dans la partie inondée par la marée, creux de 

rochers . 
. Taille: 0,65.à 0,7 mm. Observé un individu nain, très typique, mesurant 

· 0,53 mm. Couleur jaune ou orangée. 
~e mâle saisit la. femelle par les soies furcalcs. 
C'est une espèce de milieux curyhalins, saumâtres et littoraux. 
Distribution : Suède, Norvège, Iles Britanniques, Kiel, côtes de France, 

Nouvelle-Zemble, Weser Jade, Baltique, Adriatique, mer d,e Barent~, Massa~. 
chusetts. Commensale de 

1

Ma.ia squinado (lAKUBISIAK). 

82. Mesochra armoricana n. sp. (fig. 135-144). 

Le genre Mesochra, à. côté de formes marines pures, comme M. pygmaea 

qu'on tr.ouve dans les algues, contient un certain nombre d'espèces comme 

!._ __ _ 
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lilljeborgi Bœck, hirticornis (Scott), rapiens (Sch~eil) qui son~ euryha­
Iines et vivent dans les eaùx saumâtres. La nouvelle espèce, que nous pré­
sent9·ns ici, appartient à ce dernier groupe œcologiquc; elle fut trouvée, en 
compagnie de .M. lilljeborgi,ct de Tachidius bre~·icorhis Lillj, dans une toufîc 
d'algues (Enteromorpha sp.) vivant sur le sable vaseux .de la baie de I' Aber, · 
à l'ouest de .noscoff. bans le voisinage se jette un petit ruisseau permanent. 
Le sa~lc forme une large plage qui s'exonde à chaque marée .. - Trouvée' 
en outre dans les creux de rocher, la vase du port. · ' 

L'espèce se rapproche de M. rapiens. et de M. pygmaea pa~ plusieurs•. ' 
détails; cependant elle en est bien distincte par d'autres caractères, tels le· 
nombre d'articles de l'antcnnule, l'ornementation de l'~rosomc, l'opercule 
anal, etc. 

Femelle : la forme du corps est cylindrique, un peu élargie en avant : il y 
a un petit rostre. Les segments de l'urosomc sont mutiques à la face dorsale; 
à la face ventrale, il y a une ornementation': de~xièmc segment (génital), 
des· peignes latÙaux; troisième scgnrnnt, des peignes latéraux, une série 
ventrale d'épines inégales; quatrième segment, des peignes latéraux, 2 petits'. 
peignes ventraux de 3 dents chacun; cinquième segment, de fines spinules 
à la base de la furca (côté dorsal), des épines plus fortes au côté ventral, 
vers l'anus, quelques longues spinules. 

L'opercule anal, en· arc surbaissé, est gar~i de fines spinules serrées. 
L~ soie interne.de I~ furea, plus large que longue, est brusquement rétré-

cie au delà de sa base; la soie interne est ~ormaie. . . ' 

L'antcnnule, courte, èon1ptc 6 articles 1Sculemcnt. 
· L'aùtennc est normale; son cxopoditc ~'st uni~rtieulé, muni de 3 soies. 

Les· pièces oral~s sont normales. , . 
La prcmiere paire· de pattes a les 2 rames triarticulées; le proximal de 

rendopodite est plus cçmrt que l'cxopoditc; l'~rticle n1édian est court, le 
distal plus long 1;\rmé d'une épine; d'une soie géniculée et d'une courte soie. 
Le distal de l'cxopodite porte 2 épines et 2 soies géniculées. · . 

Les 3 paires de pattes suivantes ont les cndopoditcs, ·à 2. articles, gra­
. ducllemcnt plus courts. Le médian des' cxopoditcs porte une soie interne· 

Les dis.taux portent, respectivement, de la deuxième ù la quatrième patte : 
· cxopodites, 6, .7, 7; endopoditcs, 5, 61 5 addcndes. , ' 

La cinquième paire de pattes a le lo'be interne large et presque tronqué; 
il porte 6 épines égales en grosseur, la quatrième (depuis dedans) cxtrême­
r~cnt ,longue. Le distal, 'tronqué obliquement, porte 5 soies égales en gros­
sc~r, la dcuxièmç ID. plus 'longue. 

Longueur : 0,53 à 0,62 mm. Coulcu.r jaline-orangé. · · 
.Mâle : il est un peu plus petit que ~a femelle (0,53) et .de même couleur. 

La cinquième patte est très large, mais courte. Le lobe ·interne· compte 
1 .' 

1' i 

1 

. l 

'l 
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. 2 soies flanquées d',ti.ne paire d.e grandes spinules à chaque côté : le distal, 
court et,large, montre G soies, remarquablement longues. 

83. Mesochra xenopoda n. sp. tfig. 1-45-153) 

Le genre M esochra n'est pas très' polymorphe et ses espèces paraissent ' 
bien fix.ées; c'est ainsi q~e les M. lilleborgi de Roscoff et M. pygmaea 
de Roscoff et de Banyuls sont tout à fait conformes aux dessins de 
SARS. La nouvelle espèce que nous présentons difîèrc des autres espèces 
du genre par .les caractères suivants : fusion .des 2 articles de la 
cinquième patte, et position anori_nale de la soie de l'article proximal, 
cndopodite première patte, qui simule alors celle ·d'un Amphiascus. 

Femelle : la forme du corps est normale, l'urosome rétréci. par rapport 
aux parties antérieures; le rostre est grand et bien délimité. L'ornementation 
de l'urosome consiste, aux segments II à IV, côté ventral, en des groupes de 
3-4 dents inéaales au bord postérieur; màis ce; dents paraissent caduques, e . , 
car elles manquaient en P,arti~ à quelques exemplaires; l'opercule anal est 
.faiblement 'arqué et finement spinulcux. Les branches 4.c la furca sont 
~ourtes écartées et munies des soies usuelles. ' · 

' ' . 
La première antenne est très courte; elle compte G. articles, et le deuxième 

port~ une petite épine pectinée comme chez Tachidius; les 3 derniers articles 
sont assez allongés. La deuxième antcn~e est normale, son exopodite uni­
articulé, ~ 4 soies. Les pièces orales sont faibles; l.c deuxième maxillipède 

de forme normale. · 
La.pre~ière patte' est bien caractéristique; le proximal de l'end,opodite 

est ull peu plus long que l'exopoditc, ,mais plus gros que dans Mi pygmaea; 
. sa soie interne est insérée vers l'apex et non pas vers le milieu du segment. 

Les pattes suivantes présentent un cndopoditc, toujours à 2 articles, 
. devenant de plus e~ plus petit; il arrive au milieu du distal de l'exopoditc à 

la dehxième paire, ,à sa base à la troisième paire, .au milieu du médian à la 
'quatrième paire .. Les apicaux portent le nombre d'addendes suivant 

p II 
P III 
PIV 

exp. 
G 
7 
7 

end. 
4 
6 
5 

, La cinquiè1'1e patte est caractérisée par l~ sou.dure des 2 articles, sans 
articulation aucune .. Le lobe interne, .bien développé,· porte .5 soies plu­
meuses, l'apicale la plus longue; le.distal porte 4 épines courtes et une seulè 
soie très longue, la seèonde depuis ,le côté interne.Les marges sont mutiques, 
~ l'exception de la marge externe du lobe; 

-~ ..... .,.. 
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Longueur : 0,64 à 0,72 mm. Couleur jaunâtre. Un seul sac d'œufs 

bleus. 1 , 

Dans la boue noire du port de Roscoff, vase de la grenouillère, chenal de 
l'île Verté. 

84. Mesochra arupinensis Brian 1925 (fig. 154). 

Cette espèce de Mes,oc!tra ofTre un trait qui l'écarte un peu des autres 
espèces du genre : les deux lobes internes d_e la cinquième patte so,nt ~oudés 
sur la ligne médiane, mais moins complètement qu'il~-ne'le sont dans Lepto­
psyllus ou Paramesochra; d'autre part, .la forme de cet appendice est nor­
male et_ les caractères des autres pattes, des antennes et des pièces orales 
sont ceux de Mes'ochra. . 

Femelle : antennule à 7 articles, le premier 'portant une protubérance 
arrondie munie d'une rangqe de fortes spinules ; les articles sont courts 
dans les rapports : i4-6-4-8-2-5-7. Antenne à 2 articles, le deuxièm~ court et 
fortement armé; exopodite à un article avec 2 soies seulement. 

Première patte : très petite; l' endopodite, à 3 articles, dépasse à peine 
l'exopodite; son article médian est le plus court; l'apical, allongé, est à 
peine préhensile et muni seulement de 2 soies. Les autres pattes ont l'endo- · 
podite biarticulé; les distaux portent 6, 7, 6 addendcs aux exopodites II à 
IV, 'et 6, 5,· 4 aux endopodites. 
· La cinquième patte est très remarquable. Les 2 lobes internes sont 

soudés sur la ligne médiane; ils sont demi-circulaires et portent 6 addcndes; 
les 2 soies internes sont très courtes et larges; les autres sont très longues, 
surtout l'apicale. Le distal est plus large que long, bien délimité; il porte 
5 addendes extrêmement allongés, à l'exception de celui du milieu .. 

Les branches de la furca, courtes ct''.larges, n'~ffrent aucun caractère 
distinctif; l'urosome est peu ornementé, seulement quelques· épines laté­
rales, vers la marge postérieure. - Tous ces caractères sont conformes à la 
description et ,aux figures de DnrAN. 

Dimensions : 0,55 mm. Jaune-orange. 
Dans les algues et le sable de l'île Verte; I'espèèc s'enfouit volontiers 

dans le sable fin. , 

Distribution : Hoveno, Hovigno, mer Égée. 

85. Leptomesochra attenuata (A. Scott). 

Draguée à la Fontaine, pa~ 10 mètres~ 
Taille : 0,7 mm. Incolore, sans œil. 

. , 

\ 
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Exemplaire très typique dans· tous ses détails, quoique un peu petit. 
Distribution : Liverpool Bay, Écosse, Irlande, Norvège. 

86. Paramesochra diibia ScoU . 
... 

Draguée à la Fontaine. 
Taille : 0,53 mm. Blanc-jaunâtre. 
Exemplaire très typique de cette. remarquable espèce. 
Distribution : Écosse, Norvège, Irlande. 

87. Leptops!fllns ceolebs sp. nov. (fig. 155~163). 

~ ' -
' Le genre Leptopsyllus <le ScoTT (Rep. Fish Board Scotl., XII, 1893, 

p. 254) est très voisin <lu g. Paramesochra, du même auteur. Il en difîèrc 
par un corps très allongé, et par les cnclopoditcs natatoires nuls ou réduits 
à 1. ou 2 articles. Des 4 espèces de ce genre, décrites par T. Scon', intenne­
dius est une Paraniesochra selon SAns; les autres sont assez clifîércntes les 
unes des a litres, si bien qu'on pourrait, en poussant à l'extrême, distinguer 
autant de genres que d'espèces, ou réunir les 5 espèces du total (typicus, 
robertsoni, minor, holsatica, intermedius et dubia) dans le g. Paramesochra, 

plus ·ancien. ' 
La· nouvelle' espèce, dont j'ai trouvé seulement des mâles, ofîre ·des. 

caractères bien nets, et mériterait la création d'un genre nouveau, si elle 
ne rappelait, dans son organisation, tantôt l'une, ta~tôt l'autre <les 5 espèces 
précitées; .il s'agit ici de formes abcrràntes, où la réduction des pattes est 
très p'ousséc; chose curieuse, les pièces orales n'ont pas suivi le processus de 
réduction, et conservent un caractère archaïque bien prononcé, qui éloigne 
toutes ·ces formes des autres Canthocamptidae; Leptopsyllus et Paramesochra 
y .constituent un groupe nettement déliinité par cc caractère d'abord, et. 
par la ·forme .très curieuse de la cinquième patte. 

Voici du reste la description ~c cette, nouyelle espèce 
Mâle : incolore, longueur 0,4 à 0,46. , 

. Corps modérément allongé, plus large en avant, passablement, rétréci ' 
.en arrière, en triangle très aigu; dépourvu. de toute orne,mcntation. Ros trc 
~ul; pas d'œil. Branches de la furca très allongées,, élivcrgentcs, munies à 
l'apex d'une forte épine et d'.unc soie. . 

Ante~nulc: 5 articles, fortement' préhensile. Bandelette sensorielle remar­

quablement large. 
Antenne : à 3 articles; exopodite uniarticulé, porteur de 4 soies comme ' . 

celui de L., typicus. 

'\ 

''\, 
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· Mandibule: endopodite de la palpe allongé; exopodite présent, ~omme dans 
robertsoni, intermedius et P. 'dubia. . · · · ' 

' Premier maxillipède : 3 pr~cessus à côté de la grande épine, et des soies 
·.terminales, comme dans typicus, ~obertsoni et P. dubia. 

Dm1xième maxillipède : normal. , ~ ' 
Première patte : très petite : exopodite à 2 articles, le distal porteur de 

4 soies (non d'épines); endopodite à 2 articles, le premier allongé, le deuxième 
petit, porteur d'un fort crochet et d'une soie; cette première patte ressemble 
beaucoup à celle de P. dubià, moins aux autres espèces. · 

Deuxième et troisième pattes identiques; exopoditè à 3 articles, le distal 
armé de 4. addendes; e~dopodites unia,rticulés, armés d'une seule s'oie ter-

·' minale. Ces deux pattes n'ont pas de pareilles dans les 5 espèces précitées .. 
Quatrième patte : la plus grande. Exopodite à 3 articles,, dont le distal 

n'est armé que de 2 épines, et rcssembl.ant à ceux de typicus, robertsoni, 
minor, intermedius et dubia; mais l'eridopodite est uniarticulé, armé d'une 
forte épine seulement et n'ayant son pareil que dans intennedius. 1 

.. 

. Cinquième patte: un court et làrge article, avec.2' grosses soies et 3 très 
fines; les 2 lobes internes réunis; sixièm<'. patte fort développée. 

· Dragué par 10 mètres à la Fontaine, dans du' sable coquillier. 

88. Tetragoniceps malleol~ta Brady l880 (fig. 172-173). 

Longueur : 1,07 mm. Dragué au Goc. . . 
Un exemplaire très typique de cette remarquable espèce que BRADY 

appelle malleolata dans le .texte·. et ~alleolus dans les figures (Pl. 78). 
A remarquer cependant que la cinquième patte présente v~rs son somm~t. 
une petite échancrure bien nette, quin'est pas figurée par BnADY. 

Distribution : Angletèrre, Irlande. 

89. Pteropsyllus plebeius n. sp. (fi~. 164-171). 
' . . 

Le g. Pteropsyllus, Scott, ne comptait jusqu'à présént qu'une seule espèce, 
le P~ consimilis trouvé aux côtes d'Écosse, puis à Korshavn, en Norvège, 
à une profondeur de 30 brasses~ La nouvelle csp.èce, présentée ici, appai;~ 

' tient bien au genre par la structure de tous les appendices et notamment 
par celle de la cinquième paü~,. très remarquable et rappelant, p~r ses 
fonctions et sa forme, celle de. Phyllothalestris mysis; elle ~e distingue 
nettement de P. consimilis par l'antennule, l'armature de la cinquième 

, patte, la 'furca, et la moindre taille. 
Femelle ·blanc-jaunâtre;· 0,5 mm. 

' . 

. ,1 
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La forme du corps est celle de consi,,;_ilis, assez grêle; rostre aigu, bien 
délimité à la bas~ et rappelant celui des Amphiascus et de Thalestrella .. 
Segment génital très long, sans trace d~ partition, aussi long que les trois 
suivants et dépourvu d'ornementation. Opercule anal lisse; dernier seg· 
ment de l'urosome long; furea très courte, pas plus longue que large, avec· 
2 soies, apicales bien développées; d~ns consimilis elle est très allongée. 

Antennule : à 7 articles (8 dans consimilis), le premier très long, le 
deuxième dépourvu de l'angle spiniform~ de consimilis, .les cinquième et'. 

1 ,sixième·, égaux, le septième allongé. An~enne à 3 articles; l'exopoditc est., 
minuscule, réduit à un article.rudimentaire armé d'une soie: Pièces orales : 
palpe mandibulaire à 2 lobes, l'interne allongé, l'externe petit. Deuxième 
maxillipède à main munie de 2 soies et de quelques spinules (une soie dans 
consimilis). · 

Première patte : en tous points semblable à c:elle de consimilis; elle est 
plus courte qu'e les suivantes. 
· Pattes natat.oires : bien semblables à celles de consimilis, avec les même~. 
armures. Cependant les proximaux des endopodites sont plus renflés, et 
barbus.sur les 2 marges. Les distaux des exopodites portent tous !1 addendes 

.et ceux des endopodites, 3. 
Cinquième patte : très grande, très mince et hyaline (sa· marge interne 

est. à peine visible); proximal petit et triangulaire; le lobe interne porte 
2 fortes et courtes épines et une soie (3 soies· dans consimilis). Le distal est 
de forme quadrangulaire; sa marge postérieure porte 3 fortes épines trian· 
gulaires et 2 soies minuscules; sa marge interne montre une petite ~oie. 

Dragué à la Fontaine, parmi du sable grossier et des déb~is coquilliers. 

90. Leptastacus. s pinicaudatus kliei-'Gagern. 

Ruisseau de l' Aber de RoscolI. 
Taille : 0,35 mm. Incolore. 
'Les' sacs d'œufs en contenaient 5, rangés en une seule lignée; nos indi­

vidus sont très typiques, et ccÙc variété mériterait d'être élevée au rang 
d'espèce. 

Distribution Écosse, Puck, Baltique, Greifswald. 

Laophontidae . , 

Famille hautement caractéris~e, très homogène, très nettement déli­
mitée, les Laophontidae occupent une place isolée d~ns les Chirognathes,. 
quoiqu'on ait coutume de les placer après les Canthocampüdae. L'.aspect 
scafariforme du corps, dù au fait que les segmen,ts s'articulent par une. 

', 1 l 1 

! 
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striction annulaire, et que les épipleures souvent se développent l~téralc­
ment, le grand rostre non délimité ,du corps, la réduction des cndopodites 
natatoires à 2 ou 1 article, la .forme de la première patte sont les cara?tères 
distinctifs principaux de cette famille. 

La première patte surtout montre une grande uniformité : l'endopodite ' 
est puissamment préhensile, réduit à 2 articles, le premier long, ordinaire­
ment inerme, le. deuxième court, armé d'un puissant crochet; le développe­
ment de cet addcnde, par un phénomène de compensation, a réduit la soie 
interne, qui est minuscule. Toutefois, dans Laophontopsis par exemple, la 
soie interne du proximal subsiste; elle est très petite et insérée vers le milieu. 
L'exopodite, au contraire de l'cndopoditc, est remarquablement faible, à 
2 ou 3 articles; l'apical porte généralement 5 addcndps dans le premier cas; , 
4 dans le second, ce qui laisse supposer que la réduction à 2 articles n'est 
qu'.apparente et produite par la réunion du médian .et .du distal. Cc qui 
vicn t à 1 'appui de cc t te in tc~pré ta Lion~ cc sont quelques cxem i>laires anormaux 
qui montrent 2 articles au lieu de 3 ou vice versa (Laophonte elongata, v. 
triarticulata Monard). . . ' . 

Malgré sa faiblesse, l'cxopoditc est du type préhensile ,car 2 aÙ r~oins 
de ses addcndcs sont transformés en soies géniculées; il faut en .coriclurc que 
la préhcnsilité de la rame est antérieure à sa réduction', cc. qui pourrait 

' . ' 

servir à montrer les affinités de la famille. 
Cette première patte, malgré sa préhensilité, n'est semblable à aucune 

autre. Chez les Thalestris et Dactylopusia, les 2 rarr,ics sont puissantes et sont 
développées parallèlement, et l' endopoditc porte au moins 2 ' crochets; . 
chez Amphiascus la préhcnsilité est moindre, les 3 articles portent des soies, 
et l'apical a 3 addcndes hien développés; Ameira et Nitocra ont une patte 
de type semblable. Il arpactic.us et les familles voisines sont encore plus . 
dlffércr1ts. Nulle part on ne trouve une p·attc si évoluée, si constante, 
joignant un puissant cndopodite muni d'un seul crochet à un exopodite 
faible et court, .dont la géniculation des soies est l'indice, cependant, d'une 
réduction secondaire. · 

Les autres appendices sont moins caractéristiques, et beaucoup plus ' 
varia1blcs dans la famille. L'antcnnule (4 à 8 articles) n'a pas, dans la règle, 
de soies barbelées; l'antenne, organe de reptation,, est très puissamment 
arrr.iéc, et corrélativement son èxopodite s'est réduit à un article, soit as~ez . 
puissant et muni alors de .4 courtes soies, soit faible et armé seuleù:1ent 
d'une soie et d'un poil. Chose curieuse : dans le g. Laoplwnte il n'y a pas 
d'intermédiaire entre ces deux formes de l'exopoditc de l'ante!lne, ce qui 
laisse à penser que la divergence des 2 séries s'est produite dès le déhut de 
l'évolution du genre.. . 

La palpe, mandibulaire est petite, uniarticulée, munie ordinairement de, 

• 

'. 
' 
! 
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li soies; elle ressemble à celui des M esochra, quoique celui-ci ait 2 arti~les. Les 
, maxilles sont d'un type encore assez primitif avec palpe munie ~u ~on de 

· lobes; il y a 2 fobes au. premier maxillipède et le second, très simple, est 
.formé d'une main et d'un crochet., ' 

Les pattes natatoires ont des armatures très diverses; la cinquième 
patte, la 'furca, l'opercule anal, l'ornementation dorsale sont extrêmernent 
variables et servent 4 distinguer les espèces. 

Les 1~âles des Laophontidae sont plus différents des femelles que dans les 
autres familles; non seulement l'antennule et la cinquième patte sont modi­
fiées, r~ais toutes les p~ttes natatoires sont touchées : la deuxième modifie 
son endopoditè et souvent son cxopodite; la troisième, ses 2 rames et la 
quatrième son exopodite. Chez les familles précédentes seul' l'cndopoditc 
de la deuxième patte est changé; il faut trouver des modifications analogues 

seulement chez Harpacticus. 
La famille, avons-non~ dit, se présente avec une homogénéité 

remarquable; cela est vrai si l'on considère Laophonte et la pléiade· de 
genres qui gravite autour du chef de file. Cela ne l'est plus si, comme 
·l'a fait 'SAns, on y introduit le g. Normanella; l'aspect scalariforme 
et quelques détails anatomiques l'ont décidé. Cependant, nombreuses et 
considérables sont les différences .: le rostre articulé à la base, les soies 
barbelées de l'antennule, les 2 articles et I:exopoditc de la palpe mandibulaire, 
la forme de la première patte qui n'est pas du,tout celle, si constante, des 
autres genres, l'absence de pattes transformées chez le mâle sont des cara~­
tères importants qui écartent Normanella des Laophontidae. Le genre paraît 
plus proche des Canthocamptid.ae, groupe si hétérogène qu'il ne souITrirait 

, pas beaucoup de l'adjonction d'un genre aberrant; ou plutôt Normanella 
mériterait de constituer une nouvelle famille, à laquelle peut-être pourraient 

se joindre quelques Canthocamptidae marins. 
Actuellement, la 'famille compte les. genres, suivants : Laophonte Phil., 

Laophontopsis Sars,, Laophontodes Scott, Asellopsis Drady, Platychelipus 
Brady, Esola Edwards, Laophontina Norm. et Sc.,· Ilarrietella Scott, 
Pswdolaophonte Scott, Lobitella Mo nard, Il emilaophonte Iakubisiak, 

Nor~anella Drady. 
Si l'on prend le grand genre Laophonte comme chez de file, les rapports 

suivants apparaissent : 
Laophontopsis est très proche de Laoplwnte (CLAus,avait fait une Cleta 

, de L. lamellif era); elle en diffère, par 2 caractères qui' me paraissent plus 
évolués : un rostre articulé à la base et une furca aberrante, -·et un carac­
tère plus primitif : une soie interne .au proximal de l' cndopodite 1. A noter, 
que cette soie est insérée au milieu de l'article comm~ chez Dactylopusia et 

non• au sommet comme chez Amphiascus. 
5 

' 
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Asellopsis est plus proche encore de Laophonte; il en diffère par la forme 
générale du corps et par ia furca aberrante~ ' 

Laophontodes est plus éloigné : les basaux des pattes natatoir~s déjetés, 
la réduction des endopodites natatoires; la forme de la cinquième patte, 
l'ab$ence <l'exopodite' à l'antenne,· la présence d'une forte soie accompa­
gnant le crochet. de la première patte sont des càract,ères impor-
~n~. . 

: Platychelipus a l~ faciès d~s Cletodides, et ofl're, une physiono~ie bien 
à part,. tant par la structure de la première patte que par la réduct~on des 
endopodites. Cependant c'est bien un Laophontide. . , , 

' Viennent maintenant une série'dc,5 genres qui appartiennent nettement 
à la fam~Ilc, .mais où les processus de réduction atteigncnt

1 
aussi l'un ou , 

.l'autre des exopodites natatoires; selon les formules des pattes, c'est Lao­
plwntina (1/2,1/0,1/0,3 /1), Peusdolaophortte (2/2,1/0,2 /2~ 3 /2), Harrietella 
(3 /2, 3 /2, 3 /2, 2 /1), lJ emilaophonte (2 /2, 3 /2, 3 /2, 2 /2), Lob~tellq (2/2, 3/2, 

' 3/1, 1/0). A remarquer que la femelle d'Ilarrietella'a 2 ovisacs; elle réalise 
l'exception qu'Eurycletodes présente aussi chez les Cl.etodides. ' ,. 

Esola, jamais retrouvée depuis sa découverte est une La:ophonte hirs1üe, 
commensale des Holothuries et dont l'exopodite I est uniarticulé. . 

Enfin voici les espèces <le' Laophontides que je connais (sans rcvision), 
auxquelles s'ajouteront quelques nouvelles espèces de Roscoff : . 

Laophonte : abbrefJiata Sars, applanata S., armiger. Gur., australasica 
Th., australis Sc., bafanus · Lab., baltic'a Klie, bengal~nsis Se)V:,. brefJi­
cornis Sc., brefJifurca S., brefJirostris (Cl.), brefJispil:wsa S., bulbifera N., 
bulligera Far., capillata Wils., chathamensis S.,. congenera' S., cornuta 
Phil., curticaudata Bek., curfJata v. Douwe, denticornis Sc., depr~ssa Sc., 
dinocerata Mon.;, discophora Wil., echinata Wil., elongata Bc_k:, exigua. Sc., 
exigua S., faroensis Sc., glapialis Br., gracilip~s Br., graci~is ~c., hecate 
Br., hirsuta Th. Sc., horrida N., humilis Brian, huntsmani W1l., hyper­
borea Sars, hysirix Brian, inopinata Sc., , inornata A. Sc., insignis Sc.,· 
lcarmensis S. koreni Bek., littoralis Sc., longicaudata Bek., longipes Sc., ' , ' , . 
longiremis Sc., lunata Wil., · macera S., manifera Wils., meinerti Br.; 
minutc,t Bek., mirabilis Gurn., mohammed BI. Ri., nana S., Y!ordgaard~ 
S., nordlandica Bek., oculata Gurn., parntla S., parfJztla (CI), perplexa 
Sc., pilosa Ca~, proxima S., pygmaea Sc., quat~rspinata füian, rhodiaca 
Brian, rosei Mon., rottenburgi Sc., royi Iak., serrata (CI.), sigmoïdes Wil., 

· sù~a Gur., similis (CI), sporadiensis Brian, stromi (Baird), subsalsa Br., 
talipes Wils., taurina Mon., tenera S., . thoracica Bek., trilobata Wil., 
tifphlops S., uncinata (Cz.), fJarians Br., wiltoni Sc;) zimmeri v. D. 

Laophontopsis lamellifera (Cl.). , . , 
Asellopsis duboscqui Mon., hispida Br., .intermedia (Sc.). , 

' ' , 

,•' 

' ' ''• 
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· Laophontodes hqmata (Thorns.), expansns S., propinquus Br., typicus 

Sc., withsoni Sc. 
, Platychelipus laophontoides S., littoralis Br. 

La?phontina dubia N. Sc. 
Pseudolaophonie spinosa (Thomps). 
Harrietella simulans Sc. 
Ilemilaophonte janinae Iak. 
Lolntella apoda Mon. 
Esola longicauda Edw. 
Merope hamata Thorns. 
'ivormanella minuta Bek., mucronat~ S., tenuifurca S. 

Espèces trouvées à Roscofî 

91. )f_;aophonte comuta Phil. 

. Chèna'l de l'île Verte. 
Femelle ovigère, brun foncé, 0,92 mm. 
L'espèc0e paraît stable; son développement a été étudié par BmAN. 
Distribution : Méditerranée : Gênes, incr Égée, canal de Suez, Sardaigne 

Rovigno, ,Dalmatie, Banyuls. Atlantique: Madère, Iles Britanniques, .Nor· 
. · vège, golfe d.e Guinée,. Massachusetts, 13crmudes. Antarctique, Malaisie, 

Nouvelle-Zélande. Commensale de Maia squinado (IAKUilISIAK). 

92. Laophonte thoracica Bœck. 

Devant la Station, dans le sable, sous les pierre~. Draguée au Goc. 
Taille : 0,42 à 0,4'1 mm., un peu pe1tite. Blanchâtre ou gris-jaunâtre. 

Exemplaires très typiques. · 
Distribution : Iles Britanniques, côtes du Boulonnais, Norvège, Héligo-

and, Baltique, Naples,· Cette, Tri~ste, Adriatique. . . 
\ , 

· 93. Laoph~nte elorigata Boeck. 

Vivier, -Sur Ascidia mentula. 
Distribütion ··Norvège, Terre de François-Joseph, Irlande, Bànyuls. 

1 , 1 

94. Laophonte similis (Claus): 

Chenal de l'île Verte, rocher du Loup, creux de rochers, bol.les du port, 

sur Maia squinado.' . · 

·, '·' 

' ~ ' 

' , . 
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Taille : 0,68, à 0,9 mm. Coule,ur jaune avec taches, rouges, ou jaun~-
brun. 

Les mâles adultes s'accouplent avec des femelles immatures, et les sai­
sisseht parfois par la quatrième patte. 

, Distribution : Méditerranée, Iles Britanniques, Norvège, Terre de. Fran­
çois-Joseph, golfe du Mexique, Rovigno, Adriatique. Sur Maia Squinado. 

95. Laophonte stromi (Baird). 

Aber de Roscoff, creux de rochers, chenal de l'île Verte, grenouillère, 
boucs du port. 

Taille : 0,71 à 0,9 mm. 
Grisâtre ou rougeâtre. 
Distribution : Iles Britanniques, Norvège, .Terre de François-joseph, • , 

Massachusetts, mer Égée, Rovigno, Cette, Villefranche, Adriatique, 
Banyuls. Sur Maia squinado. , 

L'espèce varie beaucoup : le tubercule interne du distal de PV qui fait 
reconnaître aisément l'espèce est plus ou moins marqué selon ~es individus; 
l'antennule est plus ou moins allongée, surtout le troisième ·article; les 
longueurs relatives des soies de PV so~t variàbles; il y a âes exemplaires 
dont la furca est beaucoup plus courte que fo dernie_r segment. 

, 96. Laopltonte curticauda Bœck. 

Vase, ,de la grenouillère, île Verte, vase du port, vivier de la Station. 
Taille : 0, 71 à 0, 73 inm. Couleur rougeâtre, ou avec la moitié postérieure 

grisâtre.' Œufs bleus. 
Les mâles sont pius nombreux que les femelles; touchés par l'aiguille, 

ils font le mort un court instant avant de rèprendre leur agitation. 
, Distribution : Norvège, Irlande, Madère, Terre de François-Joseph, 

Wes~r-Jade, Héligoland, Baltique, Cette. 

97. Laophonte iittoralis Scott (fig. 174). 

Chenal de l'île Verte, viyier, rocher du Loup, boue du port. 
, Taille ,: 0,8 mm. ' 

, Nos exemplaires diffèrent un peu du type: le distal de P Y est plus court 
et plus tronqué, rappelant celui de brevirostris ;. en outre, il y a .6 addendes 
au distal de l'exopodite de P IV au lieu de 5. , 

Distribution Iles Britanniques, Norvège1 Héligoland. 
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98. Laophonte brerirostris (Cl.): 

Rocher du Loup. 
Taille : 0,53 mm. 

69 

Distribution : Iles Britanniques,. Norvège. Méditerranée : mer Rouge, 
Cette, canal de Suez, Gê,nes, mer Égée, SardaigQc, Rovigno, Dalmatie, 

·Adriatique, Banyuls. 

99. Laophonte congenera Sars. 

Rocher du Loup, .vivier. 
Taille : 0,54 . à 0,6 mm. Couleur blanche ou grise. 
L'espèce est très voisine de curticauda; mais l'cxopodite de P 1 est plus 

court, l'aspect granuleux du. céphalosomc caractéristique. 
Distribution : Norvège; Irlande, Rovigno, Naples, Villefranche, Adria-

tique, Banyuls. 

100. Laophonte nana Sars. 

Aber de Roscoff, en eau douce (lit du ruisseau à marée basse). 
Exemplaires très typiques, rougeâtres, plus grands que ceux de SARS·: 

0,53 à o,59 mm. . ' 
Distribution : Nor".ège, ,Weser-Jade, Pu~k; Baltique, Aqriatique, 

Massachusetts. Déjà signalée à Roscoff par IAKUBISIAK. 

101. Laophonte pilosa Car. 

Trous de rocher. 
Les ,figures de CAR rendent difficile l'homologation de l'espèce. En parti-

-culicr l'antennule ne doit pas avoir 8 article.s, nombre qui ne se ri:ncontre 
'. \ . . 

que dans L. mohammed. A Banyuls nous avons tr9uvé une forme qm 
. paraît bien être la pilosa de CAR, mais avec seulement 6 articles à l'anten­

nule. C' ~st elle que nous avons retrouvée à RoscoIT. 
, 'Distribution Adriatique, Rovigno, Cette, Banyuls. 

102. Laophonte dinocerat~ Mo~ard. 
'' ' 

Rochèr du Loup. 
Taille : 0, 7 mm. , 
Nos exemplaires diITèrcnt un peu de ceux 'de Banyuls. La soie furcalc 

interne est plus grosse, les tubercules métasomatiques ·moins gros. 

Distribution : Banyuls. 

. ( 
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103. Laophonte kliei n. sp. (fig. 175-184) . 
1 

Cette espèèe du vaste genre polymorphe Laoplw1~te se, pla~e assez à part 
par sa toute petite taille et la réduction des appendices, notamment de. la 
cinquième patte. Chose ' curieuse, c'.est peut-être de L; mohalnmed BI· 
Rich qu'elle se rapproche le plus, et cette espèce habite les eaux saumâtrns 
et dpuces.' Notre n~uveile forme est littorale et a été trouvée d·aris le sable, 
sous des cailloux, dans la grève <le Roscoff, région supérieure, qui se <léco,uvre 
à chaque marée. ' 

Femelle : le corps est allongé, vermiforme, les strictions entre ·les 
segments bien marquées; le bord de tous les segments, face veritra.le ou face 
dorsalè est lisse, de même q~e l'opercule anal: .La furca est courte, .un p~u· 
plus que le dernier segment et compte les soies usuelles, les deux àpicales 
bien développées. .. · 

La première antenne• a G articles,' les 2 premiers renflés, le tr~isième 
lm~g et cylindrique, les quatrième et cinquiè1~e courts, le dernie~ plus lorig. · 
La seconde. antenne est hie~ développée, n9rmale; l' exopodit~ en e~t grand, 
et digité. Des pièces orales il n'y a rien à dire, sinon que le deuxième maxilli­
pède est grand, sa main longue, su griffe peu courbée. La première patte est 

. normale; son exopodite, à. 3. articles, .est de moitié moins 'long quel' endo­
podite. Les 3 paires de pattes suivantes sont fort petites; qu~ique normale­
.m~nt constituées; le's exopodites portent tous 5 addencles,. les. e.ndopoclites ' 

. 3, 4, 4 soies, respectivement. 
·Mais c'es_t la èinquième patte qui est l'appendice le plus remarquable. 

Les 2 pattes sont très peti.tes et très écartées, ~i bien qu'il existe un large 
espace entre les 2 lobes internes. Ceux-ci s.ont triangulaires et portent seule­
ment 3 soies; le lobe externe est fort' écarté, 1~1issant 'avec le lobe interne 

· une vaste échancrure au milieu de laquelle, sur mie protubé~ance, se .place 
l'article. distal,. un peu plus long qi1~ la.rge, et terminé par 3 soies; cette pat te 
ressemble donc à celle de L. moha;nmed. 

Longueur : 0,38 mm .. Couleur jaune-brun. 
Les espèces' suivantes possèdent.aussi 3 soies au lobe interne et au distal 

de la cinquième patte', mais difîèrent de notre nouvelle espèce par d'autres 
caractères : bengalensis Scwell, hystri.x · Drian (= steueri 'v. · Douwe) 

' ' ' lmmilis I3rian. · 

104. Laophonte dominicalis n. sp. (fig. 185-192). 
. ' ' 

' ' •\ 

. Cette nouvelle espèce de Laophonte ofîre un intérêt particulier par 'son 
ornementation. On sait que. plusieurs Laoplwnte ont le dos armé d'épines : 
lwrrida Norm. en présente ~ne médiane au 'céphalosome et des paires au.x 

.· 
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segments suivants; brwispinosa Sars et . hystrix J?rian, qui lui sont très 
. voisines, en présentent de, pareilles et, en plus, au quatrième segment de 
· l'urosome, des épines fourchues caractéristiques; dans quaterspincaa Brian, 
il y a une dent médiane aux segments de l'urosome et dans dinocèrata 
mihi, il n'y a que des dents latérales au métasome. Or la nouvelle espèce, qui 
se rapproche de dinocerata, présente au milieu dorsal des seoments II III 

' 0 ' ' 
IV de l'urosome, 4 dents plus fortes que les autres, séparées des suivmites 
par un léger diastème orné d'une soie. Les bords du métasomé offrent des 
dents groupées, en festons, à l'exception du pr~mier où ces dents sont très 
effacées; partout ~l y a des spinules 'espacées régulièrement. L'opercule anal, 
arqué, est dentelé; enfin la surface entière du tégument est couverte de 
denticules extrêmement petits,, rangés plus ou moins en séries transver­
salesi Le rostre est très grand, arrondi et terminé par 2 tubercules; la 
furea, aussi longue que le dernie~ segment, a toutes ses soies bien dévelop­
pées. Ajoutons encore que les épimères du céphalosome se recourbent passa­
blement, en dessous et èn dedans, de manière à couvrir en.!1artie la régio~ 
buccale. 

Antennule : à G ou 7 articles, le dernier étant indistinctement partagé; 
le deuxième porte une forte dent mousse, comme dans dinocerata. L'anten­
nule est relativement courte. 

1

Antenne : normale. Exopodite bien développé, à 4 soie~. 
Pièces orales : normales. Le deuxième maxillipède grand et puissant.· 

. Première patte : l' exopodite, court et grêle, a 3 articles; il équivaut il la 
' moitié du 

1 

proximal de l'endopodite. 
Pattes natatoi_res : normales et bien armées' de soies; les exopodites 

portent respectivement G, 71. 7 ad den des; les endopodites 4, 6, .5 soies aux 
'articles 'distaux. ' · 

Cinquième patte : proximal triangulaire; lobe interne peu avancé, avec, 
5 grandes soies. Distnl ovale, près de 3 fois aussi long que large, avec 6 soies. 

Vivier du laboratoire : sur. Asci.dia men~ula. 
Longueur : 0,75 mm. Couleur gris rougeâtre. 

105. ~aophonte phycobates nov. sp. (fig. 193-200). 

Le gen~e Laophonte, si polymorphe,_ offre néanmoins.une grande homo­
généité de ses principaux caractères. Les espèces en sont, d'habitude, assez, 
nettement séparées, et 1a variation. des appendices servant à l'identifica-

, tion èst assez 'grande pour que les espèces puisse~t, ordinairement, être 
·facilement, distinguées., En 

1

outre, comme les appendices stljets à variation 
sont n'.ombreux, puisql!'ils comprennent l'antennule, l'exopodite de l'an- 1 

"I 

--- __ ....:, --~--,...,..-·,· 
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tenne, l'exopodite de la première. patte, les armatures des 3 paires de pattes 
suivantes, la cinquième patte, la furca et l'ornementation des segments, 
on peut s'attendre à trouver des formes qui, quoique présentant ces appen­
dices conformes' un à un avec des espèces préexistantes, s'en distinguent 
cependant par une combinaison de ces caractères encore non réalisée. C'est 
ainsi que Laophonte phycobates 'que nous· présentons ici a des caractères 
de L. strümi (Baird) quoique la première patte soit de L. perplexa Scott. 

Longueur : 0,9 mm.; couleur jaunâtre avec des 'taches roses. Le oorps 
a la forme habituelle des L~ophonte, est plutôt cylindrique; les segments 
sont bordés de petites spinùles; la furca est de moyenne longueur et ter­
minée par les soies usuelles. 

La première antenne a 7 articles; lh quatrième est remarquablement 
court; les 3 premiers assez courts et gros; le sixième et le septième assez 
longs; les rapports de longueur sont : 10, 14, 13, 3, 4, 7, 7.' 

La deuxièm~ antenne est ~aractériséc par un cxopoditc trè~ réduit : 
un article m,inuscule, porteur de petites soies; nullement. l' exopodite digité, 
bien robuste, de la plupart des espèces. 

Les appendices oraux sont normaux; le. deu:iième maxillipède présente 
des épines vers le sommet de la main. 

La première patte est puissante; l' endopodite se termine par un gros . 
crochet; l'exopodite ne compte que 2 articles et est égal aux 5 /8° du proximal 
de l'endopoditc. ' ' · , . 

Les 3 paires de pattes suivantes ont l'endopodite de plu~ en plus réduit, 
à l'ordinaire du genre. Les armatures sont : 6,4; 6,6; 6,4 respectivement aux · 
3 paires, l'cxopodite étant nommé d'abord .. 

La cinquième paire de pattes est du type <le strümi : le distal a la forme 
<l'une large palette, armée d~ 7 soies (G dans strümi); le lobe interne est 
court, plus étroit comparativement que dans strümi et porte 5 soies; 

Trouvée dans la' bouc d'une lame <le Laminaria saccharina. , 

106. Laophonte parvuloides n. sp. (fig. 201-205). 

Très voisine de parvula Sars, cette nouvcÜe espèce s'en distingue par 
quelques détails, surtout par la forme <le la furca et de la cinquième patte. 

Femelle : 0,72 à 0,7G mm. Grisâtre ou br1;1n-rouge. Dans les boues du 

port. . , 
Corps de forme normale. Urosome atténué en arrière; les segments 

ornés <le spinules veu'tralemcnt, de denticules mousses <lorsalement. Oper­
cule anal très arqué, très finement cilié sur les bords. Brrinches de la furca 
un peu plus courtes que le dernier segment. mais comparativement plus 

'. 
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longues que dans parvula, inclinées en dedans. Une seule soie f~rcale bien 
développée, l'externe réduit~. Antcnnulc à 7 articles, identique à celle de 
'parvula. Exopodite de l'antenne grêle, mais muni de 4 soies. Première patte 
normale; exopodite à 3 articles égalant la moitié de l'cndopodite. 

Cinquième patte : lobe interne grand et large, avec 5 soies, les 2 apicales. 
contiguës (disjointes dans parvula). Distal rectangulaire, plus court que­
dans parnûa, une fois et demie plus long que large et muni de G soies. 

107. Laophontopsis lamellifera (Claus) (fig. 206-207). 

Espèce répandue à RoscoIT : chenal de l'île V crtc, devant la Station,. 
rocher du Loup, grenouillère, draguée. au Goc, par 15 mètres, et à Roc'h 
Iliévec par 10 mètres. · · 

On ob'serve quelques variations : le lobe interne du distal de P V est. 
plus ou moins avancé. . 

Chez les mâles, qui saisissent les femelles par les soies îurcalc~, la furca 
est comparativement plus longue que chez la femelle; l'cndopoditc de la 
troisième patte csi muni d'une longue protubérance épineuse et de 2 soies; 
le lob~ interne de P V est terminé par 2 fortes épines et le distal a 5 soies. 
seulement. 

Distribution: Méditerranée, Banyuls, Iles Britanniques, côtes du Boulon­
nais, Norvège. 

108. Asellopsis hispida Brady. -
1 

, Chenal de l'île Verte; dragué au Goc, par 15 mètres et au Guérhéon 
par 10 mètres. 

Les exemplaires du chenal étaient jeunes et indéterminables spéci­
fiquement; les autres étaient très typiques. Taille : Ô' Ô' 0,35 mm.; ~ ~· 
0,58 à 0,6 mm. 

Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Adriatique, Cette. 

109. Asellopsis intermedia (Scott). 

' 

Boues du port; dragué à Roc'h Iliévec, dans le sable. 
Taille: 0,58 à 0,6 mm. Exemplaires très caractérisés par l'exopodite de· 

l'antenne, la première et la cinquième pattes., 
Distribution : Écosse, Weser-Jade, Baltique. 

·1r~ ' .~~ 
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110. Laopliqntodes typicus Sc'ott. 

·Bacs de la Statio~. 
' 1 

Trouvé seulement un mâle de 0,36. mm.; l'cndopodite de PIII n'avait 
pas le petit ,article basal que dessine SA~s . 

. Distribu~ion : Écosse, Norvège, Terre de François-Joseph; commensal 
de M aia squinado. · 

' - . 
111. Laophimtodes hamatus (Thorns.), v. · re(le.'.ws nov. 'var. (fig. 208-209)~ 

' . ' 

Drag~é au Goc, par 15 mètres, au roc Guérhéonpar 1.0 mètres, -à l~ Fon-
taine par 1.0 mètres. · 

1 
. ' • 

Couleur jaunâire avec le céphalosome, le cinquième segment du méta~ . 
somè, la cinquième patte et quelques articles de l'antennule rouges. Taille : 
0,40 à 0,42 m~. 

Cette variété diffère dU: type par les caractères suivants : la coloration 
~st différente (type : couleur violette),' le rostre est. très aigu et plus grand; 
les expansions du métasome sont réfléchies en arrière et mUnics de lobes · 

1 
1 

1 ' 

latéraux courts; le quatrième segment de l'urosome porte 2 pe:tites épines 
latérales. . 

C'est GunNEY (1.927) qui, passant outre aux« errqrs of observation» de 
TnoMsoN, a établi la synonymie. de Merope hamata avec. Laophontodes 
bicornis de A. ScoTT. . 

Di
1

stributi~n : Iles Ilritanniqu.cs, Norvège, c1;urnl de. Suez, mer Égée, 
Rovi~no, Banyuls, . Nouvelle-Zélande. 

1.:12. Plàtychelipits littoralis Ilr~dy. 

Aber .de Roscoff, en milieu saiunâtrei vase du porl, 
Taille : 0,9 it 1.,07 mm. Couleur jaunc-roµge. · 
Nos exemplaires sont uU: peu difîér,cnts; la formé de P V n'est pas exact~­

ment la même, les bords des ~egrnents sont nus, la furca un peu plus grêle. 
L'animal est très lent, ~it dans.la vase où il se meut à la façon des Cleto­
<lidc~; tüuché par l'aiguille, il fait le mort, longuement. 

Distributii:m: .Iles Britanniques, No~vège, No'vaya~Zemlia, Weser-Jade, 
New-Brunswick. 

113. Normanella minuta (B~ck) (1.). 

Draguée au Goc et à la Fontaine. 
Distribution : Iles Britanniques, Norv~ge, Bermudes. 

, (1) Nous plaçons ici,Normanella dans les Laophontiùes,'suivant en céla SAns; mais notre conviction 
est qu'il vaudrait mieux placer ce genre dans les ~anthocamptides. ou en faire un groupe à part. 

'1 \ 
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'114. Normari:ella tenuifurcd Sars (fig. 210-211). 

Draguée au Goc et à Guérhéon. 
Taille : 0,49 à 0,53 mm. ~ d'. 

' 75 

Le mâle est nouveau; l'antennule a G articles fortement préhensiles; la 
cinquième patte ressemble à celle de minuta. 

,Distribution : Norvège. L'espèce n'a pas été retrouvée depuis sa décou­
verte. 

115. Normanella mucronata Sars. 

Draguée au Goc. 
Taille : 0,57 mm. 
L'espèce se reconnaît aisément à ses soies furcalcs. L'aspect du céphalo­

some est très curieux : il est creusé de petites cavités ar~ondics et serrées. 
Distribution : Norvège, Banyuls (v,ar. quinque~etata).: 

11G. Normanella quarta n. sp.(fig. 212-219). 
'· 

On a décrit seulement 3 espèce~ de cc , genre : l?'LÙ~uta Bœck, tenuifiirca 
et · mucronata Sars. Au même endroit où nous avo'ns trouvé ,cette 
dernière, bien typique, nous rivons rencontré. une autre espèce qui se 
distingue des 3 précédentes par l' antennulc il G articles, au lieu de 5, et par'.· 

' 1 • ' ' ' ' ' 

,la forme de la furca et. quelques détails de la cinquième patte. . . 
' Femelle : grisâtre, de O,G4 mm. de longueur. Tégument .lisse, ne présen­

tant pas la structure criblée de mucronata. Le ro.stre a les côtés concaves et 
le ~ommet arron~i, caractère que ne ,Présentent pas; à cc degré, les autres 
espèces. Do~salernent, les bords des segments sont grossièrement dentés. 
L'opercule anal,' courbé, est finement serra tulé à sa marge. Ventralcmcnt, les 

. troisième et quatrième segrients de l'urosomc portent de fines spinules. 
·La furca est très courte, comme dans minuta; elle porte une fine soie termi­
nale, bien' différente ·de l'énorme épine de nmcronata, et quelques soies 

• 1. . 

acccssoues. . . , 
L'antennule compte G ~rticlcs, le quatrième petit, mais net, caché c~ 

.!iart.ie par la protubérance du troisième, où est' insérée la bandelette sen• 
soriellc. Il y a 8 épines barbc~ées àu ~otal. L'antenne, les pattes des. 4 pre­
mières ·paires sont semblables à celles de minuta, dont notre espèce se 

. rapproche le. plus. La cinquième p!,ltte est toutefois différente. Lobe interne 
~t dist'al arrivent au même niveau;·lc premier est large et porte 5 soies; le· 

• .'i r • ' 
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di~tal, pl'us court et plus' large que celui des 3 autres espèces porte 6 soies 
dont les rapports de longueur diffèrent toutefois <le ceux d.e mucronata 
avec laquelle cette p·atte présente le plus de ressemblance. 

Dans un dragage, près du rocher Goe. 

Harpacticidae 

'Cette petite famille, qui compte 5 genres (plus Perissocope Brady, 
d'affinités douteuses) ne se rattache à aucune ·des familles précédentes. , 

'Elle offre encore maints caractères ,primitifs : la longueur <le l'antennule, 
la complexité des appendices oraux, la triartiCulation des pattes natatoires. 
Seùle la première patte a' des caractères très évolués, mais dans un sens tout 
différent des précédents'; tandi.s que dans ces derniers, c'est l'en<lopo<lite qui 
est le plus développé, ici c'est l'exopodite; il tend ù: devenir biartieulé, 
proximal et médian presque égau:i.:, distal réduit ou inexistant. L'endopodite 
allonge son proximal, dont la soie est apicale, tandis que le médian et le 
distal, très courts, se sou4ent plus ou moins. · ' 

On remarque en outre chez Ilarpacticus que les puissants'croehets qui 
terminent l'exopodite sont mobiles par eux-mêmes, indépe!l<lamment de. 
l'article qui semble les porter. Il faut donc admettre qu'ils appartiennent 
vraiment à un troisième article, un distal, extrêmement réduit, mais dont 
l'armature seule subsiste. Du reste Tigriopus cçmserve encore un distal net. 

Chez le mâle l'endopodite Ilet l'.exopo<lite III se modifient, comme chez 
Laophonte; mais ceci nous paraît ~n caractère de convergerice. 

On observe encore une position. caractéristique' du co~ps qui peut se 
plier entre le premier et le deuxièine segment. 

Les, Ilarpacticus sont en général des formes vives et rapides, que <le 
puissants·coups <le rames font avane~r par gr~nds bonds. On les voit aussi 
courir le long <les filaments d'algues, les saisissant par les maxillipèdes. 

'Le genre Tigriopus Norman paraît le plus primitif, en bien des carac­
tères. Ainsi l'exopo<lite de l'antenne a 4 articles, et son endopodite est moins 
organisé pou_r f~uir que da~1.s Il arpac.ti~u~ chelif~r par exemple;, les pièces 
orales cmnphquees, le deuxieme max1lhpede moms évolué, les 2 rames de 
p I avec 3 articles nets, la forme de P. V, sont aussi d.es caractères de pri-

. mitifs. En revanche les armatures des pattes natatoires montrent un début 
de réduction. · 

Jlarpacticus ·nous paraît plus évolu.é : l'exopodite de l'antenne est. bi­
articulé et son endopodite fortement fouisseur; it la. p~emière patte le 
distal de l'exopodite est rudim~ntaire, réduit ü son armature très puissa~te, 
il est vrai. Les pattes,-natato1res ont des armatures complètes. 
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Il arpacticella Sars dérive aussi de Tigriopus dont elle difière par la 
brièveté de' l'antennulc, de l'exopoditc de l',antcnne et la forme de l'endo-
podite de la première patte. . 

Zaus Goodsir fait le passage aux Peltididiidae par la, forme générale du 
corps, très aplati; il possède des épines finement barbelées très caractéris­
tiques que l'on retrouve dans Psamathe. De même il tait penser aux Idyaei­
dae (Thisbidae). Zausodes est très voisin de Zaus; il en diffère par la forme 
du corps et les maxillipèdes. 

Voici les espèces trouvées à Roscoff : 

117. Tigriopus fulçus (Fischer). 
,\ 

Troµs de r?cher, digue E du po~t, qui ne renouvellent leur eau que par les 
très hautes marées ou par les vagues. Température anormalement élevée 
par temps de soleil. 

Très abondant; 1,25 mm.; couleur jaune. Les mâles saisissent les 
\ femelles par '1c dos, comme chez llarpacticus. 

DistribÙtion : Iles 'Britanniques, Norvège, Suède, côtes du Boulonnais, 
Madère, Le Croisic, Adriatique, mer de Barcntz, Kerguelen. 

118. Ilarpacticus flexus Brady. 

Devant la Station; boue du port; dragué au Goc, à Roc'h Iliévec. 
Taille : 0,7 mm. Jaunâtre avec une ceinture viol.ette. 
Les cro,chets qui terminent l'cxopodite sont ;mobiles, .tous ensemble 

mus par. des muscles spéciaux, et constituent vraiment un article. J'ai 
observé un curieux réflexe: lorsque le distal de l'exopoditc se plie en deda~s, 
le distal de l'endopodite, malgré sa brièveté, acco~nplit le même mo\).ve­
ment; cela est dû à une liaison des muscles fléchisseurs de ces 2 articles. 

L'antenni'ile est à 8 ou,9 arti~lcs, car l'avant-dernier est. p'cu nettement 
divisé. 

Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Weser-Jade, Baltique, Terre 
de François-Joseph, Adriaûquc, Banyuk 

119. Ilarpacticus chelifer (Müller).· 

Chenal de l'île Verte; zone à Pilayella i creux de rochers; île V crte. 
Taille : jusqu'à 1,25 mm. Couleur jaune, parfois furca et segmen~s 

postérieurs rouges. 
L'espèce se reconnaît facilement aux 8 articles de son antenne, à la 

puissance de ses maxillipèdes, ü la forme 'de P V. 

. , 
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Distribution ,: Atlantique : Iles Britanniques, Héligoland, Boulorinais, 
Norvège,, Faroes, Terre de François-Joseph. Médite_rranée : Adriatiquè. 
Massachusetts, Madère, golfe; du Mexique, , Nouyelle-Zélande, Ceylan, 
Groenland, etc .. 

120. Harp~cticus uriiremis Kroyer. 

Avec cette forme 'commence la série des espèces d'Ilarpacticus avec 9 
articlc.s ù l'anten~ule; elles sont f~rt proéhes et presque impossibles à disti~-

, guer nettement. Elles paraissent très variables' et il est possible que plusieurs 
d'entre elles soient synonymes. Cependant Iürn a reconnu un moyen de les 
distinguer par le champ génital de la femelle. Il. uniremis est certainement le 
plus facile, à identifier par ce caractère et la présence d'une rangée basale 
de spinules à la cinquième patte et de 4 crochets à l'exopodite d~ PI. La 
première antenne varie cpmme longueur. 

Creux de rochers; grenouillère. 
Taille : 1,1. mm. 
Distribution : Norvège,, Hes Britanniques~ Héligoland, Baltique, , île 

aux Ours, Spitzberg, Grinnel. Land, mer de Barentz, mer de Behring, 
Canada, Hudson Bay, Massachusetts. Cette, Sardaigne, Gênes, Ad,riatique,' 
Rovig~o. .; 

121. Harpacticus gracilis (Claus). 

Chenal de l'île Verte, rocher dù Loup. · 
Taille : 0,6 à 0,7 m.m. 
Cette forme correspond àll. gracilis tel qu'il est décrit par SARS (1911). 

Reste en susp,ens la q~estion de savoir si elle est vraiment celle de CLAUS; 
nous ne le pensons pat En. tout. cas elle est difîérentc de cel.le que nous 
avons trouvée à Bi:myuls. 

Distribution Norvège (les autres localités douteuses). 

· 122. Harpa~ticus obscurus .Scott. 
' 1 

Chcrial de, l'île Verte; houes du port. 
' Déte~miné d'après le champ génital. 

Distribution .. Héligoland, Kicler ,Bucht, ,Écosse. 

123. Zaus spinatus Goodsir. 

Chenal de l'île Verte; rocher du Loup; ba!}s dela Station. 
Taille : 0,65 à 0// mm. Couleur.blanche a~eè taches rouges symétriques, 

ou 
1

bords postérieurs des segments rouges, ou orangée.' ' / ' 

• 1 • ~ 

1': 
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Le mâle. saisit la femelle, ordinairement immature, par le dos, comme 
chez Harpacticus et Tigriopus. ' · .. ' 

Distribution : Iles Britanniques; Héligoland, Boulonnais, Faroes, Nor­
vège, Novaya-Zemlia. Terre de François-Joseph, de Grinnel, .Togo . 

. Peltidiidae 

. Cette. famille, . qui comprend 8 genres, est voisine des Harpacticidae. 
Elle est nett~ment caractérisée par l'aplatissement du corps, les pièces 
buccales, la forme de la première p~tte où seul l' exopodite est préhensile 
tandis que l' endopodite, plus court, est lamellaire et natatoire. 

'Les Peltidiidae affectionnent les rochers battus par le~ vagues; ils 
p~uv.ent, grâce à leur forme aplatie, adhérer fortement aux rochers par 
S\lccion. Or, nous n'avons pas pu, pendant notre séjour, étudier cet habitat; 
d'où résulte que nous ne présentons ici qu'une espèce. 

124. Alteutha purpurocincta Norman. 

· Ro~her , du Loup. Ceinture violette présente. 
Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Héligoland, Sylt, Cuxhaven, 

Ter~e de François-Joseph. - Dans l'estomac des Aloses, Canada (WrLL~Y), 
L'espèce accomplit, selon Iürn, des migrations au 'temps de reproduction. 

et sè trouve alors dans le planckton. 
' .. 

Idyaeidae 

... .,,,.. ~.: 1·' ., .. , '";"• ', ' 

Cette famille a des affinités multiples; sa forme générale, cyclopoïde, 
rappelle Zau~ comme les épines finement pectinées' des appendices.· Elle· 

· rappelle aussi les Porcellidiidae par la structure de la première patte. 
Aspidiscus, d'aufre part, est voisiù 'des Peltidiidae .dont il a le genre de vie ~t 
la fo~me apl~tie. SARS 13. .rapproche des IJ.'hale~trides; cependant le déve-

· loppement de la première patte s'accomplit selon un plan différent. La 
forme des pièce~ orales est aussi très caractéristique. 

La famille compte 8 genres : Psamathe Philippi, ldyaea Sars, Chappa­
quiddicka Wilson, ldyellCf Sars,ldyanthe Sars, Aspidiscus Norman, Machai-
ropus Brady, Pseudoidya Brady. · ' · . , 

. L'ancien nom ldya de PHILIPP!, préoccupé, a été changé par SARS 
en ldyaea valable. Cependant quelques auteurs préfèrent Thisbe ou Tisbe, 

• 1 1 ' 1 1 ' 

de LILLJEBORG, synonyme de· ldya. , • ' , · · 

/. 

.\ ' ' . 
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125. Aspidiscus fasciatus Norman. 

Rocher du Loup. 
Taille : 0, 74 mm. Couleur jau~e avec une ceinture violette ou sans cein­

ture. 
Exemplaires très typiques, vivant sur les rochers battus. 
Distribution : Shetland, Norvège, Irlande. 

126. Psamathe ,longicauda Philippi. 

Ile Verte, rocher du Loup. 
Taille : 0,89 à 0,92. ,Couleur blanche marquée de rouge, ou 'orangée. 
Distribution : Atlantique : Iles Britanniques, Norvège, Boulonnais, 

Terre de François-Joseph, Madère. Mediterranéc : mer Noire, mer Égée, 
Gênes,. Sardaigne, Rovigno, Adriatique, Banyuls. Nouvelle-Zélande. 

, ' ' 1 • 

127. Psamathe machairopoides Monard. 
'. 

Dragué à la Fontaine. 
Taille : 0,6 à 0,64. Inèolore. 
Distribution : Banyuls. 

128. ldyaea furcata (Baird). 

Chenal de l'île Verte, rocher du Loup, sur M aia squinado. 
Taille :' 1 mm. à 1,25 mm. Couleur blanche; parfois les segments sont 

bordés de rouge. 
<Distribution : Arctique, Atlantique, Méditerranée, mer 'Rouge, côtes 

d'Amérique, Nou~elle-Zélande, îles Chatham, Madère, etc. Une des espèces. 

les plus répandues. 

129. I dyaea minor Scott. · 

Ile Verte; draguée au Goc, par 15 mètres. 
Taille : 0,58 à 0,85 mm . 

. Cette espèce ne diffère do /. furcata que par la taille plus petite et par 
l'aspect plus trapu. Lo caractère tiré de la longueur relative des soies furcales 

me paraît illusoire. · 
Distribution : Écosse, ~orvège, Terre de François~Joseph, Héligoland. 

\ ' 

,, 
1 
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130. Idyaea tenera Sars. 

Devant la Station. 
Taille : 0, 7 mm. Couleur rosée. 
Exemplaires assez typiques de cette espèce. 
Distribution : Norvège, Irlande, canal de Suez. 

131. Idyaea·longicornis Scott. 

Vivier. 

81 

Exemplaires correspondant aux dessins de SAns, mais beaucoup plus 
petits (1 mm. environ). 

Distribution : ,Écosse, Irlande, Norvège, Banyuls; Adriatique, Ceylan, ' 
Massaclrnsetts. Commensale de Maia squinado. 

132. Idyaea gràcilis Scott. , 

Bacs de la Station, où elle forme,• en surface, des essaims blancs. 
Taille 0,9 mm. Couleur blanche. 
Très typique; seule la cinquième patte est légèrement plus courte. 
Distribution : Écosse, Norvège, Terre de Grinnel, Bermudes . 

133. Idyaea angusta Sars. 

Draguée au Güe (15 mètres) et à Gué.rhéon (10 mètrès). 
Taille : O,G4 mm. Couleur blanche. 
Exemplaires correspondant bien aux figures de SAns, mais plus petits. 
Distribution : Norvège, Irlande, mer Égée, Cette,, Banyuls. 

Porcellidiidae 

Réduite au genre Porèellidium Claus, cette famille rappelle les Idyaeidae 
et surtout Aspidiscns par la première patte, les Peltidiidae par la forme 
aplatie du corps, les Tegastidae par la réduction des segments abdominaux, 
Mais dans quelle mésure ces caractères sont-ils de convergence? 

134. Porcellidium fimbriatum Claus. 

Rocher du Loup. , 
Couleur jaune avec la furca violette ou complètement jaune. 

• 
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Distribution Iles Britanniques, Méditerranée, mer Égée, . Sarcla igne 
Rovigno, Adriatique, Banyuls,· Madère, Ceylan . 

Tegastidae 

Petite famille complètement isolée chez les Harpacticoïdes,' les Tegasti­
dae comprennent 3 genres. Teg~stes Norman présente les ~aractères les plus 
primitifs; Parategastes Sars en diffère par la réduction des endopodites 
natatoires. Enfin Syngastes, le plus évolué, modifie sa quatrième patte; 
en outre la cinquième est très anormale avec fusion du lobe interne et' du 
distal. ,. 

1 

Les Tegastés affectionnent les rochers battus par la vague. Nous avons 
peu étudié cet habitat; et n'avons trouvé qu'une espèce à Roscoff. 

135. Parategastes spiiae'ricus (Claus). 

Chenal de l'île Verte. 
Taille : 0,3 mm. , 

. Distribution :. Écosse, Irlande, Boulonnais, Baltique, Norvège, Héligo­
land. Méditerranée, Adriatique, Banyuls, canal de Suez, Calcutta, Massa­
chusetts. Terre de François-Joseph . 

. Cletodidae 

Cette famille· très intéressante, très riche et très varice comprend des. 
formes hautement différenciées, adaptées à la vie limicole; elles sont lentes,_ 1 

rampantes, fouisseuses, se trouvent ordinaire'ment en individus isolés. II est 
permis de supposer qu'elles offrent un grand intérêt zoogéographique à èause' 
de leurs faibles moyens de locomotion; enoutre les Nauplii commencent très 
tôt leur vie limicole et ne doive~t pas présenter de stade. pélagique. 

Malgré la diversité et le grand nombre de ses genres, la famille offre un . 
aspect bien particulier et paraît bien naturelle. Ses caractères, résumés · 
d'après SAns, sont : segments nettement délimités par des strictions annu- · 
)aires, comme chez les Laophontides; rostre grand, non défini à la base; 
segments génitaux de, la femelle séparés; antennule,s réduites; celles du 
mâle fortement préhensiles; exopodite de l'antenne petit ou rudimentaire; 
pièces orales, comme chez les Laophontides, mais maxillipède postérieur 
moms développé. , 

'i 
r. 

., 
'11 
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Première patte non préhensile; endopodites tous réduits, dans le nombrê 
d'articles et dans les armatures. Cinquième patte folia'cée; un ovisac, 
rarement ,deux. 

· Les deux caractères qui ressortent le plus sont : 1° première patte non 
préhensile à la différence des Laophontides où elle est remarquablement 
uniforme; 2° réduction dès, endopodites, natatoires, à 2 ou 1 article, parfois 
même rudimentaires. Ces processus de réduction aüeignent même les exopo-
dites dans certains genres. , 

A première vue, on pourrait croire que IC~ Cletodides et le~ Laophontides 
sont voisins; mais je crois qu'il ne s'agit que de caractères de conver­
gence etn.oii pas' de parenté vraie~ La réduction. d~ l' antennule, de l' exopo­

, dite de l'antenne, des pièces orales, des pattes sont des caractères d'adap­
. tation à la vie, limicole; de même que l'épaississement. des téguments et les 

strictions qui séparent les sdgments. Ces adaptations ont pu se faire dans 
des rameaux divergents; il ~e semble hors de doute que les Laophontides 
sont dérivés d'ancêtres adaptés à la préhension, et leur .première patte, 
si constante, si remarquable, me semble en être une preuve. Or rien dans les 

, Cletodides ne marque une semblabfo origine; ·la. première patte a subi le 
sort des suivantes, sâns qu'elle ait évolué à part. 

En outre presque tous les Cletodides ont conservé. à l'antennule les 
spies. g~àssièr~ment barbelées, rencontrées. déjà chez les Tachidides et 
quelques autres genres (Normanella par exemple); leur nombre et leur posi­
tion paraissent fixes dans la même espèce et on. ne peut leur refuser une cer-
taine vale{ir systématique. . , · 

Les Cletodides paraissent un rameau détaché très tôt du tronc commun 
et évolué à part; plutôt que des Laophontides, c'est des Canthocamptides 
qu'ils paraissent le ,plus 'proches. 

, La famille compte' les genres suivants 
Cletodes B~ady, Eurycletodes Sars; Leptocletodes Sars, Cletocamptus 

( = W olterstorffia Scl~meil), · M esocletod~s Sars, Pseudocletodes Sars, Enhy­
drosoma Bœk, Rhizothrix Br. et Rob., Orthopsyllns Brady,, ltunella Brady, 
Nannop~s Bra'dy, Pontop~lites Scott, lleteropsyllus Scott, ,L~ophontella 
Th. et Sc., . Tryphoema Monard, Jfontemannia Poppe, Nar1:nopodelùi 
Mo nard. , · 

C'est Mesocletodes qui paraît avoir conservé le plus de caractères· pri- , 
'mitifs : longue aritennule, antenne à 3 articles, à exopodite présent ( quoiq~e . 
un peu ~éduit), palpe mandibulaire à 2 articles, maxille et premier maxil­
lipède bien développés, pattes à 3 articles à l'exopodite, à 2 articles à l'en7 
dopodite, cinquième patte à 2 articles. ~es autres genres se plu.cent ~près lui 

' avec des reductions plus poussées, dans un appendice ou dans l'autre. 
·A Roscoff, j'ai .trouvé les espèces sùivantes : . , 

''· 

' 1 

.1' 
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136. Cletodes longicauda~us (Bœck). 

Dragué au Goc, par' 15 mètres. 
Un mâle bien typique,· grisâtre, de 0,6 mm. 
Distribution : Nor:vège, Écosse. 

137. Eurycletodes sim~lis (Scott). 

Vivier de la Station, côté exposé à la lumière.· 
, Taille : 0,64 mm. Couleur gris-jaunâtre. 
Les femelles ont 2 sacs ovigères, exception dans la famille. 
Distribution : .Écosse, Irlande, Norvège, Spitzberg, Terres de François-

Joscph et de' Grinnel. , . 

138. Enhydrosoma sordidum Monard. 
I 

Boucs du port. 
· Exemplaires bien conforn:ics à ceux de Banyuls; toutefois la, furca est 

un peu plus grêle. Ajouter aux caractères : céphalosome échancré sur les / 
côtés. 

Distribution : Banyuls. 

139. Enhydro.soma lorigifurcatum Sars. 

Boucs du port. 
Taille : 0,53 mm. Couleur brune. 
Distribution : Norvège, Adriatique. 

. ' 

1.liO. Enhydrosoma propinquum (Brady). 

Chenal de l'île.Verte; draguée au,'Goc, par 1.5 mètres. 
Taille : 0,63 mm. ' 
A remarquer que la furca du mâle diffère de celle de la femelle. Le dessin 

de SAns don.ne bie_n l'aspect de cette de~nière; la figure 'que j'ai publiée dans 
mes Harpac'ticoïdes de Banyuls représente celle,du mâle. , 

Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Weser-Jade, Adriatique, 
Banyuls. 

14~. Orthopsyllus propinquu,s Monard (fig. 220-222). 

Chenal de l'île Verte. 

Taille, 0,9 à 1,02 mm. Couleur 'brun~rouge. ' é!- é!- ~ ~ •. 
Voï'ci, la description du m'âle, encore inédite : , 

' .. 



Kopie von subito e.V., geliefert für Flanders Marine Institute (SLI05X00225E)

I 

1 ·' 

i 1 

I · 

. ' 
LES HARPACTICOÏDES MARINS 

· Plus petit que la femelle : · antennule fortement préhensile; troisième 
patte modifiée, l'exopodite garni de grosses épines tronquées; endopodite 
à 3 articles, le proximal inerme et très court, le -médiall' plus long, inerme 
aussi, le distal muni de 2 soies et d'une épine terminée 'en une courte vrille 
ou tire-bouchon. Cinquième patte à 2 articles; lobe interne avec 2 soies· 

- . . ' 
distal court avec 3 courtes soies spiniformes et 2 lon'gues. 

Distribution : Cette. 

142. Rhizothrix curvata Br. et Rob. (fig. 223). 

Dragué au Goc par 15 mètres. 
Taille : 0,58 à 0, 72 mm. Couleur 'jaune. 
~ariété : cinquième patte à distal plus grand, avec les soies toutes 

réduites; les 2 lobes internes séparés par un sinus profond. 
Autres exemplaires très typiques. 
Distribution : Iles Britanniques, Norvège, Terre de François-Joseph. 

\ 

143. Tryphoema porca Monard. 

. . 
Draguée à Roc'h Iliévec, par 10 mètres, dans du sable pur. 
Taille : 0,44 mm. 
Exemplaires bien typiques .. 
Distribution :. Banyuls. 

144. lluntemannia micropus n. sp. (fig. 225-233). 

Le remarquable genre lluntemannia Poppe n'était représenté jusqu'à 
présent que par une espèce, fort rare d'ailleurs, et trouvée seulement dans 
la baie de Jade (PoPPE), la côte écossaise (ScoTT), environs de Trond­
jheim (SAns), l'étang de Puck (lAKUBISIAK), la mer Baltique (KLIE). A 
Roscoff, j'ai trouvé un exemplaire d'un curieux Harpacticoïde qui, sans 

• conteste, appartient à ce genre, mais qui montre une réduction encore plus 
poussée des appendicès, surtout les pattes des 2 premières paires. L'animal 
vivait dans le sable tombé d'une touffe de Fucus platycarpus, dans la zone 
supérieure et exondée à éhaque marée; il était parasité d'un ver, probable-
ment Némutode, logé dans sa cavité· générale. , 
. Corps. Après fixation l'ani~np.l prend une forme arquée caractéristique, 

ressemblant à celle figurée ·pour Tryphocma porca· Monard, et que prennent 
sans·doute beaucoup de Cletodides limicoles. Il est blanchâtre et suffisam· 
ment transparent, quoique le~ appendices amassent boue et mucus. Le 
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bord postérieur des segments est denté, comi,ne d'an's .H. jadensis; aux 
segment~ de l'urosome, la denticulatio~ ~st plus forte

1 
à la face ve.ntrale qu'à 

la face dorsale. La furca ·présente la même forme que dans Jadensis. Elle 
est conique, pointue, fortement chitinisée, dépourvue des longues soies 
u~uelles, munie seulement de 2 soies ex.ternes, près de la basè, et d'une soie in~ 
terne, qui représe~tent peut-êt~e '.les soies apicaîes des aµtres Harpacticoïdes; 
dans ce cas, la pointe de la furca ~erait u'n prolon.gement de son angle externe. 

Antennes. La première antenne est courte, à 5 articles, les derniers 
fortement plissés et hérissés d'épines .et de soies, d'a.spect très hirsute et 
embrouillé, nullement eÔmme celle de jadensis, dont la constitution paraît 
fort claire à voir les dessins de SAns. Le dernier a~ticle est plus court. -
La deuxième .antenrie est ,plus longue que la première; l'exopodite, digité, 
présente 4 soies, e.t est inséré près de l'apex du proximal. Le deuxième 
article est déjà muni de ces épines :fortes et émoussées que l'on remarque à 

' \ . ' .. 
. la première patte. · 

, P,attcs : la première paire compte 2 articles à l' exopodite, un ~cul à l' cndo-
. po,dite (jadensis, 3 .et 1). Elle présente donc une réduction plus avancée 

encore. Le distal de l' exopo~ite , c,ompte 3 grosses épines émoussées,· unç 
de même forme mais plus faible et une soie; l'endopodite, plus large que.dans 
ja,densis, a 2 grosses épin~s émoussées. La seco~de paire a 2 articles à l'exo­
podite, dont le dernier est armé de 3 soies (5 dans jadensis); 'l'e,ndopodite 
est représenté par un tubercule du basal, armé d'une soie (un article dans 

· jadensis). La troisième paire ressemble beaucoup à. la seconde paire; elle a 
,2 articles à l'exopodite, dont l'apical est armé de 3 addendes (6 dans jaden-·. 
sis) et son endopodite, réduit a un tubercule, porte une soie. La quatrième 

' patte, plus courte encore, a 2 ~rticles ~. l'cxopodite, 4 soies à so~ 'distal 
(6 dans jadensis) et l'endopodite, nul, est remplacé par une soie. ' ' 

Enfin, la cinquième patte est semblable à celle de jade~sis, quoique les 
soies soient daJ?-S d'autr~s proportions: Le lobe interne, bas et large. a 4 soie~ j 
le distal, digité et petit, 4 soies. " , , . 

Dimensions : 0, 7 mm. · ' , · 

Cylindropsyllidae 

Petite famille de formes aberrantes, très allongées, vermiformes, carac• 
térisées par .la réduction des appendices buccaux 'et des endopodites. La 
première patte n'est pas préhensile. ', · ,· . · , · · . 

Les affinités sont douteuses; la forme générale rappelle les Stenocarides 
et quelques Canthocamptides; c'est peut-être de ces derniers que les Cylin· 
dropsyllides se rapprochent le plus. · · 

' '. 

~· 1 
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. 145. CylindropsyUus laevis Brady. 

, Dragué au Goc (15 mètres) et à la Fontaine (10 mètres). 
Taille : 0,8 mm. Couleur blanche. 
Le nom de Laevis est fort mal choisi; bien loin que les téguments soient 

lisses, ils sont hérissés de minuscules papilles très serrées, et ont l'aspect de la 
peau de chagrin. 

Distribution : Grande-Brètagv.e, Irlande, Norvège. 

Note : No~s avons trouvé un autr~ Cylindropsyllus' avec l'antenne à 
1 ,' ' 

5 articles et de nombreuses difîérences. Malheureusement, un accident de 
préparation l'a rendu inutilisable; était-ce un Jeune de laevis ou une autre 
espèce? (Fig. 224.) . 

Stenocaridae 

Proch'è des précédents, les Stenocaridae sjen distinguent par la présence 
de pièces orales bi~n développées. Ils ne comprennent plus que le genre 
Stenocaris. Sars, depuis que CnAPPUIS en a retiré le g. Parastenocaris pour 
en faire une famille .à part. 

146. Stenocaris minor (Scott) (fig. 234-235). 
1 Dragué à la Fontaine, par 10 mètres. 

Taille :. 0,75 m~. ~ ·~ ~ ~. . 

· Les mâles n'ont pas encore été décrits, La deuxième patte est modifiée: 
l'épine interne du basal est recourbée en. dehors; l' ehdopodit~, à 2 articles, 

' • 1 se termine par une. grosse soie; l' exopodite triarticulé porte à son apex une 
soie recourbée en crochet à son extrémité. L~ cinquième patte est très 
petite, en lamelle, munie de 6 soies inégales. 

Distribution :' Écosse, Norvège, M~ssachusetts. 

1 

Metidae 

Petite. famÙle 
1 

très ab~rrante, rédu~te au g. M etis~ 
·' 

147. Metis ignea Philippi. 

Creux de roche~s, port, grenouillèrè, île Verte, . Aber de ·Roscoff. 
Taille : jusqu'à 0,5 mm. Couleur rouge intense. 
Distribution : Iles Britanniques, Norvège; Méditerranée, Gênes, mer 

Égée, Sardaigne,. Rovigno, M~ssachusetts. 

.. 
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Fig. 

'1. Longipedia weberi, . . ... . . . . . PV 
2, Tachidius sp... . . . . . . . . . . . . PV 
3. .- ............... AI 
li.. Tachidius reductus n. sp ..... AI 
5. - · . . . . Ali exp. 
6. . ... PI 
7: .... Pll 
S. . ... PIII 
9. .. .. PIV 

1 1 

Figures 1 à 15 

Fig. 

10. Tachidius reductus n. sp... Urosome 
ventral. 

11. . ... PV 
12. Danielssenia perezi n. sp .• Rostre,. 

Al 
13. . ... Ali, ùctail 

d'uno épine 
14. . •. ', Ur. vent. 
15. .. .. Ur. dors. 

' . 

/, 
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·Figures 16 .à 26 

' ., ' 

Fig. Fig, 

;6. Danielss~nia perezi n.' sp... . . Vue dors. 22. Teissierella celtica n. sp.. . . AI 
i7. - .... PI 23. . .... AII 
{8. . ... PII 2r., ' ..... Maxilleipède 
19. . ... PIII 25. .. ; .. PI , 
20. . - , ...... PV 26. . .. ~., PII,end.ô' 
21. Teissierella celtica n. sp ..... " Ur., dors. , 

vent. 
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Fig.· . 
27, Teissierella celtica n. sp . . . . . PV ~ 
28; · - ..... PV Ô' 
29. Amphiascus neglectus (N. et · 

. · Sc.). Pl 
30. - I ' . PV, 
31. Amphiascus littoralis (Scott). PV 
32. . · -· . • Pl. 
33. Amphiascuspestain. sp ... : •• Al 

\ ' , , 

Figures 27 à 41 

Fig. 

' 34. Amphiascus pestai n. sp .. , , , Ali 
35. · - . ; .. PV ~ 
36. ,, .. Rostre ,• 

37. .. .. PV Ô' 
38. .. .. PI~ 
39. .· ... Mxp. II 
liO, P Il, end.Ô' 
41. Fu, de.cô\6 

. \ 
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, ·Figures 42 à 56 

'tZ. 

Fig.
1 

42. Amphiascus pestai n.· sp.... . . Fu 
1,3, PI! 
r.r.. .. .. PIII 
45. .. .. PIV 
46. Amphiascus junodi n. sp ..... U 
47. 1 ••• AI 
48. PV 
49. . .. PIV 

46 

5!>. 

vvvvvm 

Pig. 

50. Amphiàscus jimodi n. sp .... PI 
51. ' PII end. 
52. ~ .. ,PIII 
53. Amphiascus ilieveèensis n.sp. U 
54.' - AI 
55. AII 
5~ PV 
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Fig. 

57. Amphiascus ilievecensis n. sp. Pl 
58. Amphiascus roberti n. sp ..... Al 
59. , ' .... Ali 
60. .. .. Mxp II 
61. .... Pl 
62. .. .. Pli end. 
63. , 1 .... Plll 

'1 

\· 

'I•' 

Figures 57 à 70, 

Fig. 

· 6li. Amphiascus roberti n. sp ..... PlV · 
65. - .... PV 
66. Amphiascus specioms Brian. Pl 
67. . PV 
68. Stenhelia giesbrechti (Sc.)(! .. Al 
69. ' - ... PV 
70. . .. Pli end. 
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Figures 71 à 87 

'" \ 

Fig. 'Fig. 

71. Dactylopusia br. hirlicor-
nis n. v. AI 

72. 'PI 
73. PV 
74. Dactylopusia euryhalina n.sp. PV 
75. ' u 
76. , PI 
77. Ali 
78. . l\fpll ~ 
7~ AI 

80. Dactylopusiaeuryhalinan. sp. PV (J 
81. -

1 
PII end. (J 

82. Parawestwoodia rosi:oflensis 
· • n. sp. AI 
83. ·Ali 
84. . PI 

'85. Pp II 
86. rv !ï? 
87. Thalest~ella ornati'ssima n. sp'. PV ' 

! • 

' . 
' . . .,,_,. __ ···-~--:.:- ...... ~- ----. ·----~...:.__:_ ___ ~ __ .__· .. ___ ~--- ... ~:·, - ' 
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88. Thalestrella ornatissima n. sp. Ur. vent. 
89. - Ar. dors .. 
90. , UI 
91. Ail et exp. 
92. .- Mp II 
93. PI, 
·~ PII 

95. PIII. 
•96. PIV . 

Figures 88 à 1.05 
·, \ 

l~ig. 

97. Ameirapusilla Sc ....... ' .. .'. U 
98. . .••... : .. PI 
99. . ......... AI 
100. . ......... PV 
101. Ameira phaedra n. sp ....... Ail ' 
102. - ....... PI 
103. · Pli 
10/i. . ..... AI· 
105. . ...•. PV 

'' 1 

,, 
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Figures 106 à 123 

Fig. 
Fig. 

' fo6. Ameira phaedra n. sp ....... PUI 
107. - ...... PIV 
108. Ameira speciosa n. sp ....... U 
109. - ..... : AI 
110. . ..... AU 
111. .. .... Pl . 
112. . ..... palpe 
113. .. · ·. · Mpll 
114. . ..... PU 

115. Ameiraspeciosan. sp ....... PUI 
116. - ; ..... PIV 
117. .. .... PV ~ 
118. , ...... PV d' 
119. Sarsameira giraulti n. sp .... Ur. 
120. · - .. ... AI 
121. ..... Ali 
122. Mpll 
123. .. .. PV 

~-___J_------·-------·-·--·---------·-~-- _____ :__:___ _____________ .'..- ~- ________ J ___ ----~ - -
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Fig. 

12li. Sarsameira giraulti n. sp .... Pl 
125. .. . Pll 
126. . .. Plll 
127. .. ... PlV 
128. Nitocra elegans (Scott) .• ; .. Ail· 
129. . ... ; Al 

· 130. . .... PV 
, 131. ..... U~, lat. 

Figures 124 à 139 

132. Nitocra elegans (Scott) .... , l'l 
133. Mesochra pygmaea (Cl.) var. PV 
13'" , Ur, lat. 
,135. Mesochra armoricana n. sp. Ur. vent., 
136. Fu, dors. 
137. AV 
138. - PV ~· 
139. AI 

7 

.; 
'I 
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Figures 140 à 154 . 
. . . 

Fjg. Fig. 

14.0. Mesochra armoricana"n. sp. PI 
141. PII 
142. PIII 
143. PIV 

. 144. PV(J 
145. Mesochra xenopoda n. sp .•• Ur. 
146. . - , AI 
147., Ali 

148. Mesochraxenopodan.sp ..••• PI 
149. - ' PII 
150. PJII 
151. PIV 
152. PV 
153. .- ' Mp II 
154. Mesochra ampinensis Brian. PV~ 
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Figures 155 à 171 

Fig. Fig . .' 

155. Leptopsyllus cé:elebs n. sp. ~ .. Ur.· 
156. . · • - . AI 
157. . Ali 
158. Pli 

164. Pteropsyllus plebeiusn. sp. ~· Ùr. 
165. - AI, AII 
166. Md.palpe 
167. PI . 

159. PIII 168. PII . 
160. PIV 169. PIII 
161. PI · 170. PIV 
162. PV 171. PV 
163. PVI 

;•, 
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Fig. Fig. 

172. Tetragoniceps malleolata Br. PV 
173. · - . MpII 
17'•· LaophoritelittoralisScott var PV 
175. Laophonte lcliei n. sp ....... Fu 
176. , - ...... AI 
177. .. .... MpII 
178. .. ; ... ,AII 

1179. , .. , , . Rostre 
, 180. . ..... PI 
. 181. PIII 

1 
182. Lao phonie hliei n. sp ....... PIV 
183~ - · ...... PII end. 
18t., ...... PV 
185. Laophonte dominicalis n. sp. Ur. 
185 a. · - ' bords de MI 
185 b. bords de Mil-IV· 
186. Rostre, AI , 
187. .. .... Mp II 
188. . : .••• PV 
189., ...... PIV 

. - -- - - ------- --------

. . 

'' 

\ ' . 

' : 1 
i 

1 
\ 

'1 

1. 

i 
j 
; 

1 
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Fig. 

/ · 
1 

190. Laophonte dominicalis n, sp. PI 
191. . . . • - , PU 
192. . PIII 
193, Laophonte phycobates n. sp .. Fu, 
194. AI 
195. AII 
196. . , PI 
197. PII end. 
198. , PIII end. 
199. PIV end. 
200. PV 

·'--'-

,. 

Figures 190
1 
à 210 

Fig. 

201. Laophonte par1>uloides n. sp. Ur: 
202. , · . - . AI 
203. 'PV 
204 .. , . . . PI , 
.205. - AU èxp~: 
206. Laophoniopsis lamellifera (Cl) .Ô' · · 

. PUI end. 
207. PV .. ·: 
208. Laophôniodes hamatus reflexus n.' var. 
209. - ' Ur. 
210. NormanellatenuifurcaSars(! AI 
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Figures 211 à 22G · 

Fig. 

211. NormanellatenuifurcaSars(J PV 
212. Normanella quarta n. sp .... Ur. 
213. Rostre, .AI 
214. • ..• AII exp. 
215. - .... Pl 
216. . • ; • PII end. 
217. PIII 
218. • .•. PIV 

Fig. 

219 .. Normanella quarta n; sp ••• PV · 
220, Ortlwpsyllus propinquus Mon •. Fu c1 
221. . PIII iJ 
222. PV iJ 
223. RhizotrixcurvataBr. et Rob. var. PV 
224. CylindropsyllU8 sp .•••••••• AI, Ali 
225. Huntemanniamicropusn.sp. Fu 
226. . PI 

"4'-

• 1, 



Kopie von subito e.V., geliefert für Flanders Marine Institute (SLI05X00225E)

Fig. 

227. Ilutemannia micropus u. sp.PII 
228. - · PIII 
229. ' PIV 
230. PV 
231. AI 

l-~. 

Figures 227 à 235 

Fig. 

232. Iluntemannia micropus n. sp. AU 
233. · Rostre · 
23li. Stenocaris minor (Scott)~ .... PII 
~5. PV 

' 
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